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L’essentiel

L’histoire suisse revisitée pour bien
négocier les défis de la globalisation
> Fête nationale Un nouvel ouvrage trie entre mythes et faits documentés Editorial

Curiosité
bienvenue
Par Catherine Cossy

L’histoire suisse a la cote. En
Suisse romande, les cinq petits
volumes de l’historien genevois
François Walter, et avant lui,
celui de Joëlle Kuntz, ont fait un
tabac. En Suisse alémanique,
c’est le Bâlois Thomas Maissen,
professeur en Allemagne, qui
propose avec beaucoup de
succès une narration nationale.
Le regard qu’ils posent sur le
développement de la Confédéra-
tion n’est pas nouveau au sein de
la corporation. Mais pour un
plus grand public, c’est l’occa-
sion de découvrir ou redécouvrir
une histoire écrite de manière
alerte et qui tord le cou à cer-
tains mythes. L’histoire, si on
prend la peine d’y regarder de
plus près, est toujours moins
simple que les discours du
1er Août. Les premiers Confédé-
rés n’étaient par exemple pas ces
paysans épris de liberté qui ont
défendu leurs vallées contre les
Habsbourg. L’empereur au con-
traire était jusque vers la fin du
XVe siècle le garant de leurs
droits et privilèges. Tout comme
des villes du Plateau dont l’im-
portance est trop souvent sous-
estimée.

Qu’il s’agisse de la neutralité
ou de l’influence de l’étranger, la
Suisse n’est pas un Sonderfall,
rappelle Thomas Maissen. Elle
n’est ni plus ni moins particu-
lière que chaque Etat qui a à
cœur d’écrire son histoire natio-
nale. Une saga qui passionne à
nouveau les Helvètes. Parce que,
au cœur d’une Union euro-
péenne en pleine tourmente, ils
ressentent le besoin de repères
historiques. Mais aussi parce que
les références au passé ont pris
de l’importance dans le discours
politique. L’UDC, avec son ins-
tinct pour les thèmes porteurs,
occupe les symboles historiques
depuis plusieurs années. Tous les
Suisses ne sont pas d’accord sur
l’interprétation des grandes
étapes qui ont fait le pays, et c’est
bien comme ça. Mais si ce regain
de curiosité pour le devenir de la
Confédération permet de conso-
lider quelques bases, tant mieux.
Car la prochaine bataille idéolo-
gique sur le champ de l’histoire
s’annonce déjà virulente. L’année
2015 fait coïncider les anniver-
saires en chiffres ronds de la
bataille de Morgarten, de celle
de Marignan et du Traité de
Vienne. Une aubaine pour ceux
qui veulent voir dans la neutra-
lité un gène helvétique. Et un
sacré défi pour ceux qui veulent
replacer ces événements dans un
contexte européen.

Merida, la princesse rebelle qui a vu l’ours

«Rebelle», conte de fées contemporain en clair-obscur, est la dernièremerveille cinématographique sortie du studio américain Pixar. Le film
d’animation raconte les tribulations d’une princesse dans les landes de la sombre et plaisante Ecosse.öPage 18
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L’histoire suisse est une cons-
truction continuelle qui mêle un
passé en partie imaginé et un
passé en partie documenté. C’est
ce que rappelle l’historien Tho-
mas Maissen à l’occasion de la
Fête nationale qui sera célébrée
mercredi 1er août. Professeur

d’histoire moderne à l’Univer-
sité de Heidelberg, le Bâlois pu-
blie un ouvrage qui revisite l’his-
toire suisse. Un livre, explique-t-
il, pour trier entre faits avérés et
mythes, afin de discuter les défis
auxquels la Suisse fait face à un
moment où tout bouge autour

d’elle. «Je n’ai jamais voulu écrire
une histoire anti-mythes, mais
présenter l’état des recherches»,
affirme Thomas Maissen. Il mon-
tre comment le passé est, jusqu’à
un certain point, usurpé par les
conservateurs qui, aujourd’hui,
veulent montrer la continuité

d’une histoire basée sur la neu-
tralité et la défense de la liberté
contre l’Union européenne dé-
nigrée. On fait semblant de pou-
voir vivre dans un Etat souverain
à 100%, ce qui est une illusion en
ce début de XXIe siècle marqué
par la globalisation.öPage 4
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International
Mitt Romney à Jérusalem
Au coude à coude avec Obama
dans les sondages, Romney clame
son soutien à Israël. Et obtient des
promesses de don.Page2

Suisse
Un caillou compromettant
Le commandant de la police
cantonale valaisanne, Christian
Varone, est retenu depuis trois
jours en Turquie. Son arresta-
tion serait due à une pierre
ramassée à proximité d’un site
archéologique. Page 6

Dépister la trisomie 21
Le test de dépistage prénatal de
la trisomie 21 suscite la contro-
verse en Suisse. Regard d’un
professeur de médecine. Page 6

Résidences
secondaires:
pronostic noir

Plus de 4000 emplois sont
menacés par l’initiative Weber
dans les deux seuls cantons du
Valais et de Vaud. Ce pronostic
apparaît en conclusion d’une
étude réalisée à la demande des
deux cantons concernés ainsi
que d’un certain nombre d’ac-
teurs économiques. Réalisée par
la société iConsulting, l’étude
pointe du doigt les conséquen-
ces négatives du oui du peuple
suisse à l’initiative Weber. Les
mandants, qui préconisaient
tous le rejet du texte, ont re-
gretté hier que ces chiffres
n’aient pas été connus des vo-
tants avant le scrutin. öPage 6

Beaux-arts
Paris redécouvre les mondes
tourmentés de Louis Soutter Page 19

Emploi
L’horlogerie suisse continue de
recruter à tour de bras Page 12
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Economie&Finance
Merck Serono donne naissance à une
première start-up Page 11

Le Temps de l’été

La cave de
Jean Studer
Visite de la cave
du conseiller d’Etat
neuchâtelois, qui
abrite dans un

joyeux désordre des vins qui lui
ressemblent, puissants et charnus.

Sexes et école
Comment l’éducation vient aux
garçons: deuxième volet de notre
série sur l’homme version 2012.

En héritage
Chaque jour, une personnalité
raconte ce qu’elle doit à son père
et à samère. Aujourd’hui, le
chanteur Fauve.

Les doyens dumonde
Tous lesmardis, notre page Scien-
ces explore les secrets de la lon-
gévité. Aujourd’hui, radiographie
de ces vieux cailloux qui racontent
l’histoire de la Terre.

Saveurs du français
Nicolas Dufour poursuit son
décodage de la langue française et
de sesmots insolites. Comme
«menòn» ou «étole».

Qui a dit?
Devinez qui est l’auteur de
la citation du jour.

Brèves de cuisine
A la découverte de quelques
ustensiles de cuisine étonnants.

Lieux communs
Un petit quiz pour tordre le cou à
certaines idées reçues sur la
Suisse.

Sur «www.letemps.ch»
Retrouvez toutes nos séries sur
www.letemps.ch/2012_series_ete
öPages 10, 20

Le triomphe tricolore
Yannick Agnel
offre une troi-
sièmemédaille
d’or aux nageurs
français lors du
200mètres
libre. Le résultat

d’un travail de longue haleine.

Les rouleaux diaboliques
Comment dompter les rapides où
se déroulent les compétitions de
canoë-kayak? Plongée dans l’un
des bassins les plus difficiles du
monde.

«Demieux enmieux»
Tenant du titre, Fabian Cancellara
se dit optimiste sur sa participa-
tion à la course contre lamontre
demercredi, malgré les douleurs
ressenties lors de l’entraînement.

Federer, sans soucis
Roger Federer s’est facilement
qualifié pour les 8es de finale en
surclassant le Français Julien
Benneteau 6-2, 6-2. Plus tard, aux
côtés deWawrinka, le Bâlois a
remis ça, en s’imposant en double
face à une paire japonaise coriace.

Dérapage et exclusion
«Je défonce tous les Coréens, allez
tous vous brûler bande de trisos.»
Pour avoir diffusé ces propos
insultants sur Twitter après la
défaite 2-1 contre la Corée du Sud,
le footballeur suisseMichelMor-
ganella a été exclu des Jeux.

Sur www.letemps.ch
Tous les résultats en temps réel et
l’actualité en continu sur notre site
www.letemps.ch/jo2012
öPages 7, 8

Londres 2012

1er août: non-parution
Le Temps ne paraîtra pas le
mercredi 1er août. Prochain
rendez-vous: jeudi 2 août.
Et l’actualité continue sur le site
www.letemps.ch

Anos lecteurs

Les prix
des céréales
flambent

A la bourse des matières pre-
mières, les prix des céréales s’en-
volent. Leur renchérissement de
40% cette année inquiète les
pays importateurs et affole les
pays en développement où le
coût de la nourriture de base
augmente dangereusement
pour les plus pauvres. Tout a
commencé par une sévère séche-
resse aux Etats-Unis, qui a en-
suite touché la Russie. La mous-
son a aussi été de faible intensité
en Inde. Dans ces pays produc-
teurs, les cours du soja et du
maïs atteignent déjà un record
historique; celui du blé s’en rap-
proche. Etat des lieux.öPage 11
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Et à part les JO?
Y a-t-il une vie
au-delà des JO
de Londres
2012? La ré-
ponse est oui et

notre galerie de l’actualité en
images en administre la
preuve par six clichés choisis
par le service iconographique
du Temps. D’un défilé militaire
péruvien à un naufrage aux
Philippines, en passant par
une coupure monstre d’élec-
tricité en Inde; la planète
palpite aux rythmes des catas-
trophes, des fêtes et des com-
mémorations.

Le héros de l’été, c’est lui!

Vous êtes nombreux à avoir
suivi les aventures de la su-
perstar de l’été: le chat Sha-
toosh. Que son maître, Etienne
Dubuis, a suivi, par instru-
ments électroniques interpo-
sés, dans ses nocturnes et
diurnes pérégrinations. L’expé-
rience a eu les honneurs du
Temps. Et hier ceux de la RTS,
dans l’émission de Sonia Zo-
ran, Cactus. On retrouve tous
les liens de la saga sur la toile.

Survivre à l’avalanche
olympique
Avec ses innombrables sports
en compétition, les JO don-
nent le tournis. Pour s’y re-
trouver dans ce tourbillon, la
page spéciale JO 2012 permet
d’embrasser l’essentiel. Et de
suivre les quelques à-côtés
tout sauf sportifs de la compé-
tition. On songe ici aux ex-
ploits sur Twitter d’un certain
Morganella. On dégustera
enfin la galerie photo quoti-
dienne qui fait la synthèse de
l’actualité.

Un grand cinéaste
nous a quittés
Chris Marker a fait exploser les
formes strictes du documen-
taire: il a brassé la réalité et la
fiction en des œuvres fulgu-
rantes et mystérieuses. Il nous
fit rêver aussi de lendemains
post-apocalyptiques comme
rarement le cinéma nous en
présenta. Il vient de disparaî-
tre. Sur le site, lisez la version
exhaustive de l’hommage
qu’Antoine Duplan lui rend.

Sur Internet
D
R

D
R

L’ACTUALITÉ EN CONTINU

>> Sur notre site:
www.letemps.ch
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festivalrilke.ch
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Sierre Suisse

Festival Rilke
Écritures contemporaines

Zeitgenössisches Schreiben

théâtre
concerts
bouquinistes
cafés littéraires
conférences
poésie de rue
balades poétiques
concours de poésie
chanson
theater
konzerte
bücherstände
literatur-café
vorträge
strassenpoesie
poetische wanderungen
lyrikwettbewerb
chanson

En Israël,Mitt Romney a retrouvé
sonplus généreuxdonateur
> Etats-Unis
Le candidat affiche
son soutien à l’Etat
hébreu

> Parmi ses hôtes
se trouvait le roi des
casinos américains

Luis Lema
Cela fait des décennies qu’ils es-

saient. Tous les quatre ans, les res-
ponsables du Parti républicain se
prennent à rêver d’un transfert de
votes en leur faveur de l’électorat
juif. Mais rien n’y fait: à l’exception
de la parenthèse Ronald Reagan
en 1980 (et surtout de son adver-
saire Jimmy Carter), les juifs amé-
ricains restent profondément dé-
mocrates. Même lorsqu’ils
doivent élire Barack Hussein
Obama, qu’ils ont plébiscité avec
78% des voix en 2008.

Cette fois sera-t-elle la bonne?
Pendant trois jours à Jérusalem, le
candidat Mitt Romney a mis les
bouchées doubles pour rassurer
sur ses intentions vis-à-vis d’Israël.

S’alignant sur les thèses du gouver-
nement de Benjamin Netanyahou
– le plus à droite de l’histoire du
pays – le républicain a largement
dénoncé les «critiques» de l’Etat
hébreu, défendu son droit de faire
de Jérusalem sa capitale et insisté
sur la nécessité de faire plus que de
«contenir» les ambitions nucléai-
res iraniennes. Un de ses aides, Dan
Senor, est allé plus loin, en suggé-
rant que Washington serait prêt à
appuyer une éventuelle opération
armée contre Téhéran.

Pareille ferveur a de quoi éton-
ner, même en période pré-électo-
rale. Au coude à coude dans les son-
dages avec Barack Obama, Mitt
Romney cherchait peut-être à ras-
surer autant l’électorat juif que la
droite évangéliste, très attachée à
Israël, auprès de laquelle le mor-
mon n’est pas en odeur de sainteté.

A moins que l’explication ne
vienne de l’un des donateurs pré-
sents au célèbre Hôtel King David,
où le petit-déjeuner pour accom-
pagner Mitt Romney était facturé
entre 25 000 et 50 000 dollars
lundi matin. A la gauche du répu-
blicain, se trouvait Sheldon Adel-
son, troisième fortune des Etats-
Unis, et l’homme qui est en train de

se convertir en l’une des figures
centrales du scrutin présidentiel de
novembre. Grâce aux nouvelles rè-
gles qui régissent le financement
de la campagne, Sheldon Adelson a
déjà signé deux chèques de 10 mil-
lions de dollars en faveur des grou-
pes qui soutiennent le républicain.
Au magazine Forbes, il déclarait
qu’il était prêt à mettre 100 mil-
lions supplémentaires. Aupara-

vant, il avait déjà misé 20 autres
millions sur son premier choix,
Newt Gingrich, un vieil ami, de-
venu rival malheureux de Romney.

L’objectif de Sheldon Adelson:
faire basculer l’électorat juif dans
certains Etats particulièrement in-
décis, comme l’Ohio ou la Floride,
en mettant en scène des juifs amé-
ricains qui se «repentent» d’avoir
voté Barak Obama il y a quatre ans.

Ayant fait fortune dans les casi-
nos, l’Américano-israélien est no-
tamment propriétaire du Venetian
de Las Vegas, l’hôtel le plus grand
du monde où a été reconstruite,
intra muros, une partie de la ville
de Venise. Alors que la crise écono-
mique lui aurait fait perdre 4 mil-
liards de dollars, Sheldon Adelson
s’est redirigé vers Macao, où il pos-
sède aujourd’hui des casinos parmi
les plus rentables de Chine. Il est
actuellement sous enquête du Dé-
partement américain de la justice,
qui le soupçonne d’avoir eu à faire
avec le crime organisé et d’avoir
joué la carte de la corruption.

Ce «fervent sioniste», comme le
qualifie le New York Times, n’en est
pas à son coup d’essai en termes de
soutien politique généreux. Voilà
six ans que Sheldon Adelson a
lancé en Israël le tabloïd gratuit
Israel HaYom, devenu le journal le
plus lu du pays. Ne perdant pas
une occasion de soutenir Benja-
min Netanyahou, le quotidien
aurait grandement contribué à
l’élection de l’actuel premier mi-
nistre, mais il peine à trouver la
rentabilité. Il coûterait quelque
20 millions de dollars annuels à
son propriétaire.

SheldonAdelson
a promis 100millions
de dollars
au prétendant
républicain

UE: un avocat des droits de l’hommecontesté
> Europe Le nouveau représentant spécial, le Grec Stravros Lambrinidis, doit faire ses preuves

Stavros Lambrinidis n’aura pas
la tâche facile. Depuis la nomina-
tion, le 27 juillet, de cet ancien
ministre des Affaires étrangères
grec au poste de représentant spé-
cial de l’Union européenne pour
les droits de l’homme, les milieux
spécialisés s’inquiètent de sa fu-
ture marge de manœuvre et de sa
connaissance des dossiers.

Stavros Lambrinidis, 50 ans, an-
cien vice-président social-démo-
crate du Parlement européen, a se-
lon plusieurs sources bruxelloises
surtout obtenu ce poste grâce au
soutien des eurodéputés, très en
pointe sur la question des libertés.
La haute-représentante de
l’Union pour les Affaires étrangè-
res, Catherine Ashton, est notam-
ment critiquée pour avoir écarté
la candidature de l’ambassadeur
français aux droits de l’homme
François Zimmeray, fort d’une
réelle expérience à ce poste depuis
2008.

Au-delà de la nomination de
Stavros Lambrinidis, qui prendra
ses fonctions le 1er septembre
pour un court mandat de deux

ans, c’est la question de sa mission
qui est posée. En théorie, ce der-
nier sera le maître d’œuvre de la
nouvelle stratégie communau-
taire en matière de droits de
l’homme adoptée en juin 2012.
Mais ni ses compétences, ni les
moyens dont il disposera au sein
du Service européen d’action exté-
rieure (SEAE) – encore affairé à se
mettre en place – ne sont clairs.

Devra-t-il, par exemple, présen-
ter un rapport public annuel simi-

laire à celui que le Département
d’Etat américain rend chaque an-
née? Pourra-t-il coordonner, avec
le Parlement européen, des enquê-
tes ou des auditions sur des situa-
tions problématiques en matière
de libertés? Ou sera-t-il, comme le
craignent déjà les organisations
non gouvernementales basées à
Bruxelles, avant tout l’interlocu-
teur attitré des eurodéputés, sans
capacité réelle de mobilisation di-
plomatique?

«Tour de chauffe»
Le test, prédisent les experts,

sera sa capacité à se faire entendre
des ministres des Affaires étrangè-
res des Etats membres. «Il doit,
pour exister, s’appuyer sur les pays
les plus en pointe sur ces ques-
tions, et trouver une spécificité»,
juge-t-on à Bruxelles, où la courte
durée de son mandat est interpré-
tée comme un «tour de chauffe».
L’erreur, prédisent les familiers de
ces questions, serait que Stavros
Lambrinidis devienne «une ma-
chine à produire des communi-
qués», sans effets sur le terrain. A

l’inverse d’une action concertée
avec les ambassades européennes,
par exemple pour travailler sur le
sujet de plus en plus crucial des
sanctions, sur les contacts avec les
dissidents et sur des aspects plus
pointus comme le soutien ap-
porté, via Internet, aux militants
des droits de l’homme. Un chan-
tier, prédisent des diplomates
bruxellois, pourrait être la nomi-
nation dans chaque ambassade
de l’UE d’un attaché aux droits de
l’homme.

Avocat de formation, familier
des Etats-Unis, Stavros Lambrinidis
avait un temps espéré obtenir le
poste de secrétaire général adjoint
de l’ONU en charge de l’informa-
tion. La coordination de son rôle
avec celui de l’agence européenne
pour les droits fondamentaux
créée en 2007 et basée à Vienne,
avec le haut-commissaire aux
droits de l’homme du Conseil de
l’Europe basé à Strasbourg (actuel-
lement le Letton Nils Muižnieks) et
avec le Haut-Commissariat de
l’ONU à Genève seront aussi décisi-
ves.RichardWerly BRUXELLES

Le référendum
ne résout rien
enRoumanie

> Europe La crise
s’annonce durable

AngéliqueMounier-Kuhn

En donnant tout à la fois perdants
et gagnants les deux principaux pro-
tagonistes de la crise politique en
Roumanie, le référendum populaire
organisé dimanche pour décider du
sort du président Traian Basescu (LT
28.7.12) n’aura pas permis de déblo-
quer la situation d’un iota.

Dans le rôle du rescapé, Traian Ba-
sescu échappe à la destitution: le
seuil de 50% de participants consti-
tutionnellement requis pour avali-
ser sa révocation votée le 6 juillet par
une majorité de parlementaires n’a
pas été atteint. Dans la fournaise de
l’été roumain, et alors que son parti,
lePDL(Parti libéraldémocrate),avait
prôné l’abstention, seuls 46,23% des
électeurs se sont déplacés aux urnes.
Mais l’ancien capitaine de marine
n’en échappe pas pour autant à un
désaveu cinglant: à 87%, les votants
se sont prononcés en faveur de sa
destitution.

Des«erreurs»
A cette aune, le premier ministre

Victor Ponta, issu de la coalition so-
ciale-libérale (USL) qui a poussé au
référendum, a beau jeu de clamer
que «d’un point de vue politique,
Traian Basescu n’existe plus» et d’évo-
quer une «rupture» entre le prési-
dent et les Roumains. Mais, pour
avoiréchouéàlebouterhorsdupou-
voir, il a concédé, devant la presse
internationale, qu’il y avait «beau-
coupdechosesàcritiquer» surlama-
nière dont la tentative de destitution
avait été menée, admettant des «er-
reurs» ayant «écorné» l’image de la
Roumanie dans le concert européen.

L’issue du scrutin, qui montre
combien «les Roumains sont contre
Traian Basescu n’est pas de bon
augure, dit Alina Mungiu Pippidi de
la Romanian Academic Society, un
think tank de Bucarest. Les deux
hommes vont rester dans la confron-
tation jusqu’aux législatives», pré-
vues en novembre et dont la campa-
gne s’annonce à couteaux tirés.
D’après cette politologue, pour extir-
per la Roumanie du risque de paraly-
sie politique que fait peser cette co-
habitation exécrable au sommet de
l’Etat, «la meilleure solution serait
des élections anticipées, législatives
et présidentielle». Mais la suffisance
avec laquelle Traian Basescu, dont le
mandat s’achève en 2014, a accueilli
le résultat présage mal de telles éven-
tualités. «S’ils font preuve de la vo-
lonté de consolider l’Etat, de réparer
ce qu’ils ont détruit, de respecter la
Constitution et les lois du pays, je
serai leur partenaire», a-t-il déclaré à
l’endroit de ses opposants de l’USL,
tout en parlant de «réconciliation».

Stavros Lambrinidis a reçu
le soutien des députés européens.

A
FP



3InternationalLe Temps
Mardi 31 juillet 2012

«Si Alep tombe, le régime suivra»
> Syrie Les rebelles
ont pris un poste clé
entre Alep et la
frontière turque

> Ils comptent en
faire leur base arrière

LucMathieu ANADANE

Assis à l’avant du char, le jeune
rebelle a beau hurler, il n’arrive pas à
se faire entendre. Sa voix cassée ne
couvre pas le fracas du moteur. Mais
il s’en moque, il continue de crier
comme si quelqu’un l’écoutait. Juste
à côté, un combattant s’est noué une
corde autour de la taille et l’a atta-
chée au canon du blindé. Il la tire en
riant, persuadé qu’il peut le faire pi-
voter. Un adolescent se hisse sur la
tourelle. Il fait des «V» de la victoire
et crie «Allah Akbar!». Après dix mi-
nutes de parade dans les rues d’Ana-
dane, une ville du nord de la Syrie, le
char disparaît derrière la fumée de
ses gaz d’échappement. «Nous al-
lons le camoufler pour éviter qu’il
ne soit repéré et bombardé par l’ar-
mée du régime», dit Ferzat Abdul
Nasser, un ex-général devenu chef
local de l’Armée syrienne libre (ASL).

Les rebelles d’Anadane ont rem-
porté hier une victoire qu’ils jugent
majeure. Après une première tenta-
tive ratée il y a trois mois, ils se sont
emparés à l’aube du barrage que
l’armée syrienne avait installé à la
sortie de la ville, à cinq kilomètres
seulement d’Alep, la grande ville du
nord du pays. Ils ont récupéré sept
chars en état de marche et détruit
un autre. Six soldats de l’armée sy-
rienne ont été tués et 25 ont été faits
prisonniers. Les autres ont disparu.
«Ils se sont sauvés comme des rats
vers Alep», rigole un rebelle. Deux
heures après la fin des combats,
une carcasse de camion de l’armée
syrienne fume encore derrière les
tas de terre qui protègent l’accès au
barrage. De l’autre côté de la route,

des combattants déchargent des
obus d’un tank et les empilent à
l’arrière d’un 4x4. Sous une grande
tente blanche, quatre camions de
transport de troupes semblent in-
tacts. Des groupes de rebelles les
fouillent, récupérant des caisses de
munitions. Un jeune brûle une
photo de Bachar el-Assad extirpée
des décombres. Un autre déchire
un livre titré Le chef et le message,
une biographie d’Hafez el-Assad,
père de l’actuel président syrien.
«Ne pars pas, Bachar, on vient pour
t’attraper!» hurle un rebelle trapu à
la barbe rousse.

Impassible face à l’excitation de
ses combattants, Rifaat Khalil es-
time, lui, que cette victoire ne vaut
pas tant pour les chars récupérés
que pour l’accès qu’elle donne à
Alep. «Tous les villages au nord de
la ville peuvent désormais être
considérés comme libérés. Les ci-
vils pourront s’y réfugier. Et nous,
nous pourrons chasser d’Alep les

gangs d’Assad et les chabihas (des
miliciens du régime, ndlr). Si la
ville tombe, le régime suivra», af-
firme-t-il. Alors que le régime a
chassé les rebelles de la plupart
des quartiers de Damas, Alep fait
aujourd’hui figure de principale
bataille de la guerre civile sy-
rienne. Les insurgés ont pénétré
dans la ville le 22 juillet, profitant
de l’effet de surprise. Ils sont de-
puis visés par les bombardements
des forces du régime qui ont en-
cerclé plusieurs quartiers. Des mil-
liers de civils ont quitté la ville
pour se réfugier dans les villages
alentour.

Dans son bureau installé dans
un immeuble d’Anadane déserté
par ses occupants, Ferzat Abdul
Nasser affirme lui aussi que la ré-
bellion tient la région s’étirant en-
tre Alep et la frontière turque. «Le
régime ne contrôle plus que les
airs», résume-t-il. La réalité est un
peu plus nuancée, l’armée syrienne

disposant toujours de deux bases,
dont un aéroport. Elle contrôle éga-
lement la route qui vient d’Idlib, à
l’ouest, empruntée vendredi par les
renforts envoyés à Alep. Mais les re-
belles circulent quasi librement sur
les petites routes de montagne, y
compris celles qui traversent les zo-
nes kurdes récemment ralliées à la
révolution. Ils peuvent aussi comp-
ter sur les trois postes frontières
qu’ils ont conquis ces dernières se-
maines. Après plus d’un an de lutte
armée dans la région, ils espèrent
donc pouvoir s’appuyer sur une
zone libre jouxtant la frontière tur-
que. La seule solution viable, selon
eux, pour assurer leur approvision-
nement en armes, téléphone satel-
lite, nourriture et médicaments.
Cette «zone libre» permettrait aussi
d’accélérer les désertions au sein de
l’armée. Avant de quitter leur poste,
les officiers doivent mettre leur fa-
mille à l’abri pour la protéger des
représailles du régime.

«Tous les villages au
nord d’Alep peuvent
désormais être
considérés comme
libérés»

Les insurgés
célèbrent leur
victoire après
la prise d’un
poste de
contrôle clé
qui leur
permettra
d’acheminer
renforts et
munitions
à Alep.
ANADAN,
30 JUILLET 2012
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Israël se barricadederrière sa frontière avec la Syrie
> Dans le village druze de
Majd el Shams, pro et
anti-Assad s’affrontent

«Ça y est, ça tire. Là-bas sur la
gauche.» Comme tous les samedis
ou presque, Hanan Elkabetz et sa
famille passent la journée sur le pla-
teau du Golan. A l’instar de plu-
sieurs dizaines d’autres du nord
d’Israël, il vient «assister au specta-
cle». Ou plutôt, à la tuerie. Car de
l’autre côté de la ligne de démarca-
tion avec la Syrie, les soldats loyaux 
au régime de Bachar el-Assad et
ceux de l’Armée syrienne libre (ASL)
se battent pour le contrôle de Ju-
bata al Khassab, un village habité
par quelques milliers de personnes.
«L’Histoire est en train de s’écrire
sous nos yeux et c’est excitant», as-
sène notre interlocuteur en décap-
sulant une bouteille de bière. «Mais
il n’est pas certain qu’Israël y ga-
gnera au change, car la Syrie sera
déstabilisée après la chute d’Assad.
Le Golan, qui est resté calme pen-
dant près de quarante ans, rede-
viendra une zone troublée. Une
deuxième bande de Gaza.»

Le plateau du Golan a été conquis
par Israël en juin 1967 et annexé en
1981. En mai 1974, la Syrie et l’Etat
hébreu ont ratifié un accord créant
un no man’s land de 4 à 6 kilomètres
de profondeur entre les deux pays.
Celui-ci est surveillé par l’UNDOF,

un groupe d’observateurs des Na-
tions unies. Environ 140 000 Druzes
résidaient sur le Golan avant 1967.
Durant les combats, la plupart d’en-
tre eux ont fui vers l’hinterland sy-
rien et leurs habitations ont été ra-
sées. Aujourd’hui, ils ne sont plus
que 20 000 répartis dans quatre vil-
lages. Face à eux, 21 000 colons juifs
se sont installés dans une quinzaine
d’implantations.

Clôturemétallique
Jusqu’à ces dernières semaines,

les seules explosions que l’on en-
tendait sur le Golan étaient provo-
quées par les loups marchant sur
des mines. Mais, aujourd’hui, la
bataille que se livrent les frères en-
nemis syriens est parfaitement vi-
sible. Au loin, des nuages de pous-
sière jaunâtre s’élevant dans le ciel
signalent la chute des obus des
charges de mortier tirées par les
deux camps. Le 19 juillet, trois
d’entre eux au moins se sont abat-
tus à quelques dizaines de mètres
d’une position avancée israélienne
au moment où le ministre de la
Défense Ehoud Barak l’inspectait.

Le lendemain, plusieurs centai-
nes de soldats syriens accompa-
gnés de blindés légers et de ca-
nons se sont infiltrés dans la zone
neutre séparant les deux pays afin
de contourner l’ASL. Ce mouve-
ment a provoqué une mise en
alerte immédiate de toutes les for-

ces israéliennes stationnées le
long de la ligne de démarcation.
Les congés et les permissions des
soldats ont été annulés. Au début
de 2011, le Ministère israélien de
la défense a entamé, le long de la
«frontière» avec la Syrie, la cons-
truction d’une double clôture mé-
tallique de 120 km de long et de
8 mètres de hauteur. Depuis jeudi,
des bulldozers blindés creusent
également des tranchées. Officiel-
lement, il s’agit d’empêcher les
éventuelles «infiltrations terroris-
tes». En réalité, l’Etat hébreu re-
doute la balkanisation de la Syrie
qui pousserait certains des Druzes
ayant fui en 1967 à vouloir retrou-
ver leurs villages d’antan.

«Fidèles jusqu’au bout»
A Majd el Shams, la «capitale» des

Druzes du Golan, les édiles ont tou-
jours manifesté leur fidélité à la Sy-
rie en défilant avec la photo de ses
dirigeants à l’occasion de sa fête na-
tionale et en interdisant aux habi-
tants de demander la nationalité is-
raélienne. Sur la place centrale du
village, le drapeau syrien continue
d’ailleurs de flotter fièrement et Fikr-
el-Din, 64 ans, un boucher-charcu-
tier prospère, promet que «tous les
Druzes du Golan le veilleront jour et
nuit si nécessaire». «Si Bachar el-As-
sad s’en va, la Syrie deviendra
comme l’Irak. Un pays qui ne pèse
plus grand-chose. Les Druzes seront

fidèles jusqu’au bout», affirme le
commerçant. Pourtant, dès l’été
2011, quelques dizaines de jeunes
Druzes ont pris clandestinement
contact avec l’opposition syrienne.
D’abord par le biais d’e-mails, puis
par téléphone. Malgré les anciens,
ils ont ensuite défilé pour manifes-
ter leur soutien à la rébellion.

Au début de cette année, lors-
qu’un déserteur syrien ayant rejoint
l’ASL a été exécuté par les milices du
régime, ses proches résidant à Bu-
quata, un village druze du Golan, se
sont vengés en commettant des dé-
prédations contre des voitures et
des immeubles appartenant à des
partisans du dictateur syrien. Au fil
du temps, la haine s’est tellement
exacerbée qu’en juin dernier les
deux camps en sont venus aux
mains en pleine rue. Sous les yeux de
la police israélienne, qui a laissé pas-
ser beaucoup de temps avant d’in-
tervenir. «Je vais souvent regarder ce
qui se passe de l’autre côté de la clô-
ture et j’en pleure la nuit», jure Shefa,
une jeune femme de Majd el Shams,
partagée entre son respect pour les
anciens et son désir de voir naître
une Syrie démocratique. «Je ne crois
pas que la révolution en cours là-bas
soit le fait de djihadistes. C’est sim-
plement le peuple qui se soulève
avecl’espoirdemieuxvivre», dit-elle.
«Si je pouvais passer de l’autre côté,
j’y participerais».
SergeDumontGOLAN

Sur le fil
ö Les combats se poursui-
vaient lundi dans plusieurs
quartiers et autour d’Alep, la
grande ville du nord assiégée
depuis trois jours par l’armée
fidèle à Bachar el-Assad.
ö Les troupes syriennesont
menédesperquisitionset arres-
tationsdansplusieursquartiers
deDamasdont ellesont récem-
ment repris le contrôle.
ö Un convoi transportant des
observateurs de l’ONU a été la
cible d’attaques de l’armée
régulière.
ö Le chargé d’affaires syrien à
Londres, Khaled al-Ayoubi, plus
haut diplomate de ce pays au
Royaume-Uni, a démissionné
en signe de protestation contre
la répressionmenée par le
régime.AFP

Panorama

Europe
Catalogne: incendiemaîtrisé
L’incendie qui a fait quatre morts et
ravagé la semaine dernière plus de
13 000 hectares de végétation en
Catalogne, dans le nord-est de
l’Espagne, est «éteint». (AFP)

Afrique
Discours du roi duMaroc
Le roi Mohammed VI a appelé à
une réforme de la justice et à
l’instauration de la «régionalisa-
tion» à l’occasion du 13e anniver-
saire de son intronisation. (AFP)

Exactions auMali
Le président malien par intérim
Dioncounda Traoré a repris la
main à Bamako en réduisant les
pouvoirs de son Premier ministre.
L’ONG Amnesty International
dénonce des exactions dans un
rapport publié mardi. (AFP)

Etats-Unis
Washingtoncritique les lois
contre laburqaenEurope
Les Etats-Unis dénoncent une pous-
sée de l’antisémitisme et de l’hosti-
lité à l’égard des musulmans en
Europe, critiquant les lois contre la
burqa en France et en Belgique, dans
un rapport sur les libertés religieu-
ses dans le monde. (AFP)

142 charges retenues contre
le tueur du Colorado
Pas moins de 24 charges pour
meurtre et 116 pour tentative de
meurtre ont été retenues lundi
contre l’auteur présumé de la
fusillade qui a fait 12 morts et 58
blessés dans un cinéma du Colo-
rado (ouest) lors du film «Bat-
man». L’accusation a précisé qu’il
lui faudrait plusieurs semaines
pour décider de réclamer ou non
la peine de mort. (AFP)

Asie
Incendie et panne en Inde
Au moins 32 personnes sont mor-
tes lundi dans un incendie qui s’est
déclenché dans l’une des voitures
d’un train reliant la capitale New
Delhi à Chennai, dans le sud de
l’Inde. Le même jour, une massive
panne d’électricité dans le nord de
l’Inde a privé de courant, voire
d’eau, jusqu’à 300 millions d’habi-
tants et provoqué le chaos dans les
transports urbains, notamment à
New Delhi. (AFP)

Indonésie: raid contre un bar
Soixante-deux personnes, la plu-
part mineures, ont été interpellées
en Indonésie, pays musulman le
plus peuplé de la planète, après
avoir participé à un raid contre un
bar servant de l’alcool pendant le
jeûne du ramadan. (AFP)

Au barrage d’Anadane, les com-
battants hurlent que la prochaine
étape est la prise d’Alep. «C’est bon,
on a nettoyé la région, on y va!» crie
un rebelle debout à l’arrière d’un
pick-up. Ferzat Abdul Nasser est
plus circonspect, misant, sans en
paraître persuadé, sur une victoire
d’ici à la fin du ramadan, le 20 août.
Des explosions résonnent, l’armée
syrienne continue de pilonner
Alep, de l’autre côté de la colline.
Personne ne semble s’en soucier.
Jusqu’à ce que les bombardements
se rapprochent. Un obus explose à
200 mètres, derrière la tente où des
combattants viennent de récupérer
un canapé en bois verni. Une autre
détonation retentit, encore plus
proche. Certains courent vers leur
moto, d’autres remontent dans leur
pick-up. L’armée a repéré leur fuite.
Elle ajuste ses tirs. Un obus explose
à quelques dizaines de mètres, sou-
levant des gerbes de terre. Les rebel-
les baissent la tête et accélèrent.
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«LaSuisse
estune
construction
artistique»

> 1er Août Après une première relecture
de l’histoire nationale, Thomas Maissen sort
une nouvelle «Histoire illustrée de la Suisse»

> La Suisse, comme tous les autres pays,
s’est construit un passé en partie imaginé,
en partie documenté

> Sonderfall, neutralité: le consensus sur
les valeurs historiques a volé en éclats après
la chute du Mur en 1989

Catherine Cossy ZURICH

Professeur
d’histoire à
l’Université
de Heidel-
berg, le Bâ-
lois Thomas
Maissen a
publié en

2010 une histoire de la Suisse qui
s’est déjà vendue à 15 000 exem-
plaires. Il récidive avec la sortie
pour le 1er Août d’une Histoire
illustrée de la Suisse1, forte de 400
illustrations. Il a choisi et com-
menté les trois images qui illus-
trent cette page.

Le Temps: Par votre narration de
l’histoire de la Suisse, vouliez-
vous casser les mythes?
ThomasMaissen: Je n’ai jamais
voulu écrire une histoire anti-
mythes. Mais présenter l’état des
recherches, pour pouvoir discu-
ter sur ce qu’on appelle les my-
thes. J’ai pour cela tenté de mon-
trer la fabrication de la Suisse
comme entité politique imagi-
naire. Comme une construction
artistique qui a eu besoin de
représentations artistiques.

–… une construction artistique?
– C’est une construction conti-
nue que je peux illustrer par
deux moments clés de l’historio-
graphie, qui enracinent la Suisse
dans un passé en partie imaginé,
et en partie documenté. La Con-
fédération est devenue une
alliance exclusive, et fixe, seule-
ment après l’Ancienne Guerre de
Zurich en 1450 [ndlr: qui mit un
terme à l’alliance de Zurich avec
les Habsbourg]. Donc, plus tard
que ce que la plupart des gens
croient. Une structure constitu-
tionnelle comme la Diète n’appa-
raît qu’à la fin du XVe siècle. A ce
moment-là, quand les Confédé-
rés commencent à se considérer
comme une unité, ils inventent
leur passé, qui est celui de
Guillaume Tell et du Grütli. Un
deuxième moment créatif arrive
à la fin du XIXe siècle, quand
l’Etat fédéral est établi et que les
historiens suisses, comme leurs
collègues en Europe, s’efforcent
de remonter aux origines et

d’écrire une histoire nationale.
C’est en 1891 seulement que le
Pacte de 1291 est défini comme
acte fondateur de la Confédéra-
tion.

– Pourquoi ce Pacte de 1291
s’est-il imposé, alors qu’il y en a
eu des dizaines d’autres?
– D’abord, c’est le premier qui est
documenté. Les historiens
aiment remonter aux racines.
Mais surtout, au XVe, comme au
XIXe siècle, on pouvait lier ce
pacte à l’idée de liberté origi-
naire qui aurait présidé à la
fondation de la Suisse. Il confor-
tait l’idée d’un noyau de paysans
libres dans les Alpes, défendant
leurs vallées contre les Autri-
chiens. De plus, les villes, la no-
blesse, les princes, les prélats n’y
apparaissent pas: or, ces parte-
naires se retrouvent dans
d’autres alliances de futurs Con-
fédérés de l’époque, mais ils sont
moins intéressants pour l’his-
toire d’un pays qui, depuis tou-
jours, se considère comme une
république.

– Le site internet de la Confédéra-
tion publie sans commentaire la
copie du Pacte de 1291 comme
document fondateur. La Suisse
officielle a-t-elle de la peine avec
une visionmoinsmythologique de
l’histoire du pays?
– Il n’est pas mythologique de
renvoyer à un document qui
existe. Des collègues, comme
Roger Sablonier, ont mis en
doute son authenticité, mais cela
n’est pas mon problème. Mon
récit commence plus tard, au
XIVe siècle, au moment où le rôle
des villes devient essentiel. Sans
Berne et Zurich, la Confédération
n’aurait pas pu exister à long
terme. Pour la Suisse actuelle, se
référer uniquement et avec une
foi pareille à la date de 1291 est
problématique. Beaucoup des
interprétations historiques sur
ce site, même s’il est en train
d’être modifié, sont encore im-
prégnées par l’esprit de la dé-
fense spirituelle issu des guerres
mondiales et par la Guerre
froide. Tout ce qui est extérieur à
la Suisse est présenté comme une
menace, un danger, et non

comme des éléments qui ont
permis de créer la Suisse comme
elle est. La Constitution de 1848
par exemple est inspirée des
Constitutions française et améri-
caine. Ces aspects-là sont négli-
gés au détriment d’un Sonderfall.
Il faudrait comprendre l’histoire
de la Suisse comme des réponses
à des défis partagés avec tous les
autres pays de l’Europe: dévelop-
pement démographique, guer-
res, industrialisation, etc.

– Cette fixation sur la neutralité,
le Sonderfall, la méfiance envers
l’étranger et l’Europe est-elle plus
forte maintenant?
– Jusqu’en 1989, cette vision du
passé était partagée par prati-
quement toute la population et
les partis politiques. Il n’y avait
pas de grande différence sur ce
point entre un socialiste et un
conservateur. Cela a changé
après la chute du Mur. Une partie
de la population et des milieux
politiques était prête à remettre

en question son attitude face à
l’étranger. Un autre groupe était
au contraire d’avis que le succès
de la Suisse était dû à des élé-
ments immuables de son carac-
tère, notamment la neutralité et
la défense de la liberté contre les
étrangers. Et qu’il suffisait de
continuer sur cette même voie.
Cette opposition s’est exacerbée
ces dernières années. Et dans
cette concurrence pour définir ce
qui est le passé du pays, les con-
servateurs ont toujours dicté
l’agenda. Ce sont eux qui ont
trouvé les sujets sensibles, qui
ont défini les symboles impor-
tants, comme la croix blanche
qui apparaît maintenant par-
tout. C’est l’UDC qui a introduit
le folklore des hommes déguisés
en vieux confédérés dans les
réunions politiques. Les autres
partis ont essayé de nuancer
l’interprétation, mais ils ont
suivi. Les conservateurs propo-
sent une politique enracinée
dans un monde où tout le

monde acceptait que les Etats
étaient souverains à 100%. En
insistant sur le peuple comme
souverain absolu, en refusant les
institutions supra-nationales et
la juridiction d’une cour consti-
tutionnelle, on fait semblant de
pouvoir continuer à vivre dans
cet Etat-nation. Il est toujours
une réalité importante, mais il
serait illusoire de croire qu’il ne
doit pas s’adapter à une réalité
du XXIe siècle.

– En 1803, Napoléon a imposé le
changement à une Suisse figée
dans ses structures. Peut-on faire
un parallèle avec la situation
actuelle?

– Nous sommes dans une situa-
tion, où, par rapport à la Guerre
froide, beaucoup de choses
bougent. On appelle cela la
globalisation. Mais les structures
politiques de la Suisse favorisent
le statu quo. Il y a des petits
cantons qui ont un poids très
fort, la démocratie directe est
un facteur conservateur. Dans
cette constellation, il est plus
facile d’être conservateur en
Suisse qu’ailleurs. Je ne sais pas
si c’est bon ou mauvais. En tant
qu’historien, je ne peux que le
constater.

1. Schweizer Geschichte im Bild,
hier + jetzt Verlag

Napoléon tient la balance politique
en équilibre. A gauche,
les fédéralistes en perruque.
Caricature de David Hess, 1802.
ARCHIVES
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Oui au suffrage féminin.Affiche du Parti
communiste bâlois, 1946.

La longue attente des femmes
«La revendication du suffrage féminin prenait tout son sens
à la fin de la guerre, les femmes ayant contribué à faire
tourner la Suisse pendant ces années difficiles. L’affiche
montre une femme jeune, dynamique, urbaine.Quandon
sait qu’elle a dû attendre 25 ans, on imagine comment son
visage a dû vieillir avant qu’elle n’obtienne le droit de vote
en 1971. Cela illustre les structures de la Suisse, où les
choses prennent leur temps, beaucoupde tempsparfois.
Et on comprend aussi l’importance de la décision, puisque
l’électorat a doublé.»
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Les anciens cantons sous la protection de l’Empire
«Les documents qui comptaient le plus pour les premiers Confédérés n’étaient pas les
pactes d’alliance passés entre eux, comme celui de 1291, mais ceux qui leur accordaient la
liberté impériale. L’empereur leur garantissait leurs privilèges et le droit de gérer leurs
affaires eux-mêmes, mais dans l’Empiremême, qui avait quasiment un caractère «supra-
national». C’est pour cela que cette ligue de petits Etats n’hésitait pas à se présenter sous
la protection de l’aigle impériale, à certains endroits encore au XVIIIe siècle.»

Napoléon, un
héros national
«La Suissemoderne doit plus
à Napoléon qu’à n’importe qui
d’autre. La Suisse comme elle
était ne pouvait pas changer
dans les structures qui exis-
taient. Napoléon a réussi, par
son Acte demédiation, à
sauver la Suisse de la guerre
civile. Et àmaintenir un équili-
bre entre les adeptes de la
révolution égalitaire et les
fédéralistes conservateurs en
perruque, qui s’opposent et à
la centralisation de la Suisse
et à la liberté et l’égalité
politique de tous les habitants
du pays. Il dispose du pays -
sous ses pieds le Valais, dont
il vient de s’assurer la domina-
tion -mais lui donne la struc-
ture cantonale qui fait des
anciens sujets desmembres
égaux de la Confédération.»
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Les armoiries des huit anciens cantons apposées en 1492 sur la façade est du
château du bailli de Baden, aujourd’hui musée historique de la ville.
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La «LexWeber» détruirait 4000emplois
> Tourisme
Une étude financée
par des opposants
chiffre les coûts de la
loi sur les résidences
secondaires

> Une estimation
de Credit Suisse table
sur 2000 emplois
perdus en Valais

Marie Parvex

Trois mille emplois perdus en
Valais et 1000 dans le canton de
Vaud: voilà l’une des conséquen-
ces de l’initiative Weber, selon
une étude réalisée par iConsul-
ting. «Cela confirme les chiffres
que nous avions articulés pen-
dant la campagne», souligne le
conseiller national et président
du PDC Suisse Christophe Dar-

bellay après la présentation de
ces projections. L’étude a été fi-
nancée par les cantons concernés
et par les milieux de la construc-
tion pour un montant entre
«40 000 et 60 000 francs», élude
Yvan Schmidt, directeur d’iCon-
sulting. Avec quelle indépen-
dance par rapport à ses manda-
taires? «Ma société n’a aucun
intérêt en lien avec le résultat de
cette enquête, notre image de
marque est liée à un réalisme
quantitatif», répond-il.

«Nous avons fait nos calculs en
estimant le nombre d’emplois
que représentent les résidences
secondaires dans chaque ré-
gion», explique-t-il. 79 entrepri-
ses de construction ont participé
à un sondage visant à évaluer le
volume de leur chiffre d’affaires
lié à la construction de résidences
secondaires: elles l’évaluent en
moyenne à 56%. «A cette évalua-
tion, nous avons intégré le vo-
lume des constructions futures,
pour lesquelles un permis de
construire a déjà été délivré.» Les
chiffres se basent sur 22 500 em-
plois liés à la construction en Va-

lais au mois de septembre, soit en
période de plein-emploi.

Ces 3000 emplois perdus pour
le canton du Valais sont assimilés
par l’étude à 3000 nouveaux chô-
meurs. «Nous n’avons pas pris en
considération la possibilité que
les gens retrouvent du travail
puisque le marché est très peu
flexible, en tout cas en Valais», ex-

plique Yvan Schmidt. «Nous
n’avons pas non plus tenu compte
de la migration possible des chô-
meurs.» Les emplois saisonniers,
évalués oralement entre 5 et 10%
par Yvan Schmidt, ne viennent
pas non plus modérer ce chiffre.
Pas plus que le phénomène de la
sous-traitance à des entreprises
étrangères «pour lequel il n’existe
pas de statistiques».

Les terrains devraient aussi
perdre de la valeur en montagne.

«Fort heureusement, il ressort des
instituts bancaires que l’endette-
ment sur ces biens est tout à fait
marginal», décrit l’étude. Par con-
tre, le document ne relève ni
l’augmentation du prix des rési-
dences secondaires causée par
leur raréfaction, ni celle des rési-
dences primaires qui, selon le
dernier projet d’ordonnance pu-
blié, pourront être revendues en
résidences secondaires.

«Nous avons fait le choix de
certaines hypothèses volontaire-
ment simplificatrices parce que
nous avions un temps limité pour
réaliser cette étude», finit par ré-
pondre Yvan Schmidt.

Le but plus ou moins avoué du
document est d’influencer le
Conseil fédéral à qui le projet
d’ordonnance sera soumis dans
ces prochaines semaines. «Nous
attendons du Conseil fédéral
qu’il tienne compte des revendi-
cations des régions de montagne
et des partis bourgeois», a déclaré
Christophe Darbellay au terme
de la conférence de presse en lis-
tant encore une fois toutes les de-
mandes des cantons alpins. «Le

phénomène de perte d’emplois
est gigantesque mais dilué dans
le temps», a enchaîné le con-
seiller national Olivier Feller.

Une étude de Credit Suisse da-
tant de mars 2012 estime, elle, à
2000 le nombre d’emplois sup-
primés en Valais. «Notre chiffre
est probablement plus optimiste

parce que nous avons tenu
compte de la construction des ré-
sidences principales, des Suisses
et des étrangers qui pourraient
construire des résidences primai-
res en Valais en y déposant leurs
papiers, ainsi que des résidences
à louer qui pourront encore être
construites», explique Philippe
Kaufmann, économiste à Credit
suisse.

«Lemarché est très
peu flexible, en tout cas
enValais»

«Je suis favorable au dépistage de la trisomie 21»

Peter Suter
Professeur, vice-président
de l’Académie suisse des
sciencesmédicales et ancien
doyen de la Faculté
demédecine de Genève

L’arrivée en Suisse, à la mi-août,
du test de dépistage prénatal de
la trisomie 21 suscite la contro-
verse. Le Praenatest, commercia-
lisé par la firme Lifecodexx,
basée en Allemagne, permettra à
l’avenir, sur une simple prise de
sang volontaire, de dépister le
syndrome de Down, annonce la
NZZ am Sonntag.
Le Praenatest, qui doit encore
recevoir un certificat de confor-
mité pour l’espace européen,
sera ensuite commercialisé en
Suisse aussi, selon l’Institut des
produits thérapeutiques Swiss-
medic, cité par l’ATS.
Mais le débat fait rage: les asso-
ciations de défense des person-
nes handicapées craignent une
augmentation de la pression
sociale en faveur de l’avortement.
Elles redoutent également que le
Praenatest ne devienne un exa-
men de routine, et que les caisses
ne finissent par imposer ce dé-
pistage de la trisomie.
Le professeur Peter Suter, vice-

président de l’Académie suisse
des sciences médicales (ASSM) et
ancien doyen de la Faculté de
médecine de Genève, répond au
Temps. Le médecin se dit à l’in-
verse très favorable – à l’instar
d’une grande partie du corps
médical – à l’introduction de ce
nouveau test de dépistage.
Il considère comme «peu éthi-
que» le fait de ne pas vouloir
laisser l’autonomie aux parents
d’effectuer ce test ou non, et dit
ne pas craindre les abus.

Le Temps: Etes-vous personnelle-
ment favorable à l’introduction
du test de dépistage prénatal de
la trisomie 21?
Peter Suter:Oui, j’y suis très
favorable. Je considère la possibi-
lité d’effectuer des diagnostics
précis et non invasifs comme
une évolution tout à fait souhai-
table. Une très grande partie du
corps médical partage cet avis.
Les médecins soutiennent l’auto-
nomie des parents – et surtout de
la future mère – d’avoir le droit
d’effectuer des tests qui concer-
nent non seulement l’avenir de
leur enfant, mais aussi le leur. Je
soutiens d’ailleurs aussi le droit
des parents de décider d’une
interruption volontaire de gros-
sesse qui respecte le cadre légal
[ndlr: en Suisse, cette décision
appartient à la femme durant les
12 premières semaines de gros-
sesse; dès la 13e semaine, cette
intervention nécessite un avis
médical].

– Qu’est-ce que ce test va changer
pour les patients?
– Ce test est non invasif, contrai-
rement à l’amniocentèse, qui

donne également des résultats
précis, mais peut induire des
fausses couches ou d’autres
complications [ndlr: l’amniocen-
tèse consiste à prélever une
petite quantité de liquide am-
niotique dans lequel évolue le
fœtus et à en analyser les chro-
mosomes].

– La Société suisse de gynécologie
et obstétrique ainsi que la faîtière
des assureurs Santésuisse sont
favorables à la prise en charge du
Praenatest par l’assurance de
base, si son efficacité est démon-
trée.
– Je suis également de cet avis. Le
coût de ce test devrait être moins
élevé qu’une amniocentèse.

– Des associations de défense des
droits des handicapés et des
éthiciens craignent une augmen-
tation de la pression sociale en
faveur de l’avortement. Que vous
inspire ce débat?
– Je considère comme peu éthi-
que, précisément, le fait de ne
pas vouloir laisser l’autonomie et
cette responsabilité aux futurs
parents – mais il est important
qu’ils soient bien conseillés par
leur médecin. Une telle décision
est par ailleurs difficile et per-
sonnelle. Je ne crois pas aux
abus. Enfin, les craintes selon
lesquelles les parents qui refu-
sent d’avorter devront se justifier
me semblent infondées. Les
personnes qui choisissent d’ac-
cueillir un enfant trisomique
sont bien acceptées dans notre
société aujourd’hui, et cela ne
devrait pas changer à l’avenir.
Propos recueillis par Valentine
Zubler BERNE

Questions à

Remaniementsmultiples
pour le chômage genevois
> Insertion L’Office de l’emploi se restructure

Des locaux flambant neufs, une
organisation revue et un disposi-
tif de prise en charge modifié. A
Genève, l’Office cantonal de l’em-
ploi (OCE) ne vivra pas un mois
d’août tranquille. Il s’apprête à
prendre possession de ses nou-
veaux bureaux, regroupés dans
l’ancien centre de tri postal de
Montbrillant, où s’achève un lif-
ting à 80 millions de francs qui a
été présenté lundi à la presse. Les
demandeurs d’emploi seront re-
çus dès le 27 août derrière les faça-
des orangées, bâties autour d’un
patio créé là où se trouvait aupara-
vant la halle de tri.

Avec cet emménagement, l’Of-
fice matérialisera son nouveau
fonctionnement unifié et mettra
un terme à son éparpillement sur
cinq sites différents: depuis avril,
l’OCE se compose d’entités géné-
ralistes, après avoir cessé de fonc-
tionner avec des sous-sections
spécialisées dans des secteurs éco-
nomiques différents. Un audit
avait révélé que ce système, uni-
que en Suisse, ne donnait pas sa-
tisfaction.

Durée du chômage
«destructrice»

Dès mercredi, l’OCE appliquera
en outre de nouvelles règles, dans
la prolongation des réformes ap-
pliquées sous la houlette du con-
seiller d’Etat François Longchamp
qui vient de transmettre le Dépar-
tement de la solidarité et de l’em-
ploi à Isabel Rochat. «Le Conseil

d’Etat a la ferme conviction que
nos politiques sociales doivent
avoir pour but l’insertion et la re-
mise en activité la plus rapide pos-
sible, la durée du chômage étant
destructrice pour les demandeurs
d’emploi», a déclaré la magistrate
libérale, s’inscrivant ainsi dans la
droite ligne de son prédécesseur.

Elargir l’accès
aux prestations

Votées en mai par le Grand
Conseil, les retouches à la loi can-
tonale sur le chômage tendent à
accélérer l’accès aux prestations
et à élargir le cercle de leurs béné-
ficiaires. L’adaptation revient
donc à renforcer le dispositif exis-
tant.

Si le chômage genevois reste
record dans le pays, avec un taux
de 4,8% en juin contre une
moyenne nationale de 2,7%, les
spécialistes de l’office notent des
signes encourageants. Sur un an,
la durée moyenne du chômage a
ainsi reculé de 355 à 271 jours à
Genève, ce qui réduit l’écart ob-
servé avec les statistiques suisses.

Par ailleurs, les directives qui
exigent de tout organe étatique
ou para-étatique d’alerter l’OCE
quand un poste doit être pourvu
commencent à porter leurs fruits.
«Plus de 200 personnes ont pu
être placées au sein de l’Etat de-
puis le début de l’année et ce n’est
qu’un début», sourit le directeur
de l’office, Patrick Schmied.
MarcMoulin

Le PS conteste
les chiffres
duGothard

> Tunnel Le parti veut
inclure l’entretien

BernardWuthrich BERNE

Déjà idéologiquement opposé à
la construction du deuxième tunnel
routier au Gothard, le Parti socialiste
a ajouté lundi un argument: les coûts
avancés par l’Office fédéral des rou-
tes n’incluent pas l’entretien.

C’esteneffetlecas.Leschiffrespré-
sentés le 27 juin font état d’une fac-
ture de 2,8 milliards, soit 2 milliards
pour la construction elle-même,
500millionspourlaréfectiondel’an-
cienne galerie et 250 millions de me-
sures transitoires de circulation. Les
autres solutions étudiées sont moins
chères car, au lieu de percer un nou-
veau trou sous la montagne, elles re-
posent sur le chargement des ca-
mions et des voitures sur des trains
pendant les 900 jours nécessaires à la
rénovation de l’ancien tunnel. Les
travaux dureraient entre deux ans et
demi et sept ans selon les variantes
(fermeture en un bloc ou réouvertu-
res temporaires du tunnel routier
l’été). Le coût de ces variantes oscille
entre 1,2 et 2 milliards, soit un mil-
liard de moins en chiffres ronds que
la construction d’un nouveau tube.

DeBâle àChiasso
Le PS conteste ce chiffre. Le parti a

fait lui-même ses calculs: il estime les
coûts d’exploitation et d’entretien à
40 millions par an. Sur quarante ans,
cela représente 1,6 milliard. Le PS en
conclut que le doublement du tun-
nel routier coûterait ainsi 2,5 mil-
liards de plus et non un milliard.

Le PS plaide pour les variantes
écartées, à savoir le transbordement
des voitures par l’ancien tunnel fer-
roviaire et celui des camions par la
nouvelle ligne ferroviaire alpine
(NLFA), qui devrait être mise en ser-
vice à fin 2016. Il estime cependant
que les quais de chargement ne doi-
vent pas être installés aux portails
nord et sud comme c’était prévu,
mais à Bâle et à Chiasso. Cela dit, la
NLFA engendrera elle aussi des coûts
d’exploitation et d’entretien.

L’embarrassante aventure turquedu commandant Varone
> Justice Le chef de la police valaisanne a été arrêté pour avoir ramassé un caillou en bordure d’un site archéologique

Le commandant de la police
cantonale valaisanne, Christian
Varone, a des ennuis avec ses ho-
mologues turcs. «Il a été arrêté
alors qu’il s’apprêtait à embarquer
pour regagner la Suisse au terme
d’un séjour dans la région d’Anta-
lya», selon une information de
Rhône FM. Le candidat à la candi-
dature PLR au Conseil d’Etat valai-
san a été arrêté pendant la fouille
de ses bagages pour avoir ramassé
un caillou en bordure de chemin,
à proximité d’un site archéologi-
que.

C’est la conseillère d’Etat Esther
Waeber-Kalbermatten en per-
sonne qui se charge des relations
avec la presse. «Je peux vous dire

qu’il est retenu depuis vendredi
mais je n’ai pas d’autres détails. En
son absence, c’est Robert Steiner
qui prend la tête de la police can-
tonale», explique-t-elle.

«Une affaire privée»
L’Etat du Valais pourrait-il inter-

venir pour faire libérer Christian
Varone? «Pour l’instant c’est une af-
faire privée puisqu’elle est advenue
pendant des vacances. Nous atten-
dons davantage d’informations»,
répond-elle.

«Nous n’avons pas pu avoir de
contact avec lui mais une jeune avo-
cate qui parle turc et allemand lui a
été commise d’office par le gouver-
nement», a confié le frère de Chris-

tian Varone à la radio locale. Selon
la famille, le Département fédéral
des affaires étrangères a été sollicité
et un délégué était sur place lundi
pour une audience organisée du-
rant l’après-midi. Le frère de Chris-
tian Varone s’est rendu sur place et
l’épouse du commandant y est re-
tournée après avoir ramené sa fa-
mille en Suisse, relève l’ATS.

Christian Varone devait pronon-
cer le discours du 1er Août à Sa-
vièse, sa commune d’origine. Faute
d’informations, le président du PLR
valaisan ne souhaite s’exprimer à ce
sujet pour l’instant. Il n’évoque pas
non plus de conséquences politi-
ques pour le candidat phare de son
parti.

Selon un article du Nouvel Obser-
vateur paru le 13 juillet 2009, un
touriste français a vécu la même
aventure, restant emprisonné plu-
sieurs mois. Il avait été inculpé de
trafic d’antiquités, délit passible de
10 ans d’emprisonnement, indi-
quait alors son avocat. Ecroué en
raison d’un risque de fuite, il parta-
geait une cellule avec quinze autres
ressortissants étrangers.

«Les autorités locales appli-
quent une définition très large à la
notion d’antiquités. Il convient
donc d’éviter d’acquérir et d’em-
porter antiquités, pièces de mon-
naie, fossiles», prévenait l’ambas-
sade de France en Turquie sur son
site internet à ce moment-là.Ma.P.

Christian Varone. Son frère
s’est rendu sur place. Et son épouse
y est retournée après avoir ramené
les enfants.
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«Nous avons fait
le choix de certaines
hypothèses
volontairement
simplificatrices»

Panorama

Suisse
Inquiétudes agricoles
L’Association de défense des petits
et moyens paysans s’inquiète des
menaces que la Politique agricole
2017-17 fait peser sur la diversité
des exploitations. Cette associa-
tion, avant tout présente en Suisse
alémanique, conteste surtout les
nouvelles conditions donnant
droit aux paiements directs,
a-t-elle fait savoir lundi. (ATS)

Genève
Fin de chantier à Plainpalais
L’esplanade centrale de la plaine
de Plainpalais est désormais
entièrement couverte d’un miné-
ral rouge, le ghorr du Beaujolais.
Les autorités de la Ville de Genève
ont présenté lundi la fin de la
deuxième étape de la réfection de
cette place où sera célébrée mer-
credi la Fête nationale. Un nou-
veau skatepark et des jeux pour
enfants sont notamment mis à
disposition du public. Le Conseil
municipal sera prochainement
appelé à se prononcer sur une
réfection du pourtour arboré de
la plaine. Le coût total des travaux
devrait ainsi approcher les
39 millions de francs. (M. M.)

Vaud
Cinq évadés àOrbe
Cinq détenus se sont évadés lundi
matin tôt du pénitencier d’Orbe,
dans le Nord vaudois. Ces ressor-
tissants albanais et kosovars ne
sont pas considérés comme dan-
gereux par la police qui a lancé des
opérations de recherche en colla-
boration avec les gardes-frontière.
(ATS)
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«On n’a qu’une vie
en escrime.
Un jour, une vie!»
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MaxHeinzer
Epéiste suisse, No5mondial
et candidat à unemédaille mercredi

Tricolores, l’histoire d’un triomphe
>Natation Troisième
médaille d’or française
lors de ces JO

> Enquête sur
le travail de fond
depuis Atlanta 1996

Isabelle Musy LONDRES

Ils y avaient échappé pour huit
centièmes à Pékin, au terme d’une
finale qui avait mis le feu au cube
d’eau du Parc olympique chinois.
Les foules avaient retenu le succès
américain, gravant un titre de
plus pour Michael Phelps alors en
quête du grand huit en or. Les na-
geurs français, eux, n’avaient pas
oublié. Et rêvaient depuis quatre
ans de transformer l’argent en un
métal encore plus précieux.

Ils avaient du beau monde en
face d’eux, dimanche soir, quand
sonna l’heure de la revanche avec
la finale de ce relais 4 x100m. Une
équipe américaine pesant 20 mé-
dailles d’or olympiques et des
noms comme Phelps et Lochte.
Des Australiens armés d’un Ea-
mon Sullivan et d’un James
Magnussen (lire ci-dessous), nou-
velle star du sprint depuis son ti-
tre mondial sur 100m.

Ils auraient pu se sentir petits,
les Français, avec dans leur rang
un jeune bizuth inconnu du nom
de Clément Lefert. Ils auraient pu,
ces Bleus qu’on disait plombés par
des frictions, se laisser tétaniser
par le gabarit de la concurrence.
Rien de cela. Les Tricolores y ont
cru. Et sont allés au bout de leur
certitude, cueillir l’or regretté de
Pékin.

Groggy, les Phelps, Magnussen,
Lochte et Sullivan se sont pincés.
Le monde entier s’est extasié de-
vant la bravoure de ces «Fren-
chies». Cette fois, plus aucun
doute. Avec ce relais en or, qui
suivait de peu le titre sur 400 m
d’une Camille Muffat, la France est
venue en une soirée confirmer son
statut de grande nation de la nata-
tion aux côtés des Etats-Unis et de
l’Australie. Et a enfoncé le clou

lundi avec une autre médaille. De
l’or encore, sur 200 m nage libre
pour Yannick Agnel.

Que s’est-il passé? Comment la
France a réussi en huit ans, depuis
le sacre athénien de Laure Manau-
dou, à se constituer un tel magot
aux JO? A devenir une équipe ca-
pable de s’offrir le luxe de laisser
son champion olympique du
100 m sur le banc des rempla-
çants. Derrière cette lente révolu-
tion, une philosophie insufflée
par un homme, Claude Fauquet,
longtemps directeur technique
national (DTN) de la Fédération
de natation, désormais directeur
adjoint de l’INSEP. «Ce qui s’est
passé dimanche soir prouve que
tout est possible dans la vie, con-
fie-t-il au bout du fil. On a essayé
de faire passer ce que j’appelle
l’idée d’excellence et de culture.
Les discours sur le sport sont d’une
pauvreté sans nom avec un con-
cept suranné de type «le corps et le
mental», et l’idée d’un corps qui
serait séparé en parties qu’il fau-
drait tailler séparément en vue de
la performance. Celle de diman-
che au relais est une œuvre d’art
qui se construit au fur et à mesure
que se fait la prise de conscience
qu’elle peut exister.»

Pour Fauquet, tout a com-
mencé à Atlanta et un constat
d’échec après le zéro pointé des
nageurs tricolores: «Nous som-
mes partis de très bas. Ce jour-là,
j’avais dit «nous n’existons plus.»
Ce jour-là, son désarroi fut nourri

aussi par les plaintes de Franck
Esposito, qui lui confiait en avoir
marre de croiser au petit matin
des athlètes rentrant de boîte de
nuit. Ce jour-là, Fauquet réalisa
qu’il fallait élever le niveau d’exi-
gence et changer les mentalités. Il
décida d’entamer une révision
profonde du système. «Depuis At-

lanta 1996, ce sont seize ans de
travail permanent, de progrès réa-
lisés pas à pas.» Reprenant cette
célèbre phrase de l’écrivain An-
toine Houdar de la Motte – «L’en-
nui un jour naquit de l’unifor-
mité» –, l’ancien DTN a renoncé au
concept souvent répandu de re-
groupement des meilleurs. «Le
sport n’est rien d’autre que l’ex-
pression de la société où chacun a
quelque chose à apporter. Con-
vaincus que la richesse vient de la
diversité culturelle, nous avons re-
fusé l’idée d’une méthode fran-
çaise à laquelle adhérer. Nous
avons valorisé les clubs. Nous en
avons dix en compétition entre
eux avec des entraîneurs ayant
tous la capacité d’atteindre le plus
haut niveau mondial. Nous avons

pris des décisions importantes,
souvent impopulaires, nous avons
dû lutter contre vents et marées,
mais la voie choisie, et poursuivie
aujourd’hui par Christian Donzé
(son successeur) porte ses fruits.»
Cette absence de pôle national gé-
nère d’inévitables guerres de clo-
chers entre clubs et entraîneurs.
«Peu importe, tant que cela reste
de l’émulation et de la motiva-
tion.»

Depuis Atlanta, la Fédération a
changé les calendriers, revu les
modes de sélection et les métho-
des d’entraînement, mis en place
une cellule de recherche. Dès
1996, Fauquet a instauré l’idée de
minima et d’une sélection aux
Européens, Mondiaux et JO basée
sur une seule compétition, les
Championnats de France. Pour
habituer les nageurs à performer
le jour J. «Aux Mondiaux de 1998 à
Perth, ils n’étaient que neuf athlè-
tes sélectionnés. Tout le monde se
moquait de l’équipe de France, se
souvient Benoît Lallement, chef
du groupe olympique à L’Equipe,
qui fut pendant longtemps le cor-
respondant natation. Mais à neuf,
ils ont décroché quatre médailles,
trois d’argent et une en or avec le
titre historique de Roxana Maraci-
neanu. Ce fut un premier dé-
clic. Une source d’inspiration.
Plein de gens ont vu que c’était
possible. Ce d’autant plus que
Roxana avait certes du talent,
mais ce n’est pas Manaudou ou
Agnel.» Parallèlement, les critères

de sélection se sont aussi durcis à
la base chez les juniors. Denis
Auguin, l’entraîneur d’Alain Ber-
nard, dit que tout le monde avait
hurlé au scandale. «Mais on s’est
vite rendu compte que ce serait
une source de motivation», confie
l’Antibois.

Le succès ne se construit pas en
un jour et le chemin de l’équipe de
France a encore été bafouillant à
Sydney avec une seule médaille, et
aux Mondiaux 2001 d’où les Bleus
sont revenus bredouilles. Puis
Laure Manaudou est arrivée.
Bousculant les mentalités avec cet
aplomb qui lui fit clamer à 15 ans
qu’elle allait devenir championne
olympique. La suite, on la connaît.
L’histoire de la môme d’Ambérieu,
aussi complexe fût-elle, a eu un
effet indéniable sur la suite du
parcours des Bleus. Elle a in-
fluencé des nageuses comme Muf-
fat et Coralie Balmy.

Manaudou, championne pré-
coce, paie aujourd’hui le prix
d’une pause salutaire et d’une
grossesse épanouissante. Alain
Bernard paie la déperdition
d’énergie d’un titre olympique
parfois lourd à porter. Mais ces
deux-là auront été les fondations
de ce qui se trame ces jours dans le
centre aquatique des Jeux de Lon-
dres. «Je n’aime pas l’idée d’exem-
ple mais d’ouverture de portes.
Laure et Alain ont montré que
c’était possible. Philippe Lucas a
aussi été un déclencheur. Il n’a ja-
mais mis de limite à l’envisagea-
ble, insiste encore Claude Fau-
quet. La génération actuelle est
née de l’exigence et la croyance
qu’aucun nageur n’est invincible.
Il a suffi dimanche que Magnus-
sen rate son premier 100m pour
que les Français sautent sur l’occa-
sion.» Il insiste, ce qui s’est passé à
Pékin a été fondamental. Le fait
d’avoir raté l’or de 8 centièmes est
resté dans les esprits. «Quand on
mobilise et qu’on crée les condi-
tions de la confiance, plus rien
n’est impossible. Nous avons là
une vraie machine de guerre avec
analyses vidéo en direct et logisti-
ciens. C’est aujourd’hui le fruit
d’un long travail qui se perpétue
et s’améliore.» La France appar-
tient bel et bien au club restreint
des tout grands de la natation.

«Convaincus que
la richesse vient de
la diversité, nous avons
refusé l’idée d’une
méthode française»

Yannick Agnel et Camille Muffat, tous deux en or, en train de «s’entraîner». La Fédération française a essayé de faire passer l’idée d’excellence et de culture. LONDRES, 28 JUILLET 2012
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>> Sur Internet
Retrouvez sur notre page
spéciale les résultats en temps réel

www.letemps.ch/jo2012
et sur iPhone

JamesMagnussen, l’hommedu cent
> L’Australien devrait
succéder à Alain Bernard

C’est le grand Pieter van den
Hoogenband qui le dit dans son
billet pour Eurosport: «Pour moi,
personne ne pourra battre James
Magnussen. C’est le favori du
100 m nage libre. La façon dont il
nage, dont il résiste à la pression, il
s’améliore tout le temps. C’est vrai-
ment beau de le voir nager.»

Depuis début 2011, le «missile»,
comme le surnomme la presse
anglo-saxonne, affole les chronos

et déprime la concurrence. Cham-
pion du monde en titre, il détient
aussi le record du monde sans
combinaison en 47’’10 et espère
succéder à Alain Bernard mer-
credi en finale de l’épreuve reine,
et devenir le premier champion
olympique australien du 100 m
depuis Michael Wenden en 1968.

Comme VDH, Ian Thorpe, autre
légende de la natation avec cinq
titres olympiques, consultant
pour la BBC, ne voit pas qui pour-
rait entraver la ruée vers l’or de son
jeune compatriote. «Il est le na-
geur le plus impressionnant que

j’aie vu dans la dernière décennie.
Quand je le regarde, je vois une
nouvelle forme de sprint. Magnus-
sen va faire des choses fantasti-
ques. On peut assister à des résul-
tats incroyables en demi-finales et
en finale du 100 m. A l’évidence, je
pense qu’il va gagner.»

Magnussen a la même foi en ses
chances que ses illustres aînés. «Je
n’ai pas peur de Cielo, même si je
suis conscient qu’il est l’un de mes
principaux adversaires. Je crois
qu’au point où j’en suis dans ma
préparation, mon plus grand ri-
val, c’est moi.» I. M.
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Les JO en bref

Tennis
Federer facilement
Roger Federer s’est rassuré dans
son 2e tour du simple. Le Bâlois a
écrasé Julien Benneteau (ATP 32)
6-2 6-2 en 58’. Il se mesurera à
l’Ouzbek Denis Istomin (ATP 35)
en 8e de finale. Au premier tour
du double, Federer/Wawrinka,
champions olympiques en titre,
ont eu du mal à se débarrasser
des Japonais Nishikori/Soeda, 6-7
(5/7) 6-4 6-4. (SI/LT)

Sécurité
Les clés deWembley
Les policiers chargés de la sur-
veillance du stade de Wembley,
où ont lieu certains matches du
tournoi de football, ont avoué
avoir… perdu les clés du site à
l’occasion d’une visite de sécurité
avant le début des JO. (AFP)

Gymnastique
La Chine, bien sûr
Les Chinois ont conservé leur titre
dans le concours par équipes.
Comme à Pékin, ils ont devancé
leur grand rival japonais, tandis
que la Grande-Bretagne a com-
plété le top 3. Ce podium a toute-
fois donné lieu à une controverse.
Ce n’est qu’après réclamation que
les Japonais ont obtenu l’argent
sous les huées du public. (AFP)

Cérémonie
Une «pound» symbolique
Paul McCartney et les autres
artistes qui ont participé à la
cérémonie d’ouverture vendredi
soir (Mike Oldfield, Dizzie Rascal,
Underworld, Emeli Sande) ont
été payés seulement une livre
sterling (1,50 franc) pour leur
prestation. (SI)

Escrime
Tiffany, c’est fini
Tiffany Géroudet s’est arrêtée en
8e de finale de l’épée individuelle.
La Valaisanne est tombée face à la
meilleure épéiste de la planète, la
Chinoise Yujie Sun (15-10). (SI)

Les larmes de Laura Flessel
Laura Flessel-Colovic n’a pas pu
contenir ses larmes après son
élimination en 8e de finale de
l’épée. La Française (40 ans), cinq
fois médaillée dont deux fois en
or, dispute ses derniers JO. (AFP)

Canoë-kayak
Chabbey à lamaison
Les premiers JO d’Elise Chabbey
ont tourné court. La Genevoise de
19 ans n’a pas réussi à se qualifier
pour les demi-finales du slalom
en kayak monoplace. (SI)

Les diaboliques
«mille rouleaux»
de Londres
> Canoë-kayak Le
bassin du slalom est
l’un des plus difficiles
de la planète

> Comment sont
influencés les
rapides? Reportage

Thomas Dayer LONDRES

Le train a quitté la gare de Strat-
ford depuis une bonne vingtaine de
minutes. Il a fendu de nombreux
quartiers résidentiels, faut-il dire des
villages, lorsqu’il arrive en gare de
Cheshunt, à 30 kilomètres au nord
du parc olympique – juste en dehors
du Grand Londres.

Les panneaux roses dédiés aux
Jeux l’indiquent: c’est ici que se dé-
roulent les compétitions de slalom
de canoë-kayak. Ici? Pas vraiment:
les mêmes enseignes préviennent
aussi que vingt-cinq minutes de
marche sont nécessaires pour rallier
le «Lee Valley White Water Centre».

Les chemins s’enfoncent dans des
océans de verdure, épousent les rives
d’un immense étang. Peu à peu perce
la voix du speaker. Puis se dressent
les tribunes; 12 000 places qui sur-
plombent le surpuissant «bassin aux
mille rouleaux», qui s’est déjà forgé
une solide réputation.

Les livres officiels établissent que
32 millions de livres sterling ont été
déboursés afin d’assurer sa construc-
tion. Au pic d’activité, plus de 150
travailleurs fourmillaient sur le site
pour que soit fêtée son ouverture,
dans les limites de temps et de bud-
get, au printemps 2011. Le directeur
de l’équipe britannique de canoë
John Anderson le considère comme
«le meilleur du monde» en son
genre. «Il n’autorise aucun relâche-
ment sous peine de dévier immédia-
tement de la trajectoire», avait dit
Elise Chabbey, à l’aube des JO. La
jeune Genevoise y a connu une
course difficile hier – de l’expérience
en vue des années à venir.

Pour faire naître le bassin aux
mille rouleaux, il a fallu travailler la
terre, modeler le paysage. «Tout le
défi de sa conception était de repro-
duire un relief de ruisseau de monta-
gne sur une plaine presque plate et
inondable, et ce de manière durable
en termes de consommation d’éner-
gie», résume Jackie Gardner, de la
compagnie d’architectes Faulkner-
Browns.

A vrai dire, il y en a deux, de bas-
sins. Un plus grand, long de 300 mè-
tres; c’est le grand frère, taille olym-
pique. Sur le plus petit parcours
attenant, de 160 mètres, se prépa-
rent les athlètes. Les vagues se succè-
dent, incessantes, impressionnan-
tes, sur l’itinéraire consacré au
concours; dénivellation de 5,5 mè-
tres.

Chaque seconde, 13000 litres
d’eau s’y écoulent. «Assez pour rem-
plir 75 baignoires», vante une offi-
cielle. «Historiquement, quand on
construit ce genre d’installations, on

essaie toujours de faire plus grand,
plus rapide, de battre le précédent, a
confié Colin Naish, directeur exécu-
tifdesinfrastructurespourl’héritage
des JO, sur le site officiel. Mais nous,
nous avons essayé de limiter l’éner-
gie utilisée pour capter l’eau.»

Cinq pompes de cinq tonnes as-
surent néanmoins l’alimentation. Le 
flot provient du lac voisin, qui lui-
même couvre une superficie de
10000 mètres carrés. Une fois les en-
gins mis en route, dix minutes sont
nécessaires pour emplir le parcours;
il faut ensuite attendre encore, entre

vingt et quarante minutes, pour que
l’écoulement se stabilise.

Le parcours est dessiné avec ses
courbes, ses élargissements ponc-
tuels, ses chutes. Mais 1200 plots de
plastique lui sont ajoutés, obstacles
chargés d’influencer les rapides. Ici,
ce sont des blocs révolutionnaires,
imaginés par Scott Shipley, qui sont
utilisés: ils sont si légers qu’ils peu-
vent être modulés comme des Lego.
«La configuration du parcours peut
donc aisément être transformée, a
communiqué l’ancien canoéiste
américain. Quelques ajustements

peuvent adoucir les flux, pour la
plaisance.» Les Britanniques vantent
cette flexibilité. «Vous pouvez placer
les obstacles où vous le désirez, s’est
réjoui le canoéiste Richard Houns-
low, interrogé par la BBC. Ce serait
dommage de construire un terrain
en béton, et ensuite découvrir que
quelque chose ne fonctionne pas
bien. Ici, nous pouvons bouger les
choses jusqu’à ce que nous ayons la
configuration parfaite. C’est amu-
sant.» Amusant et diabolique à la
fois: le bassin aux mille rouleaux fas-
cine.

Le ValleyWhitewater Centre. 13000 litres d’eau provenant d’un lac voisin s’écoulent chaque seconde dans le bassin du slalom. LONDRES, 29 JUILLET 2012
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«Historiquement,
quand on construit ce
genre d’installations, on
essaie toujours de faire
plus grand, plus rapide»

FabianCancellara, le souvenir des Flandres
> Cyclisme Son accident d’avril l’a endurci: le Bernois espère se défendre au contre-la-montre

«Le temps qui reste suffira-t-il?»
La question tournoie dans l’esprit
de Fabian Cancellara. Ce mercredi
au contre-la-montre, il est supposé
défendre son titre olympique de
Pékin. Sa chute lors de la course en
ligne de samedi brisera-t-elle le
dessein? Deux heures et 70 kilo-
mètres d’entraînement, lundi
après-midi, n’ont pas clarifié son
sentiment. Les douleurs à l’épaule
droite demeurent, même lorsqu’il
adopte la position typique du con-
tre-la-montre.

Il croyait à une fracture
Le matin, ses paroles invitaient

à l’optimisme: «La douleur est en-
core présente, mais chaque heure
qui passe est bénéfique. Dans l’am-
bulance, samedi, mes sensations
me persuadaient d’une fracture.
Ce n’est pas le cas, je dois donc
penser positif. Je suis un dur à

cuire, spécialement après ce qui
m’est déjà arrivé cette année. Mon
accident du Tour des Flandres m’a
appris à regarder vers l’avant.» Le
1er avril dernier, une quadruple
fracture de la clavicule le con-
damne au billard et à une conva-
lescence de près de deux mois. Son
retour, en Bavière, est ponctué
d’un abandon, mais dans la foulée,
au Tour de Suisse, il retrouve ses
sensations. Puis, au Tour de France,
il revêtira le maillot jaune durant
sept jours. «Cet enchaînement a
traduit un esprit revanchard, ana-
lyse Richard Chassot, président de
la Fédération suisse de cyclisme et
consultant télévisuel de longue
date. Un sportif professionnel a
l’habitude de jouer avec les émo-
tions, positives ou négatives. En
une seule étape, il peut gérer les
deux extrêmes. Je ne me fais aucun
souci.» En outre, le malheur du

Bernois au Tour des Flandres l’a
peut-être épargné d’un destin plus
noir ce week-end.

«Les vism’ont sauvé»
L’impact de sa violente chute sur

le coude s’est indirectement re-
porté sur l’épaule. Or, l’interven-
tion subie en avril a laissé des vis en
lui. «Elles ont sans doute accentué
la stabilité dans la zone qui a hé-
rité du choc», estime Andreas Gö-
sele, médecin de Swiss Cycling. «El-
les m’ont sauvé», lâche Fabian
Cancellara, qui a revu «cent fois» la
séquence: «Tout le monde avait si
bien travaillé, je n’avais plus qu’à
prendre la médaille. J’ai regardé
vers l’arrière une fraction de se-
conde, histoire d’analyser la situa-
tion. Le parcours, je le connaissais.
Mais ce jour-là était particulier:
tout était délicat, dangereux, avec
toute cette foule. Aux reconnais-

sances, on ne repère jamais l’itiné-
raire tel qu’il le devient le jour J.
Cela dit, je ne veux pas chercher
d’excuse.» Aux yeux de Richard
Chassot, c’est un méli-mélo de dé-
concentration et de poisse qui a
débouché sur l’incident. «Dans un
cas comme celui-là, le circuit n’a
aucun secret, on le connaît par
cœur, analyse-t-il. Et puis on arrive
sur Londres, il y a énormément de
monde. Comme tout se passe idéa-
lement, on se projette peut-être
sur les kilomètres à venir. On
quitte le présent, en quelque sorte.
Chacun éprouve ça à un moment
ou un autre. Fabian l’a connu au
mauvais endroit.» Avant-hier ma-
tin, son ostéopathe est arrivé d’Ita-
lie. «Son traitement compte beau-
coup pour moi, confie-t-il. Ensuite,
la chose la plus importante, ce sera
le mental.» Pour autant que les
heures suffisent.T.D.

MikeKurt et les principes
> Le Soleurois n’est pas là
pour participer,
mais bien pour gagner

«Sur certains sites olympiques,
des panneaux destinés aux athlètes
ont été installés, qui sont censés
nous rappeler certains principes im-
portants. L’un d’entre eux affirme
qu’il est plus important de prendre
le départ que de gagner. Mais ça,
c’est une immense bêtise.» Mike Kurt
(32 ans, 17e au classement mondial)
éclate de rire. Les préceptes, très peu
pour lui. L’important, ce n’est pas de
participer. «Je ne vais pas vivre trois
éditions des Jeux olympiques seule-
ment pour faire du tourisme», pour-
suit-il.

C’est que ses deux derniers voya-
ges, à Athènes et à Pékin, ne s’étaient
pas déroulés comme prévu. En
2004, il s’était certes hissé en demi-
finales après avoir obtenu le
meilleur temps des qualifications,
mais il n’avait ensuite terminé qu’à
une décevante vingtième place. En

2008, il n’avait même pas surmonté
les épreuves qualificatives. «La
chance ou la malchance dans le
sport de haut niveau, je n’y crois pas
trop, lâche-t-il. A Londres, il me tient
à cœur de corriger mon bilan olym-
pique.» Dans la capitale britanni-
que, il a tenté d’amasser toutes les
cartes favorables. Ainsi n’a-t-il pas
participé à la cérémonie d’ouver-
ture, trop tardive. En outre, il ne loge
pas au village olympique. «J’ai choisi
de prendre mes quartiers dans un
appartementàcôtédubassin.Lebut
était d’imiter le fonctionnement qui
est le nôtre lors de n’importe quelle
autre course. Cela dit, je visite quand
même le village à l’occasion, histoire
de m’imprégner de l’atmosphère.»

Dimanche, Mike Kurt a intégré
avec brio les élus pour les demi-fina-
les du kayak monoplace, qui se tien-
dront demain, suivies de la finale.
«La sixième place que j’ai décrochée
est idéale, estime le Soleurois, no-
tamment en raison du dossard
qu’elle m’attribue pour la suite.»
T. D.

Morganella exclupour racisme
>Affaire Le footballeur suisse a insulté les Coréens. Carrière terminée?

Coupable de débordements
impardonnables sur les réseaux
sociaux, Michel Morganella écope
d’un carton rouge magistral. Le
Valaisan a été exclu des Jeux par
Swiss Olympic. Le chef de mission
Gian Gilli a pris la seule décision
qui s’imposait. Les propos que
Morganella a tenus sur son
compte Twitter, et qui ont été ré-
vélés par 20 minutes.ch, sont in-
qualifiables. Le défenseur de Pa-
lerme a insulté en termes
extrêmement crus les Coréens,
victorieux de la Suisse 2-1 diman-
che. Il a écrit en verlan: «Je fonsde
out les coreen allez sout vous le-
bru», en français: «Je défonce tous
les Coréens, allez tous vous brû-
ler.»

Devant l’ampleur des réactions

suscitées par ses messages, Michel
Morganella s’est excusé. Mais le
mal était fait. Swiss Olympic a,
d’ailleurs, convoqué une confé-
rence de presse hier soir à Lon-
dres. L’organisation faîtière a pré-
senté «ses excuses au peuple et à
l’équipe de football sud-coréens».
La mission helvétique «condamne
de la manière la plus ferme cette
offense et cette atteinte à la di-
gnité».

Hitzfeld l’avait retenu…
Le joueur valaisan se voit exclu

du tournoi au vu de son compor-
tement qui viole le code éthique
du CIO et la charte de Swiss Olym-
pic, a expliqué le chef de la déléga-
tion suisse, Gian Gilli. Ce dernier a
précisé avoir tenté de prendre

contact auprès de son homologue
de la mission sud-coréenne pour
s’excuser, mais il n’était pas par-
venu à le joindre.

Titulaire lors des deux rencon-
tres contre le Gabon et la Corée du
Sud, Morganella abandonne ainsi
ses coéquipiers à deux jours du
match de la dernière chance con-
tre le Mexique, à Cardiff. Appelé
pour la première fois en équipe A
par Ottmar Hitzfeld le 30 mai der-
nier lors de la défaite contre la
Roumanie à Lucerne, Michel Mor-
ganella peut très certainement
déjà faire une croix sur sa carrière
internationale. L’Association
suisse de football (ASF) pourrait, à
son tour, infliger des sanctions
supplémentaires au défenseur va-
laisan. SI
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Les garçons sont-ils
des filles comme les autres?

> Chaque jour
de cette semaine,
«Le Temps» éclaire
une facette
de l’homme
version 2012

> Aujourd’hui,
la différence entre
les sexes à l’école

>Moins disciplinés,
moins «scolaires»,
les garçons sont
aujourd’hui moins
nombreux
que les filles à passer
leur maturité

Rinny Gremaud

Dans un coin de sa chambre,
Octavie a installé toutes ses pelu-
ches en rang d’oignon, comme au
spectacle. Avec sa copine Louise,
elles «jouent à la danse», agitant
chacune à leur tour leur poupée
tout en commentant chaque geste
– «et puis là on dit qu’elle fait un
saut périlleux, et puis après elle
fait la révérence». Déboulent les
deux petits frères d’Octavie, Do-
rian et Léon, qui se courent après
en hurlant et en agitant des bâ-
tons, piétinent la «scène», truci-
dent une poupée au passage, et
repartent dans un fracas d’enfer
semer la désolation dans le reste
de l’appartement.

Les filles et les garçons sont dif-
férents. C’est clinique. On peut se
disputer sans fin sur les origines
de cette différence, nature ou cul-
ture, innée ou construite, la réalité
reste, dans l’ensemble, terrible-
ment stéréotypée: les garçons oc-
cupent physiquement plus de
place, sont plus bruyants, moins
verbaux, moins minutieux, et
moins dans le symbolique que les
filles. Corollaire: ces dernières
sont globalement mieux adaptées
en milieu scolaire.

Savoir dans quelle mesure cela
peut changer constitue la moitié
d’un débat déjà difficile. L’autre
moitié consistant à se demander
si ces hypothétiques change-
ments doivent viser un efface-
ment de ces différences, ou au
contraire leur mise en valeur.

Mais revenons à Dorian et Léon.
Pourquoi eux? Parce que dans le
combat mené par les femmes
pour plus d’égalité, les garçons
font aujourd’hui figure de laissés-
pour-compte. Du moins est-ce un
point de vue toujours plus ré-
pandu chez… les hommes. Que
faire des garçons – mais aussi des
adolescents mâles, des hommes
célibataires, des pères divorcés… –
dans une société dont les préoccu-
pations, et aussi les valeurs domi-
nantes, se sont considérablement
féminisées? Comment les édu-
quer sans les émasculer?

Les tenants de l’inné estiment
qu’il faut d’abord apprendre aux
garçons à s’aimer tels qu’ils sont.
Ce qui n’est pas toujours simple
dans un climat social où tout
homme porte la responsabilité
collective de millénaires d’asser-
vissement de la femme. Il faudrait
aussi les aider à canaliser l’agressi-
vité et l’esprit de compétition qui
leur seraient propres, plutôt que
de pointer d’un doigt réprobateur
ces manifestations naturelles de
leur virilité contre lesquelles ils
ne peuvent rien. Michael Gurian,
auteur de best-sellers américains1

sur l’éducation différenciée selon
le sexe en est persuadé. L’échec
scolaire et la délinquance concer-
nent en premier lieu les jeunes
hommes. Et si tout le monde en
souffre aujourd’hui (incivilités,
violences, etc.) c’est à force de nier

la spécificité de nos petits mâles
et de les laisser seuls avec leur
colère. Michael Gurian a beau être
le tenant d’un point de vue essen-
tialiste douteux – en ce qu’il s’ap-
puie, dans ses livres, sur des thè-
ses scientifiques aujourd’hui
controversées, comme la diffé-

rence des cerveaux masculins et
féminins, et cite en exemple des
tribus exotiques qui font figure
de bons sauvages –, il n’a pas tou-
jours complètement tort. Il se
pourrait en effet que les garçons
d’aujourd’hui soient les perdants,
non pas d’un féminisme castra-
teur, mais d’une société où la ba-
nalisation des divorces laisse le
plus souvent les mères seules avec
leurs fils, et ce sans figure pater-
nelle de substitution à même de
les guider dans leur apprentis-
sage de la virilité. L’auteur rap-
pelle à juste titre que l’absence
des pères n’est de loin pas une
nouveauté – avant, ils partaient à
la chasse, à la guerre, ou pour ga-
gner de l’argent à la ville. Mais les
liens familiaux et sociaux plus
denses à l’époque laissaient au
moins aux petits des modèles
masculins alternatifs.
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Par ailleurs, l’auteur aborde le
problème de la scolarité en plai-
dant pour une adaptation des mé-
thodes d’apprentissage aux be-
soins paraît-il plus aigus des
garçons de faire des expériences
physiques et de déplacer les cho-
ses dans l’espace, avec un fonc-
tionnement par missions et objec-
tifs. Véronique Ducret, à qui l’on a
soumis cette hypothèse, préfère
situer le problème ailleurs. Psy-
chologue sociale et coauteur d’un
guide d’observation de la petite
enfance2, elle estime que les diffé-
rences de comportements entre
filles et garçons sont pour la plu-
part socialement construites, et
que c’est en changeant notre ma-
nière de les regarder que l’on amé-
liorera la condition des petits gar-
çons: «Nous devons prendre
conscience que nous avons des at-
tentes différenciées vis-à-vis des
enfants. Par exemple, on tolère
moins qu’une petite fille soit agi-
tée et turbulente. Elle sera plus
vite remise à l’ordre et l’intégrera
en grandissant. Alors qu’un gar-
çon, on se dira que c’est normal,
parce que c’est dans sa nature. On
lui achètera des jeux de construc-
tion et des voitures, et il sera sou-
vent découragé par son entourage
adulte s’il tente de se familiariser à
d’autres types de jeux, plus sym-
boliques et connotés féminins,
qui leur permettraient de déve-
lopper des facultés de langage. Et
puis on observe par ailleurs que
les garçons obtiennent plus facile-
ment l’attention des adultes. Le ré-
sultat, c’est que les filles dévelop-
pent une meilleure autonomie et

savent se débrouiller seules par la
suite, en particulier à l’école. On
ne rend pas service aux garçons en
s’occupant trop d’eux.»

Car en effet, on remarque
aujourd’hui qu’ils s’en sortent
moins bien à l’école. Quand les
classes n’étaient pas mixtes, cela se
voyait moins. Ce n’est pas dans la
première moitié de la scolarité
obligatoire que ces disparités sont
les plus criantes, mais à partir de
10-12 ans. Interrogeons un
groupe d’enseignantes prises au
hasard: «A notre niveau, en pri-
maire, les garçons ne s’en sortent
pas moins bien que les filles en
termes de résultats. En revanche,
on voit qu’ils sont moins bien
adaptés, ou disons moins «scolai-
res». Par exemple, quand une fille
nous rend un exercice qui com-
porte des erreurs, on lui demande
de regarder l’ensemble de son tra-
vail et de revenir une fois qu’elle
aura corrigé ce qui doit l’être.
Quand elle revient, en général,
tout est fait. Un garçon retournera
à sa place, corrigera ce qui lui saute
aux yeux, puis reviendra très vite,
et il faudra le renvoyer comme ça
plusieurs fois jusqu’à ce que sa co-
pie soit entièrement corrigée.»

Par ailleurs, disent-elles, on re-
marque qu’à partir d’un certain
âge, 8-10 ans, un garçon qui tien-
drait soigneusement ses cahiers,
qui se mettrait tout devant et lève-
rait la main pour répondre aux
questions de la maîtresse – des
comportements que l’on associe
plutôt aux filles, dites besogneu-
ses – un tel garçon, donc, aura ten-
dance à passer pour suspect

auprès de ses congénères. «On at-
tend plus d’un garçon qu’il réus-
sisse sa scolarité sans travailler,
parce qu’il a de la facilité, alors
que si une fille réussit, c’est forcé-
ment parce qu’elle a bûché.»

(Délibérément) plus dissipés,
les garçons paient aujourd’hui la
concurrence des filles à l’école, ce
qui se traduit dans les chiffres.
Cela fait près de deux décennies
que 60% des élèves qui se présen-
tent à la maturité sont des filles.

Il y a quelques années, le pédia-
tre zurichois Remo Largo, auteur
d’une bible de la puériculture et
de plus récents ouvrages sur

l’adolescence3, lançait un appel à
sauver les adolescents mâles. «Si
les filles sont aujourd’hui plus
nombreuses que les garçons à
l’université, ce n’est pas parce que
ces derniers sont plus stupides.
Les causes sont multiples, mais il y
a un facteur à ne pas négliger:
autour de 12-13 ans, la différence
de maturité physiologique entre
une fille et un garçon est d’environ
une année et demi. Autrement dit,
les filles atteignent leur pleine
maturité entre 15 et 17 ans, alors
que chez les garçons, cela se passe

Rencontre du nouveau type (2/5)

Les tenants de l’inné
estiment qu’il faut
d’abord apprendre
aux garçons
à s’aimer
tels qu’ils sont

Jeudi: Etre grand-père
24 heures sur 24

entre 16 et 19 ans.» Or ce sont ces
années-là qui sont déterminantes
pour l’orientation scolaire.

Il fut un temps (et un lieu) où
l’école tenait compte de la relative
inadaptation des garçons en ap-
pliquant des barèmes différenciés
selon les sexes. Dans le canton de
Vaud, jusqu’en 1981, les garçons
avaient besoin de moins de points
que les filles pour passer au col-
lège. Pour le Département de l’ins-
truction publique, c’était la seule
manière d’avoir dans ces classes
une proportion équivalente de
filles et de garçons. Il justifiait
cette inégalité de traitement par
«les différences fondamentales
que l’on constate entre individus
des deux sexes quant à leurs apti-
tudes respectives à affronter les
épreuves d’examen scolaire à l’âge
de 10-11 ans. En effet, le dévelop-
pement physique et psychologi-
que des garçons et des filles pré-
senterait, à cet âge, des différences
sensibles, notamment dans la fa-
çon dont les deux groupes scolai-
res réagissent aux possibilités que
leur offre l’école.» Le Tribunal fé-
déral, sur recours d’un groupe de
parents d’élèves filles, a mis un
terme à cette pratique4.

Dire que le système scolaire dis-
crimine les garçons revient-il à
souhaiter implicitement un re-
tour à l’école vaudoise d’avant les
années 80? Que faire des différen-
ces physiologiques et culturelles
entre garçons et filles? Est-ce
l’école qu’il faut changer, ou est-ce
les garçons? La société ou les hom-
mes? Ces questions sont essentiel-
les dans la poursuite d’une société
plus égalitaire. Mais que les pa-
rents se rassurent. Les garçons ont
beau être, aujourd’hui, relative-
ment moins nombreux à l’univer-
sité, les places dans les hautes
sphères dirigeantes de ce monde
leur restent encore majoritaire-
ment réservées.

1. «Nos garçons.Mieux les
comprendre pourmieux les élever»,
Michael Gurian, AlbinMichel,
réédité etmis à jour plusieurs fois
depuis 1996.

2. «La poupée de Timothée et le
camion de Lison. Guide
d’observation des comportements
des professionnel-le-s de la petite
enfance envers les filles et les
garçons», Véronique Ducret et
Véronique Le Roy, Le 2e
Observatoire, avril 2012.

3. «Jugendjahre. Kinder durch die
Pubertät begleiten», RemoH. Largo
etMonika Czernin, Piper Verlag,
septembre 2011.

4. Arrêt de la IIe Cour de droit
public du 12.02.82 dans la cause
Fischer et consorts c. Conseil d’Etat
du canton de Vaud, BGE 108 IA 22.

Dans le canton
deVaud, jusqu’en 1981,
les garçons avaient
besoin demoins
de points que les filles
pour entrer au collège
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Des caillouxpresque aussi vieuxque la Terre
>Géologie Les plus
anciennes roches
recensées, les gneiss
d’Acasta, ont
4,02 milliards
d’années

> Elles témoignent
des premiers âges
de la croûte terrestre

PascalineMinet

Les vieux cailloux sont rares sur
Terre. Ou plutôt, les très vieux
cailloux, ceux qui datent du début
de l’existence de notre planète, il y a
4,56 milliards d’années. Depuis, la
plupart ont été détruits et recyclés,
par le biais de phénomènes géolo-
giques tels que la tectonique des
plaques. Les quelques roches an-
ciennes qui subsistent à travers le
monde font cependant l’objet d’in-
tenses recherches: les géologues es-
pèrent s’en servir pour retracer les
premiers épisodes de l’histoire ter-
restre, qui sont encore largement
méconnus.

La tâche des géologues «cher-
cheurs de vieux cailloux» n’est pas
simple. Tout d’abord, pour trouver
ces roches, il leur faut voyager. Car
les cailloux les plus anciens sont

éparpillés à la surface de la planète,
au sein de formations géologiques
appelées «cratons», des portions de
continents qui sont en fait des rési-
dus de la croûte terrestre primitive.
Les plus âgés de ces cratons se trou-
vent au Canada, en Australie et en
Afrique du Sud.

L’autre difficulté de leur travail
consiste à calculer l’âge de leurs

échantillons. Pour cela, ils ont re-
cours à différents types d’analyses
chimiques, dont la plus courante
est basée sur un minéral appelé zir-
con, plus connu du grand public
pour son utilisation en joaillerie
comme substitut du diamant. Le
zircon a la particularité d’incorpo-
rer lors de sa formation de l’ura-
nium radioactif, qui se transforme
ensuite progressivement en plomb,
à un rythme constant, pendant des
millions d’années. «C’est un peu
comme un sablier, dans lequel
on aurait l’uranium en haut,
et le plomb en bas, expli-
que François Bussy,
professeur de géo-
logie à l’Université
de Lausanne. Au
début, il n’y a
rien en bas, et
petit à petit le
plomb s’y accu-
mule.» Pour dater
un zircon, on le dis-
sout et on mesure les
proportions respectives
de l’uranium et du plomb
qu’il contient; on peut alors
déduire le temps écoulé de-
puis la mise en route du sablier,
quicorrespondàl’âgeduminéral.

Les plus vieux zircons terrestres
ont été découverts dans l’ouest de
l’Australie, au cœur de la chaîne
montagneuse des «Jack Hills». L’ana-
lyse de leur «sablier» révèle qu’ils
remontent à 4,4 milliards d’an-
nées… soit quelques dizaines de
millions d’années «seulement»
après la formation de la Terre!
«Mais attention, cet âge est celui des
zircons, pas celui de la roche qui les
abrite. Cette roche, de type sédi-
mentaire, s’est formée ultérieure-
ment, suite à l’accumulation au
fond des mers de vase, de sable et de
diverses particules, parmi lesquel-
les figuraient les zircons», précise
François Bussy. La roche d’origine
de ces minéraux, qui était probable-
ment un granit, a pour sa part dis-
paru. Aucune roche aussi ancienne
n’a d’ailleurs jamais été trouvée à la
surface de la planète.

Les plus vieilles roches connues,
celles dont on sait qu’elles n’ont pas
changé depuis leur formation, sont
beaucoup plus récentes. Ce sont des
gneiss, situés dans la région
d’Acasta, dans le nord-ouest du Ca-

nada. D’après des analyses réalisées
en 1999, ces roches dites «méta-
morphiques» sont nées il y a
4,02 milliards d’années, de la conso-
lidation d’un magma, c’est-à-
dire de roches en fusion
issues des profon-
deurs de la
planète.

Ce sont également des minéraux de
zircons inclus dans ces roches qui
ont permis de les dater mais, dans le
cas des gneiss, l’estimation obtenue
correspondrait bien à la formation
de la roche.

Les gneiss d’Acasta pourraient
toutefois être prochainement dé-
trônés de leur statut de plus anciens
cailloux du monde. Car en 2008,
des chercheurs de l’Université qué-
bécoise McGill ont annoncé avoir

mis au jour des roches près de
300 millions d’années plus vieilles!
Découvertes dans la ceinture de ro-
ches vertes de Nuvvuagittuq, au
nord du Québec, elles atteindraient
les 4,28 milliards d’années.

Ce résultat est néanmoins
très débattu au sein de la

communauté des experts
des vieilles roches.
D’abord parce que les
Québécois ont employé
une méthode de data-
tion inhabituelle, qui
consiste à observer la

dégradation d’un
élément radioac-

tif appelé «sa-
marium» et un

autre élé-
ment ap-

pelé
«néo-

dyme».
«Nos roches ne

contenaient pas
de minéraux de zir-

cons, nous devions donc utiliser
une méthode alternative pour dé-
terminer leur âge, s’explique Jona-
than O’Neil, un des chercheurs qui a
pris part à l’étude. De plus, nos me-
sures ont été confirmées par des la-
boratoires indépendants.» Par
ailleurs, certains géologues esti-
ment que ce n’est pas l’âge de la
roche elle-même qui a été calculé
par l’équipe québécoise, mais plu-

tôt celui du magma qui en est à
l’origine…

Au-delà de la querelle d’experts,
cette «course aux vieux cailloux» a
bien un objectif scientifique. En
analysant les roches ou les miné-
raux anciens à l’aide de diverses
techniques chimiques, les géolo-
gues peuvent en effet déterminer
les conditions qui régnaient au mo-
ment de leur formation. Ces pré-
cieux indices pourraient un jour
leur permettre d’expliquer com-
ment la Terre, qui au début de son
existence était couverte d’un océan
de magma s’est transformée en

quelques centaines de millions
d’années en une planète dotée
d’une croûte solide, telle que nous
la connaissons aujourd’hui. L’ana-
lyse des zircons australiens de Jack
Hills a déjà apporté son lot d’infor-
mations à ce sujet. En 2000, des
scientifiques qui étudiaient les élé-
ments d’oxygène présents dans ces
minéraux ont conclu qu’il y avait
déjà de l’eau liquide sur Terre il y a
4,4 milliards d’années, et très pro-
bablement une croûte solide.
L’étude des autres roches ancien-
nes pourrait bientôt apporter
d’autres pièces au puzzle.

Et en Suisse, trouve-t-on des ro-
ches qui nous ramènent aux tout
premiers instants de la Terre? Pas
vraiment. La plus vieille est située
dans les Grisons, et son âge a été
estimé à un tout petit 605 millions
d’années! «En revanche, une de mes
étudiantes a découvert l’année der-
nière en Valais une roche qui con-
tient de zircons de 3,5 milliards
d’années, ce qui est un âge respecta-
ble», rapporte François Bussy. Ces
minéraux, probablement issus
d’Afrique, ont dû être charriés par
un grand fleuve, tel que le Nil.

«Le zircon est comme
un sablier, dans lequel
on aurait l’uranium
en haut et le plomb
en bas»

Gneiss
d’Acasta.
Cette roche
n’est que
500millions d’années plus
jeune que la Terre. ARCHIVES
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2 moins
Le  soleil aura droit à un brillant 
réveil pour le 1er Août. Et le reste 
de la journée sera du même 
acabit. En soirée, le risque 
orageux existera surtout dans les 
Alpes, plus rarement sur le Jura. 
Dès jeudi, un flux de sud-ouest 
instable et lourd prévaudra,
et ce jusqu'au week-end. En règle 
générale, le soleil restera assez 
généreux, mais des bouffées 
nuageuses sont attendues. Elles 
pourront donner des averses
ou orages en toutes régions.

En Suisse, la journée fera la part belle au soleil. Il faudra toutefois compter 
avec quelques voiles. Ces derniers seront plus nombreux en matinée sur
la frange nord du pays. Des cumulus coifferont aussi les crêtes l'après-midi, 
pouvant donner un orage isolé dans les Grisons. Températures estivales.

Une dépression bien creuse pour la saison sera en approche de l'Irlande ce mardi, 
précédée par un front chaud qui apportera de bonnes pluies dans ses bagages. 
Ailleurs sur le continent, la situation sera calme avec un soleil qui prendra le plus 
souvent l'avantage au sein de quelques bancs nuageux. Forte chaleur en Espagne.

Situation générale aujourd’hui, à 14h

Météorologue en direct au
0900 575 775  (Frs. 2.80/min
depuis le réseau fixe suisse )
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Santé
Ebola à Kampala
L’épidémie de fièvre hémorragi-
que due au virus Ebola, apparue
début juillet dans l’ouest de
l’Ouganda, s’est étendue à la
capitale Kampala, où au moins
un patient est décédé, a annoncé
lundi le président Yoweri Muse-
veni. La maladie, très contagieuse
et hautement mortelle, aurait fait
14 morts dans le pays ces derniè-
res semaines. (AFP)

Météorologie
Juillet chaud
Juillet 2012 s’est révélé plus
chaud que la norme de référence
1961-90 en moyenne nationale.
L’excédent thermique a été nul
dans le Jura et faible au nord.
Mais il s’est avéré plus important
au sud, atteignant localement
2 degrés au Tessin. (LT)

Climatologie
Comment coule le CO2
Le carbone anthropique est
poussé vers les profondeurs de
l’océan Austral, où il est piégé à
très long terme, par une interac-
tion entre le vent, les courants et
les tourbillons, affirment des
chercheurs britanniques et aus-
traliens dans le dernier numéro
de la revue Nature Geoscience. Le
CO2 peut être stocké des centai-
nes de milliers d’année par 1000
mètres de profondeur. (AFP)

Paléontologie
Chasse ancienne
L’émergence des activités de
chasse chez l’homme moderne en
Afrique remonte à au moins
44 000 ans, soit 24 000 ans plus
tôt qu’estimé jusqu’alors, selon de
nouvelles datations d’objets
dévoilées dans une étude parue
lundi dans les Annales de l’Acadé-
mie américaine des sciences. Le
recours à des objets et techniques
sophistiqués, comme de petits
arcs et des flèches aux pointes en
os enduites d’un poison à base
d’acide ricinoléique, marque à
l’époque une transition pro-
fonde. (AFP)

Zoologie
Chasse aux chasseurs
Interpol a mené une vaste opéra-
tion de sauvegarde du tigre dans
quatre pays d’Asie, la Chine, le
Bhoutan, le Népal et l’Inde, a
annoncé dimanche l’organisation
policière à l’occasion de la jour-
née internationale de cette es-
pèce. Cette action, baptisée
«Prey», a permis l’interpellation
d’une quarantaine de personnes

et la saisie d’un
matériel hété-
roclite, allant
de la peau de
félin à la corne
de rhinocéros
en passant par
des hippocam-
pes. (ATS/AFP)K
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Les doyens dumonde (5/7)

Ces précieux indices
pourraient permettre
de comprendre
comment est apparue
la croûte terrestre

Prochain épisode:
La plus vieille étoile du ciel
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Lesglaciers
duTienShan
sous la loupe

> Climat Université
de Genève impliquée

LT

Les derniers changements
ayant affecté les glaciers du Tien
Shan, en Asie centrale, sont décrits
dans la revue Nature Climate
Change par des chercheurs suisses,
allemands et russes. Un travail
réalisé dans le cadre du projet
européen ACQWA, que coor-
donne l’Institut des sciences de
l’environnement de l’Université
de Genève.

L’évolution de ces glaciers sous
l’influence du réchauffement cli-
matique aura un effet sensible sur
le débit des cours d’eau de la ré-
gion et donc des implications di-
rectes sur son approvisionnement
en eau douce, son irrigation et son
potentiel hydroélectrique, souli-
gne l’Université de Genève dans
un communiqué.

Les monts Tian, situés aux con-
fins de la Chine, du Kazakhstan et
du Kirghizistan, constituent la cin-
quième plus importante chaîne de
montagne du monde après l’Hi-
malaya, les Andes, les Rocheuses et
le Pamir. Leurs glaciers ont perdu
entre 0,1% et 0,8% de leur surface
par an au cours des dernières dé-
cennies. Un recul comparable à ce-
lui des glaciers alpins.

Changements attendus
«L’intensification de la fonte

des glaciers affecte fortement la
quantité et la répartition saison-
nière de l’eau, explique la pre-
mière auteure de l’étude, Annina
Sorg, chercheuse à l’Institut des
sciences de l’environnement de
Genève. Dans un premier temps,
le retrait des glaciers va augmen-
ter les ressources en eau disponi-
bles, mais à terme la réduction du
volume des glaciers entraînera
une diminution de la quantité
d’eau disponible si les précipita-
tions ne la compensent pas.»

Or, les scénarios imaginés par
le Groupe d’experts intergouver-
nemental sur l’évolution du cli-
mat (GIEC) prévoient une aug-
mentation des précipitations
hivernales de 4% à 8% mais une
réduction des précipitations esti-
vales de 4% à 7% d’ici à 2050.
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Crise céréalière: leMoyen-
Orient enpremière ligne
>Alimentation Les
prix du blé décollent
de 40% cette année

> Le Caire retarde ses
imports. Amman doit
déjà payer la facture

Pierre-Alexandre Sallier

Tout a commencé avec une sé-
cheresse comme les Etats-Unis – le
premier pays exportateur de maïs,
blé et soja – n’en ont pas connu
depuis 1956. Le manque de préci-
pitations sur l’ex-URSS, la faiblesse
de la mousson en Inde et la crainte
d’un retour du phénomène climati-
que El Niño font maintenant crain-
dre une troisième crise alimentaire
en cinq ans. Comme en 2008. Et
comme en 2011, lorsque la cherté
de la nourriture avait attisé les ré-
voltes du Printemps arabe.

Ce coup de chaud intervient
alors que les prix alimentaires
mondiaux étaient déjà supérieurs

de 40% à la moyenne des dix der-
nières années, selon la FAO. En mai,
l’agence onusienne mettait en
garde contre le risque de troubles
sociaux dans les pays les moins fa-
vorisés. «Nombre de grands pays
importateurs du Moyen-Orient re-
tardent leurs achats, espérant que
les prix vont baisser», remarquent
les analystes de Barclays à Londres.
«Ceux-ci vont se retrouver forcés
d’acheter» ajoutent-ils. Au prix fort.

L’Egypte temporise
L’Egypte, le plus important ache-

teur de blé du monde, affronte cette
crise céréalière alors que son nou-
veau gouvernement est au pouvoir
depuis un mois et que les prix ali-
mentaires galopent déjà au rythme
annuel de 9,2%.

A Genève, les regards des négo-
ciants sont braqués sur l’entrée en
jeu du GASC, le bureau d’Etat réali-
sant environ la moitié des importa-
tions du pays. Pour l’instant, ce der-
nier n’a toujours pas procédé à un
premier appel d’offres sur le blé de
la moisson en cours. Officiellement,
cela s’expliquerait par l’augmenta-
tion de la moisson locale. «Selon

certains traders, les subventions éle-
vées accordées aux agriculteurs lo-
caux ont accentué le phénomène
d’importation d’Europe de l’Est, dé-
guisé en blé local», juge Siavosh
Arasteh chez Agrinews, agence ge-
nevoise d’analyse du négoce de
grains. Pour l’instant, «les importa-
teurs privés qui ont acheté du blé à
des prix inférieurs, avant la hausse,
sont en mesure d’approvisionner le
marché local», ajoute ce dernier.

Surprise en Jordanie
L’exemple de la Jordanie, autre

pays dans lequel une agence d’Etat
orchestre les achats, montre à quel

point certains pays se sont fait sur-
prendre par l’envolée. Les données
d’Agrinews révèlent ainsi qu’Am-
man avait acheté, il y a un mois, un
cargo de 50 000 tonnes de blé à
309 dollars la tonne. Le 8 juillet, une
autre commande est reportée, alors
que le monde agricole attend l’état
de lieux de Washington sur la séche-
resse. Le 19 juillet, la Jordanie finit

par acheter deux cargos. Mais à
343 dollars. «Il y a dix jours, Amman
a annoncé que les prix locaux du blé
et de l’orge n’augmenteraient pas; la
partie de la facture alimentaire ré-
glée par l’Etat sera donc plus impor-
tante, le prix à payer pour éviter que
le mécontentement populaire ne
s’aggrave», relève le spécialiste
d’Agrinews.

La situation est encore plus ten-
due en Syrie, où sécheresse et guerre
civile menacent les moissons. Selon
la FAO, ces douze prochains mois,
les importations de céréales du pays
atteindront 5 millions de tonnes.
Soit une fois et demie celles de l’an-
née précédente. Alors que les sanc-
tions économiques en compliquent
le négoce.

Un «farmer» de l’Illinois face à ses épis brûlés. Les surfaces plantées enmaïs n’avaient jamais été aussi étendues
depuis 1937. Pourtant, les dégâts de la sécheresse ont fait exploser les prix de 61% depuis le 15 juin. CARMI, 11 JUILLET 2012
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Calme trompeur

Prix courants Prix ajustés de l’inflation
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Retour aux sommets touchés en 2008
> D’éventuels embargos
dans l’ex-URSS rendraient
la situation explosive

Après ceux du soja, les cours du
maïs ont atteint des sommets his-
toriques sur le marché de Chicago,
alors que les deux tiers du territoire
américain sont déclarés en état de
sécheresse. Poursuivant leur qua-
trième année d’appréciation consé-
cutive, les épis ont vu leur prix s’en-
voler de 61% depuis le 15 juin.

Vers un repli
Le blé affiche de son côté une

hausse de 46% sur la même période
et se dirige d’autant plus vite vers
ses records qu’il est utilisé pour le
bétail comme produit de substitu-
tion à un maïs hors de prix. La pu-

blication des estimations de ré-
colte par le Département
américain de l’agriculture, le
10 août prochain, sera le rendez-
vous clé de l’été sur la scène agri-
cole mondiale.

Jeudi, l’International Grain
Council a, lui, déjà réduit ses prévi-
sions de production mondiale,
toutes céréales confondues, pour
2012-2013. Les récoltes de blé sont
attendues en repli de 4,5%. Le
même constat vaut pour le maïs;
alors que sa consommation mon-
diale devrait progresser de 1%.

«Attention à la remise en place
de restrictions sur les exportations,
qui ne feraient qu’empirer la situa-
tion», préviennent les experts de
Barclays. La Russie, l’Ukraine ou le
Kazakhstan sont les premiers pays
soupçonnés, en raison du recours à

de tels embargos il y a deux ans.
Par rapport aux crises de 2008,

certains facteurs pourraient cepen-
dant limiter l’impact de cette envo-
lée sur les importateurs de grains.

Répit sur les tarifs du fret
D’une part, le dollar – la monnaie

d’échange des céréales – a vu sa va-
leur faiblir par rapport à de nom-
breuses devises émergentes.
D’autre part, les tarifs du transport
maritime en vrac ont encore baissé
la semaine dernière, en raison de
l’environnement économique mo-
rose et de l’abondance de navires
disponibles. L’indice Baltic Dry In-
dex – la moyenne des tarifs prati-
qués sur 24 routes – est passé ven-
dredi sous les 1000 points. Fin mai
2008 le même indice avait touché
un record de 11 793 points.P.-A. S.

Zone euro: confiance américaine
> Réunion Timothy Geithner s’est rendu en Allemagne lundi

Le secrétaire américain au Tré-
sor Timothy Geithner et le minis-
tre allemand des Finances, Wol-
fgang Schäuble, ont exprimé
lundi leur «confiance» dans la ca-
pacité de la zone euro à se réfor-
mer pour soutenir le rebond en
cours des marchés.

Les deux dirigeants «ont ex-
primé leur confiance dans les ef-
forts engagés par les Etats mem-
bres pour se réformer et avancer
vers une plus grande intégration»,
dans un communiqué commun
publié à l’issue d’un entretien à
Sylt, une île allemande de la mer
du Nord, où le ministre allemand
a brièvement interrompu ses va-
cances.

Cette rencontre intervenait
après que la crise en zone euro a
franchi un nouveau palier la se-
maine dernière, les taux d’em-
prunt espagnols et italiens ayant
atteint de nouveaux sommets
alors que les rumeurs se multi-
pliaient sur une possible sortie

d’Athènes de la zone euro. Les
mauvaises nouvelles s’accumu-
lent pour l’économie européenne.
Au deuxième trimestre, le PIB de
l’Espagne a reculé de 0,4% par rap-
port aux trois mois précédents, où
il avait baissé de 0,3%, aggravant la
récession dans laquelle est plongé
le pays, selon des chiffres publiés
lundi.

Rebondboursier
Cela n’a pas empêché les mar-

chés financiers de poursuivre leur
rebond entamé jeudi. La Bourse
de Francfort a ainsi gagné 1,27% et
celle de Paris 1,24%. Les investis-
seurs ont également bien réagi à
un emprunt de l’Italie qui a levé
5,48 milliards d’euros à moyen et
long terme à des taux en baisse sur
l’échéance à cinq et dix ans.

Les marchés ont retrouvé le
moral depuis les propos tenus
jeudi par le président de la Ban-
que centrale européenne (BCE)
Mario Draghi qui s’est dit prêt à

prendre toutes les mesures néces-
saires pour préserver la zone euro.
M. Monti doit se rendre à Paris
mardi pour un déjeuner de travail
avec M. Hollande et jeudi à Ma-
drid pour rencontrer son homolo-
gue espagnol, Mariano Rajoy.

Les marchés espèrent une inter-
vention du fonds de secours euro-
péen FESF sur le marché de la
dette, avant une action de la BCE,
dont le conseil des gouverneurs se
réunit jeudi. M. Geithner devait
d’ailleurs rencontrer Mario Dra-
ghi lundi en fin de journée.

«Nous sommes arrivés à un
point crucial», a déclaré diman-
che le chef de l’Eurogroupe Jean-
Claude Juncker au quotidien fran-
çais Le Figaro, assurant que le
fonds de secours européen, le
FESF, agirait avec la BCE. «Il faut
une décision politique des 17
avant une intervention du FESF,
mais si la pression est là, on agira
dans des délais plus brefs», esti-
mait un diplomate européen. LT

Merck Serono crée une
première «start-up»
> Biotechnologie Retour à la case départ

Le monde de la biotechnologie
genevoise est petit. Merck Serono
a annoncé lundi la création d’une
première petite société née de son
programme doté de 30 millions
d’euros. Nommée Prexton Thera-
peutics, elle est dirigée par Fran-
çois Conquet, (ex-)directeur des
contrats de licence «précoces»
chez Merck Serono.

Cofondateur de la société gene-
voise de biotechnologie Addex,
qui sort d’un programme musclé
de restructuration, François Con-
quet installera Prexton à Plan-les-
Ouates au sein de l’incubateur
Eclosion, dans le même immeuble
qu’Addex. Il travaillera, avec qua-
tre personnes, sur un mécanisme
(récepteur mGluR4) de lutte con-
tre la maladie de Parkinson sur
lequel se penche également Ad-
dex. Le 16 juillet, cette société a
d’ailleurs confirmé la validation,
en étude préclinique, de sa molé-
cule liée au récepteur mGluR4.

Nouvelle concurrence
Cette nouvelle concurrence en-

tre une fragile société naissante et
un autre qui lutte pour sa survie
est-elle positive pour la biotech-
nologie genevoise? La réponse
des intéressés se veut rassurante.
«On sera concurrents mais finale-
ment c’est bon signe, note Tim
Dyer, responsable financier d’Ad-
dex. Cela prouve que la cible
mGluR4 a un excellent potentiel.»
François Naef, administrateur de
Merck Serono (Suisse), estime ré-
jouissant de «permettre à un pro-
gramme de recherche de se pour-
suivre», grâce à un investissement
initial de 2,1 millions d’euros. Il
pense que Prexton, dont la ges-
tion sera surveillée par un admi-
nistrateur du fonds de capital-ris-
que de Merck Serono, pourra créer
une dizaine d’emplois supplé-
mentaires en 2013. «C’est une

toute petite goutte d’eau», cons-
tate Hubert Godinot, représen-
tant du personnel, en songeant
aux 1500 emplois concernés par
la fermeture du site genevois de
Merck Serono annoncée en avril.

Hubert Godinot dénonce le
«classement vertical» de la majo-
rité des propositions de création
d’entreprises soumises à Merck Se-
rono. «Les conditions à remplir
sont très particulières puisque ces
projets de recherche ne doivent
pas concurrencer ceux maintenus
par Merck Serono», rappelle le re-
présentant du personnel. François
Naef dit «avoir bon espoir que
deux ou trois créations d’entrepri-
ses compléteront celle de Prex-
ton.» Joël Varone, secrétaire du
syndicat Unia, dénonce les «faux»
effets d’annonce du groupe. «Fina-
lement, ce ne sera pas 100 em-
plois, mais une trentaine, qui se-
ront offerts dans la région
genevoise par Quintiles aux colla-
borateurs de Merck Serono.»

La nouvelle société Prexton
pourra-t-elle agir sans contrainte?
Un accord lié au mGluR4 a été
passé en 2011 entre Merck Serono
et Domain Therapeutics, société
française dirigée par un ancien
professeur assistant de l’Univer-
sité de Genève. «Ce sont d’autres
molécules que celles que je vais
développer», assure François Con-
quet qui devra encore trouver
5 millions d’euros d’ici à l’été
2013. Willy Boder BERNE

Une enquête sur
Briatore touche
MeWarluzel

> Justice Soupçons
de soustraction
à certaines taxes

Dominique Warluzel est in-
quiété par la justice italienne.
L’avocat genevois, domicilié de-
puis fin 2011 aux Bahamas, se re-
trouve impliqué dans une en-
quête touchant notamment
Flavio Briatore, ancien directeur
commercial de Benetton et de Re-
nault F1. Contacté, Dominique
Warluzel a confirmé au Temps ces
informations parues en fin de se-
maine passée dans la presse de la
Péninsule.

Après deux années d’enquête,
les autorités italiennes ont saisi ré-
cemment le yacht Force Blue du
milliardaire Flavio Briatore.
L’homme d’affaires italien, fami-
lier de la jet-set, est notamment
accusé de s’être soustrait à certai-
nes taxes sur le carburant et sur
l’importation de son yacht. Le
montant dépasserait les 5 mil-
lions d’euros. Dominique Warlu-
zel a été l’un des administrateurs
de Autumn Sailing Ltd, la société
qui s’occupe de la gestion de ce
palace flottant. Elle est basée dans
les îles Vierges britanniques et en-
registrée aux îles Caïmans.

«Plus de relations»
«Oui, j’ai été administrateur de

cette société de février 2008 à
2010 ou 2011. Mais je n’ai plus de
relations avec Flavio Briatore», ex-
plique l’avocat genevois. Il admet
également être «sous enquête du
parquet de Gênes pour 80 000
euros de carburant».

Flavio Briatore, dont les initia-
les «FB» figurent sur la cheminée
de Force Blue, est notamment ac-
cusé de n’avoir pas payé de droits
d’accise sur presque 900 000 litres
de carburant.
Valère Gogniat
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le trimestre d’avril à juin, le béné-
fice net de Takeda s’est élevé à
87,6 milliards de yens (1,05 mil-
liard de francs). (ATS)

Credit Suisse place ses
obligations convertibles
Credit Suisse est parvenu à émet-
tre comme prévu des obligations
convertibles à hauteur de
3,8 milliards de francs. Les fonds
souverains du Qatar, de Singa-
pour, de Norvège, ainsi que
d’autres investisseurs ont acquis
directement des titres pour
1,9 milliard. (ATS)

ABB s’offre des activités
du groupe italien RGM
ABB rachète les activités de tech-
nologies électriques destinées au
matériel ferroviaire du groupe
italien RGM. Ce dernier est le plus
grand distributeur de convertis-
seurs auxiliaires pour métros,
véhicules sur rails légers et trains,
a indiqué lundi le groupe électro-
technique zurichois. Le prix
d’achat n’a pas été dévoilé. (ATS)

Transport aérien
Air France-KLMa creusé sa
perte au deuxième trimestre
Le groupe aérien Air France-KLM
a, comme prévu, creusé sa perte
nette au deuxième trimestre sous
l’effet notamment d’une provi-
sion de restructuration de
368 millions d’euros. Il s’attend
toutefois toujours à une amélio-
ration de ses résultats au second
semestre. La perte nette s’élève à
895 millions d’euros (1,07 mil-
liard de francs) sur un chiffre
d’affaires de 6,5 milliards, en
hausse de 4,5% sur un an, a-t-il
annoncé. (ATS)

Conjoncturemonde
La confiance économique
en zone euro au plus bas
L’indice de confiance des chefs
d’entreprise et des consomma-
teurs s’est installé en juillet à son
plus bas niveau en trente-quatre
mois, a indiqué lundi la Commis-
sion européenne qui publie cet
indicateur. L’indice de confiance
économique s’est inscrit à 87,9

Panorama

Entreprises suisses
Dufry a accru son bénéfice
L’exploitant de boutiques hors
taxes et de kiosques Dufry a accru
son bénéfice semestriel de plus
d’un tiers. Il est ressorti à
62,3 millions de francs, en hausse
de 34,8% sur celui des six pre-
miers mois de 2011, a indiqué le
groupe bâlois lundi. Son chiffre
d’affaires a pour sa part aug-
menté de 28,4% à 1,52 milliard de
francs. Sur cette progression, 19,5
points de pourcentage sont attri-
buables à des acquisitions, pré-
cise Dufry. (ATS)

Darwin Airline introduit
le chômage partiel
Darwin Airline lance un pro-
gramme de restructuration en
raison de la crise qui affecte le
secteur aérien. La compagnie
régionale tessinoise va introduire
des mesures de chômage partiel
pour 30% de son personnel et
supprimer deux lignes desservant
Genève. Les mesures de réduction
de l’horaire de travail démarre-
ront dès le mois d’août, a indiqué
lundi la société basée à Lugano
(TI) et qui avait repris il y a un an
et demi la compagnie genevoise
Baboo. (ATS)

Cytos Biotechnology
a réduit sa perte
Cytos Biotechnology a essuyé une
perte nette de 2,6 millions de
francs au deuxième trimestre en
raison de la réduction des char-
ges. Au terme de la même période
de 2011, la société biotechnologi-
que zurichoise en difficulté avait
accusé un résultat de –4,7 mil-
lions. Le chiffre d’affaires réalisé
entre avril et juin 2012 est de-
meuré stable à 0,4 million de
francs, a indiqué Cytos. (ATS)

Le bénéfice de
Takeda dopé par Nycomed
Le numéro un pharmaceutique
japonais Takeda a annoncé lundi
une hausse de 15,8% de son béné-
fice net au premier trimestre
2012-2013 et un chiffre d’affaires
en hausse grâce à l’intégration du
laboratoire suisse Nycomed et à
des facteurs exceptionnels. Pour

points, soit une baisse de 2 points
par rapport au mois précédent. Il
s’agit de son quatrième mois
consécutif de baisse. Dans l’en-
semble de l’Union européenne,
l’indice s’est un peu moins replié
(–1,4 point), à 89 points. (ATS)

Fiscalité
Athènes veut imposer les
comptes grecs en Suisse
Les autorités grecques ont indi-
qué lundi avoir repris leurs ef-
forts en vue d’un accord avec la
Suisse pour imposer les Grecs
ayant des comptes suisses, alors
que les statistiques témoignent
d’importants transferts de capi-
taux à l’étranger. «Nous avons
demandé au gouvernement
suisse de réactiver le processus de
signature d’un accord entre les
deux pays sur la taxation des
dépôts et autres produits (finan-
ciers) détenus par des citoyens
grecs dans les banques suisses», a
indiqué le ministère grec des
Finances. (AFP)

Conjoncture Suisse
L’indicateur de
l’emploi du KOF en recul
L’emploi devrait stagner en Suisse
au cours des trois prochains mois.
L’indicateur de l’emploi du KOF a
une nouvelle fois fléchi en juillet,
passant à –1 contre une valeur de
1,3 au deuxième trimestre. «Le
niveau actuel de l’indicateur
suggère un emploi à peu près
constant au cours des trois mois à
venir, par rapport au même tri-
mestre de 2011», a indiqué lundi
le Centre de recherches conjonc-
turelles (KOF) de l’Ecole polytech-
nique fédérale de Zurich. (ATS)
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AUBAINES

U Vente
Nouveau : le vin de l’été!
Découvrez un superbe Bordeaux
blanc aux délicieux arômes
d’agrumes. Médaille d’or Paris
2011. Une sélection originale de
vins de Bordeaux. Livraison
rapide, prix nets.
www.bordeaux-selection.ch

EMPLOI & FORMATION

U Offre formation
Les outils de la réussite
Pourquoi certain réussissent et
d’autres pas ? Avec le cours
Avatar vous mettez toutes les
chances de votre côté.
www.avatar-suisse.com
daniel@cours-avatar.com

U Cherche emploi
Ecrivain public
Correcteur-Traducteur-Coach.
Rédaction de courriers adminis-
tratifs, discours, communiqués de
presse, etc. Correction (fond et
forme) de mémoires, thèses,
romans, etc. Traduction angl-
franç-angl. Coach pour étudiants
terminant leur Bachelor ou Master.
078 652 71 87
ecritures@bluewin.ch

IMMOBILIER

U A louer
Neuchâtel
Appartement duplex 4 pièces,

dans immeuble du 18e rénové au
centre-ville. Proche des écoles,
commerces et services publics.
4ème et dernier étage, sans
ascenseur. Loyer mensuel
CHF 2710.– cc.
032 846 13 06

Ouest lausannois (VD)
Propriété de charme dans quar-
tier résidentiel. Vue, quiétude,
jardin bucolique 1000 m2.
Rénovation complète de stan-
ding. 300 m2 habitable, proche
commodités. CHF 6900.–.
078 690 12 56

Perroy (VD)
Maison villageoise mitoyenne
6 pièces, 4 chambres, bureau,
balcon, jardin, place de parc.
CHF 3500.– cc.
079 311 23 58

Lucca, Toscane (Italie)
Ravissante petite maison pour 2-4
personnes à 30 min de la mer. Belle
piscine, jardin privé, campagne.
www.villatoscana.ch

Pianottoli, Corse du Sud
Vue sur la mer, plages exception-
nelles à 10 min à pied, piscine,
parc 7000 m2, 260 m2 habita-
bles, 4 chambres, 11 lits, 3 bains.
Libres dès le 20 août.
079 329 90 81
www.chezmarcetnina.com

U A vendre
Brent-Montreux (VD)
Appartement 4,5 pièces, immeu-
ble 1984, 124 m2, terrasse

18 m2, cheminée, verdure, très
calme, sans nuisances, autoroute
à 5 min, gare à 2 min à pied.
CHF 860 000.–. Place garage
CHF 30 000.–.
079 242 30 07

Canton Fribourg/Limite Vaud
Superbe villa récente, 10 pièces.
Tranquillité, vue imprenable, lieu
discret. CHF 1 770 000.–.
079 212 35 90

Anzère (VS)
Chalet finlandais, 5 chambres, 2
bains, grande cuisine lumineuse,
salon avec cheminée. Sauna,
douche, cuisinette en plus.
Grande terrasse ensoleillée orien-
tée sud et vue sur les Alpes. Jar-
din avec arrosage automatique.
079 428 07 76

Haute-Savoie (France)
De privé, chalet en madriers à 35
min de la frontière, 130 m2, terrain
1200 m2, 4 chambres à coucher,
2 salles d’eau, tout confort.
Euros 350 000.–.
079 202 15 75

RENCONTRES

U Femme-Homme
Femme 47 ans
Genève, profession libérale,
svelte, châtain, yeux bleus, cher-
che homme 50 ans ou plus, posi-
tion sociale équivalente pour
sorties, sports et loisirs. Hommes
mariés s’abstenir :-).
0796107449

COMMENT PASSER VOTRE ANNONCE?

Rendez-vous sur www.letemps.ch/smsannonces
en remplissant le formulaire de commande online.
CHF.19.-TTC par annonce

SMS ANNONCES 
PARAÎT TOUS LES MARDIS

VOS RUBRIQUES A CHOIX

Aubaines - Emploi & Formation  
Immobilier  
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L’horlogerie a créé 20000emplois en 15 ans
> Suisse Swatch
Group a engagé
quatre nouveaux
collaborateurs
par jour depuis
le début de l’année

> Seule la Chine
représente un danger

Bastien Buss

L’horlogerie suisse continue de
recruter à tour de bras. Nonobs-
tant les tourments conjoncturels,
la force du franc ou le ralentisse-
ment dans le haut de gamme en
Chine, les usines tournent à plein
régime. Et la recherche de nouvel-
les forces vives aussi. Les chiffres
donnent même le vertige. Sur les
six premiers mois de l’année,
Swatch Group, qui a par ailleurs
publié la semaine dernière des ré-
sultats semestriels record, a em-
bauché 700 nouveaux collabora-
teurs en Suisse et 300 à l’étranger,
selon la porte-parole Beatrice Ho-
wald, confirmant une information
de la presse alémanique.

En d’autres termes, le numéro
un mondial de l’horlogerie a
presque créé quatre (3,83) nou-
veaux emplois par jour en Suisse,
week-end et fériés compris. Au
début de l’année, le groupe bien-
nois parlait de 1000 nouveaux
postes de travail pour l’ensemble
de 2012. A demande exponen-
tielle, réponse de taille. En 2011,
Swatch Group avait déjà créé

1350 emplois dans le pays. Soit
une moyenne de 3,69 postes de
travail en sus au quotidien.

Les autres horlogers ne sont pas
en reste. Les effectifs du secteur
sont passés de 48 548 à 52 803 em-
ployés en une année. Ou autre-
ment dit, une augmentation de
8,8% ou 4255 personnes, selon un
récent sondage de la Convention
patronale de l’industrie horlogère
suisse (CPIH). Des données qui

s’arrêtent toutefois au 30 septem-
bre 2011. Il y a donc fort à parier
que ces chiffres sont aujourd’hui
nettement plus élevés. Probable-
ment de la même ampleur que la
hausse constatée entre 2010
et 2011. Ce qui porterait les effec-
tifs à quelque 56 000 personnes.
«Ce sont des chiffres extraordinai-
res. Mais ils ne tombent pas du ciel.
Il y a un extraordinaire travail en
amont de la part des horlogers.
L’horlogerie est probablement la
championne suisse des créations
d’emplois. Il faut le dire haut et
fort», s’enthousiasme Elisabeth
Zölch, présidente de la CPIH. «La
branche est vraiment très prolifi-
que, un dynamisme peut-être uni-
que», corrobore Anne Rubin, por-
te-parole du syndicat Unia.

Un regard historique permet
aussi de rendre compte de ce tonus
pétulant. Certes la branche ne par-
viendra plus jamais (quoique…)

au niveau qui était le sien dans les
années 1970. Sa situation structu-
relle était alors fort différente et la
crise du quartz a induit un redi-
mensionnement drastique et dou-
loureux: de quelque 90 000 em-
ployés en 1970, les effectifs étaient
en effet passés à un peu plus de
30 000 en 1984. Ce n’est qu’au dé-
but des années 2000 que la barre
des 40 000 a à nouveau été fran-
chie. A l’exception de la forte réces-
sion de 2009-2010, ils n’ont cessé
de progresser entre-temps. L’hor-
logerie suisse a ainsi créé 20 000
emplois en quinze ans, en hausse
de 60%. Donc 1333 en moyenne
par année. Dans le même temps, le
nombre d’entreprises est resté re-
lativement stable (579 contre 573
en 2011).

La branche devient par ailleurs
toujours plus pointue. Alors qu’il y
a vingt ans, on comptait deux tiers

Tout éternuement à
Shanghai ouHongkong
aura inexorablement
des répercussions

5000 suppressions de postes dans d’autres secteurs en sixmois
Si l’horlogerie sourit, d’autres
secteurs n’affichent pas lamême
munificence. Affectées par la
survalorisation du franc, de nom-
breuses sociétés suisse sont à la
peine. Notamment les entreprises
exportatrices. Confrontées égale-
ment aumarasme économique,
beaucoup doivent restructurer.
Selon un décompte semestriel
d’Employés Suisse, les sociétés
helvétiques ont déjà supprimé
plus de 5000 emplois dans le
pays depuis le début de l’année,
estime le directeur de l’associa-
tion Stefan Studer. «L’industrie

souffre particulièrement. La
production en Suisse diminue
régulièrement», d’après le direc-
teur. Cette liste ne comprend pas
les redimensionnements dans les
banques. Cesmesures touchent
toutes les entreprises, petites ou
grandes. A l’instar de BASF, No-
vartis, Givaudan ou encore Acte-
lion. Le décompte d’Employés
Suisse constitue toutefois des
données brutes, les créations
d’emplois n’ayant pas été compta-
bilisées. Le tableau eût alors été
différent. Car, selon la dernière
statistique de l’emploi (Statem), la

Suisse comptait au premier tri-
mestre de cette année 4,049mil-
lions d’emplois, soit une augmen-
tation de 1,3% sur un an. Il a
progressé dans le secteur secon-
daire de 14 000 unités (+1,4%) et
de 38 000 (+1,3%) dans le ter-
tiaire. Sur la période, 32%des
entreprises interrogées disaient
avoir des difficultés à engager du
personnel qualifié. Les données du
deuxième trimestre ne sont pas
encore disponibles. Entre janvier
et juin, le taux de chômage en
Suisse a diminué, passant de 3,4%
à 2,7%. B. B.
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Londres lance
sa réforme
du Libor

> Finance Résultats
prévus en septembre

ATS/AFP

Le gouvernement britannique
a lancé lundi le processus de ré-
forme du taux interbancaire Li-
bor, au cœur d’un scandale de ma-
nipulations. Une mission
préparatoire devra rendre sa co-
pie d’ici à la fin de l’été. Il appar-
tient à Martin Wheatley, directeur
général de l’Autorité des marchés
financiers (FSA) et responsable de
l’Autorité de déontologie finan-
cière (FCA), de formuler des re-
commandations pour revoir le
dispositif de fixation du Libor. La
publication des conclusions de la
mission est prévue d’ici à la fin du
mois de septembre.

Banques suisses concernées
La banque Barclays a révélé le

27 juin qu’elle allait payer environ
360 millions d’euros pour mettre
fin à des enquêtes des régulateurs
britannique et américains dans
l’affaire de manipulation des taux.
Par ailleurs, le directeur général
de Royal Bank of Scotland (RBS),
détenue à 82% par l’Etat britanni-
que, a reconnu lundi que la ban-
que faisait partie des établisse-
ments impliqués dans les
manipulations de taux interban-
caires, s’attendant à devoir payer
des amendes. En Suisse, la Com-
mission de la concurrence
(Comco) a entamé des investiga-
tions sur cette affaire en février.
L’enquête vise UBS et Credit Suisse.

de personnes non qualifiées con-
tre un tiers de qualifiées, ces pro-
portions se sont désormais inver-
sées. Les travailleurs qualifiés
représentaient l’an dernier 61,5%
des effectifs totaux.

Elisabeth Zölch ne voit qu’un
seul risque à l’horizon, un ralentis-
sement brutal des ventes horlogè-

res en Asie et surtout en Chine.
«Trop d’entreprises sont devenues
très dépendantes de ces régions.»
Car tout éternuement à Shanghai
ou à Hongkong aura inexorable-
ment des répercussions sur l’em-
ploi dans les vallées horlogères.
«Mais on n’en est pas encore là»,
relativise la présidente de la CPIH.
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La bourse
suisse

La hausse continue
La bourse suisse a entamé la semaine avec un gain
modéré de 0,2% à 6375 points. L’élan de la fin de se-
maine passée s’est maintenu et la tendance haussière
depuis début juin est restée active. L’ambiance a été
soutenue par de bonnes indications préalables et par
les espoirs d’intervention des banques centrales pour
combattre la crise de l’euro. Le SMI a clôturé en hausse
de 0,6% à 6402 points et le SPI de 0,6% à 5918 points.
UBS a bondi de 3,90% à 10,93 francs et a terminé en
tête des blue chips, à la veille de ses chiffres trimes-
triels. En plus des résultats, des informations sont
attendues sur plusieurs thèmes particuliers comme
l’affaire du Libor, les réductions d’emplois et de coûts et
la réduction des actifs pondérés des risques. Les autres
financières ont profité des espoirs d’interventions de la
BCE pour le sauvetage de l’euro.Bâloise a progressé de
2,3% à 64,75 francs, Swiss Lifede 2,1% à 93,50 francs et
SwissRede 0,9% à 61,20 francs.Credit Suisse a gagné
0,5% à 16,83 francs. Avant l’ouverture, la grande ban-
que avait annoncé avoir placé avec succès un emprunt
convertible de 3,8 milliards de francs. Il s’agit d’une des
mesures qui doivent permettre à l’institut de renforcer
son capital dans l’optique des nouvelles règles Bâle III.
Quelques cycliques se sont également retrouvées
parmi les gagnants du jour. Ainsi, Logitech a engrangé
2,9% à 8,71 francs après avoir nettement reculé la
semaine passée dans le sillage de ses chiffres trimes-
triels décevants. De leur côté,Adecco etNobelBiocare
ont grimpé respectivement de 3,2% à 42,92 francs et de
2,4% à 9,10 francs. Dans le camp des poids lourds,
Roche a progressé de 0,5% à 169,70 francs à la suite
d’un entretien accordé par le CEO Severin Schwan à la
presse dominicale. En ce qui concerneNovartis
(+ 0,35% à 57,05 francs), l’Afinitor (traitement de la
forme la plus répandue de cancer du sein) a été homo-
logué par l’Union européenne. Finalement,Nestlé a
grignoté 0,35% à 59,85 francs après avoir passé la
majeure partie de la journée dans le rouge.
BCGE, Salle desmarchés
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NewYork Wall Street prudente
La bourse de New York a ouvert sans direction lundi,
prudente avant des réunions de politique monétaire
des banques centrales européenne (BCE) et américaine
(Fed) cette semaine: le Dow Jones cédait 0,02% tandis
que le Nasdaq progressait de 0,31%.
Vers 13h45 GMT, leDowJones Industrial Average
lâchait 2,27 points à 13073,39 points, mais leNasdaq,
à dominante technologique, avançait de 9,11 points à
2967,20 points.AFP

Europe Indices européens en croissance
La hausse se poursuit sur l’ensemble des places euro-
péennes portées par la perspective de voir la BCE pren-
dre des mesures de soutien à l’économie et au crédit.
Tous les secteurs affichaient de belles performances, les
bancaires en tête, suivies de près par les valeurs liées
aux matières premières et les autos. L’attention et les
espoirs se reposent désormais sur les banques centra-
les (Fed mercredi et BCE jeudi). Les volumes étaient
moins importants que les jours précédents. La volati-
lité a étonnamment cessé de baisser pour reprendre un
mouvement ascendant. Techniquement les indices
sont sur ou proches des résistances. L’adjudication de
l’emprunt italien à 10 ans s’est bien déroulée à un taux
inférieur à 6%. L’Eurostoxx50 a clôturé en hausse de
1,7% à 2340,31.Bordier & Cie, Banquiers privés

La stratégie d’argent propre freine
temporairement la Banque Sarasin
>Gestion
La finalisation
du rachat par Safra
a lieu ce mardi

> La banque dément
la vente de l’asset
management

Emmanuel Garessus ZURICH

Le rachat de la Banque Sarasin
par Safra sera finalisé aujourd’hui.
Le conseil d’administration, qui sera
élu à l’assemblée générale de ce
mardi «aura au maximum deux
mois pour présenter une offre aux
actionnaires minoritaires et un
prospectus contenant les informa-
tions permettant aux investisseurs
de faire leur choix. Mais Sarasin
reste Sarasin», a déclaré lundi à la
presse, à Zurich, Joachim Strähle,
président de la direction. Le prix de
l’offre aux minoritaires sera d’au
moins 27 francs par action.

La direction a aussi démenti les
rumeurs de la presse dominicale
concernant la vente de sa division

d’asset management. «Cela détrui-
rait notre modèle d’affaires», a-t-il
ajouté. Il a enfin confirmé qu’il de-
meurerait président de la direction.

Il faudra attendre le prospectus
aux actionnaires minoritaires pour
mieux appréhender la stratégie de
l’institut bâloise au sein du groupe
Safra. Celle-ci doit être le fait du nou-
veau conseil d’administration.
Christoph Ammann a par exemple
annoncésonretraitdelaprésidence.

Le public attendra aussi la pré-
sentation des nouveaux objectifs
stratégiques. La banque, qui gère
99,1 milliards de francs d’actifs,
«maintient sa stratégie de crois-
sance, mais son rythme sera plus
lent», a expliqué Joachim Strähle.
L’objectif fixé pour les actifs sous
gestion s’élevait à 150 milliards de
francs d’ici à 2015. «Même sans le
rachat, les conditions de marché
nous obligent à procéder à une révi-
sion», selon la direction.

Au premier semestre, l’argent
frais est modeste par rapport aux
concurrents helvétiques, puisqu’il
s’élève à 0,5 milliard de francs (1%
sur base annualisée). Mais d’une
part l’évolution est plus favorable
qu’au deuxième semestre 2011,
quand la banque subissait un reflux
d’argent frais de 2,4 milliards.

D’autre part la direction l’attribue en
partie à la mise en œuvre plus ra-
pide qu’ailleurs de la stratégie d’ar-
gent propre. En mars dernier, la
banque a expliqué qu’à la fin de
cette année elle gérerait unique-
ment de l’argent déclaré. Le total des
fonds non déclarés était estimé à 5%
du total. Plus le processus est mené
rapidement et plus le total des actifs
gérés s’en ressent.

Bénéfices enbaisse
Sont exclus du processus les

clients de pays concernés par l’im-
pôt libératoire ou la négociation
d’un accord fiscal (Allemagne,
Autriche, Royaume-Uni, Italie et

Grèce) ainsi que la Suisse, en raison
de la pratique d’impôt anticipé.

Dans le private banking, qui re-
présente 52% du bénéfice, l’argent
frais atteint 100 millions de francs,
contre 885 millions dans l’asset ma-
nagement. Mais la banque assiste à
un reflux de fonds de 550 millions
dans «Trading & Family offices», en
raison des gérants de fortune exter-
nes, et de 399 millions à la Bank
Zweiplus. Le bénéfice semestriel de
la banque, en baisse de 27%, corres-
pond aux attentes des analystes. Le
rapport entre charges et produits
s’est détérioré de 76,4 à 83,3%. L’ins-
titut emploie 1731 collaborateurs
(+16 depuis la fin 2011).

Sensible baisse des revenus

SOURCE: SARASIN

En millions de francs 1er semestre 2012 Variation en %

Total des revenus 330,3 –9,0%

Total des charges 259,1 –1,0%

Bénéfice brut 71,2 –31,0%

Bénéfice private banking 28,2 –42,0%

Bénéfice Trad. & Family offices 15,4 –6,0%

Asset management 15,7 –29,0%

Bank Zweiplus –1,8 –181,0%

Bénéfice net 44,5 –27,4%

Actifs sous gestion 99 054 –2,5%

Les provisionspour litige affectentHSBC
> Résultats La banque basée à Londres a passé pour 2 milliards de dollars de provisions

Les résultats de HSBC ont reculé
au premier semestre, la première
banque britannique ayant passé
pour 2 milliards de dollars de pro-
visions, en prévision d’amendes
aux Etats-Unis pour son rôle dans le
blanchiment d’argent et du dé-
dommagement de clients au
Royaume-Uni.

La banque a mis de côté
700 millions de dollars américains
dans le cadre des enquêtes aux
Etats-Unis sur l’argent sale, esti-
mant toutefois que le montant des

amendes pourrait être «significa-
tivement plus élevé».

«Nous nous excusons pour nos
erreurs passées en matière de con-
trôle contre le blanchiment d’ar-
gent», a déclaré le directeur général
Stuart Gulliver. Une commission
d’enquête du Sénat américain a es-
timé récemment que la banque
avait fait prendre des risques au sys-
tème financier du pays en l’exposant
à des activités de blanchiment d’ar-
gent lié au trafic de drogue ou au
financement du terrorisme dans les

années 2000. Les analystes estiment
que l’amende infligée à HSBC par les
autorités américaines pourrait at-
teindre 1 milliard de dollars.

Les résultats de HSBC ont égale-
ment été plombés par une provi-
sion de 1,3 milliard de dollars pour
des compensations de clients au
Royaume-Uni, où les banques font
face à de nombreux litiges liés à des
ventes forcées d’assurances em-
prunteur.

Sous l’effet de toutes ces charges
exceptionnelles, HSBC a réalisé un

bénéfice net en baisse de 8% à
8,44 milliards de dollars au premier
semestre, contre 9,21 milliards un
an plus tôt. Le bénéfice imposable a
cependant progressé de 11% à
12,74 milliards de dollars, grâce à
des cessions d’actifs. La banque indi-
que aussi avoir fait l’objet de deman-
des d’informations dans le cadre du
scandale des manipulations de taux
Libor et Euribor. Elle est aussi la cible
de plaintes, aux côtés d’autres socié-
tés, de la part de particuliers aux
Etats-Unis.AFP

Panorama

Comptes de virement
Avoirs en hausse à la BNS
Les avoirs en comptes de vire-
ment que les banques détiennent
auprès de la Banque nationale
suisse (BNS) ont de nouveau
augmenté. Dans la 27e semaine,
ils ont gagné 9,5 milliards de
francs, à 270,9 milliards, a indi-
qué la banque centrale lundi.
Pour tout le mois de juillet, l’aug-
mentation dépasse ainsi les
33 milliards de francs. Les avoirs
en comptes de virement des
banques en Suisse sont supé-
rieurs de 120 milliards à leur
niveau de la mi-mai. Les marchés
considèrent l’évolution de cette
donnée financière comme un
indicateur de l’intervention de la
BNS en faveur du cours plancher
de 1,20 franc pour 1 euro. (ATS)

Banques
Valiant affiche un bénéfice
en repli de 4,2%
Le groupe bernois de banques
régionales Valiant a pratique-
ment maintenu son bénéfice au
premier semestre, malgré un
environnement qualifié de «diffi-
cile». Il est ressorti à 63,2 millions
de francs, en repli de 4,2% au
regard de la même période de l’an
passé. Durant la période sous
revue, les fonds de la clientèle se
sont accrus de 1,6% par rapport à
fin décembre dernier à 17,74 mil-
liards de francs, a indiqué lundi le
groupe présent dans onze can-
tons, dont ceux de Berne, Fri-
bourg, Jura, Neuchâtel et Vaud. Le
total du bilan a augmenté de 1,2%
pour s’inscrire à 25,5 milliards.
(ATS)

La chronique des changes

Un test déterminant pour l’euro cette semaine

John J.Hardy*
Le président de la Banque cen-

trale européenne (BCE) Mario
Draghi a laissé entendre la semaine
dernière que la BCE avait les moyens
d’engager une nouvelle action
vigoureuse pour endiguer le risque
de crise bancaire et souveraine
systémique. Il a prononcé une
phrase clé, à savoir que les rende-
ments obligataires souverains élevés
dans les pays périphériques ralentis-
sent la transmission de la politique
de la BCE. Sachant que les traders
spéculatifs en particulier ont parié
très fortement sur une pression

continue à la baisse sur l’euro, ces
propos ont eu un impact considéra-
ble. La parité euro/dollar (EUR/USD)
qui frôlait les 1,2050 en début de
semaine dernière est venue flirter
avec les 1,2400 vendredi.

Les déclarations de Mario Draghi
ont également provoqué un fort
rebond des actifs à risque dans le
monde entier. Les marchés obliga-
taires refuges ont vendu en masse et
les principaux marchés d’actions ont
rebondi considérablement entre
mercredi et vendredi derniers.

Après ces fortes fluctuations,
cette semaine servira donc de test
pour le marché. La question centrale
sera de savoir si Mario Draghi va
donner suite à ses récentes déclara-
tions lors de la réunion de politique
monétaire de la BCE ce jeudi. Le
marché suggère qu’il le peut, car les
rendements obligataires espagnols
ont chuté de plus de 100 points de
base la semaine dernière. Et à court

terme, la réponse théorique est
certainement oui – tant que la BCE a
la volonté de tester les limites de son
mandat. Néanmoins, un autre
élément clé est à suivre en amont de
la réunion de jeudi: le contingent de
la Banque centrale allemande
(Bundesbank), alors que son prési-
dent M. Weidmann a dénoncé haut
et fort l’idée de la poursuite du
rachat d’obligations par la BCE.
Peut-il être amené à changer de
discours? Draghi et Weidmann
doivent se rencontrer avant la réu-
nion de la BCE.

Au-delà de la réunion de la BCE,
la publication du rapport sur l’em-
ploi aux Etats-Unis prévue ce ven-
dredi est très attendue. Ce marché
semble convaincu que les banques
centrales gèrent la situation. Cepen-
dant, les chiffres économiques et les
bénéfices d’entreprises publiés
récemment n’incitent guère à se
réjouir. Et qu’en sera-t-il si le marché

a déjà valorisé l’assouplissement des
banques centrales?

Actuellement, il s’avère très
difficile de donner des prévisions
pour l’EUR/USD à très court terme.
Il se pourrait que nous soyons
actuellement dans une phase de
consolidation, si la BCE est capable
une fois de plus d’éloigner les
opérations de risque systémique
pour un certain temps. Cela lui
permettrait de revenir vers 1,25 ou
même un peu au-dessus ces pro-
chaines semaines. Mais un nouveau
coup de pouce monétaire est de
plus en plus un exercice équivalant
à «pousser sur la corde», donc sans
réel impact économique, même si
le marché répond positivement à
court terme. Et à cet égard, la ré-
cente baisse de l’USD pourrait
toucher à sa fin.

* Stratège et consultant en devises
auprès de Saxo Bank.
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Aberdeen Global Services S.A.
www.aberdeen-asset.com
Tél. (352) 46 40 10820
Fax (352) 245 29 056

Aberdeen Global
American Equity A2 USD 2/1 e 16.93 18.7
As Loc Ccy Shrt Dur. Bd A2 USD 2/1 e 4.29 0.2
Asia Pacific Equity A2 USD 2/1 e 65.55 12.2
Asian Prop Share A-2 USD 2/1 e 16.17 12.7
Asian Smaller Compagnies A2 USD 2/1 e 37.55 16.5
Australasian Equity A2 AUD 2/1 e 25.36 9.6
Chinese Equity A2 USD 2/1 e 22.37 6.9
East Euro Equity A2 EUR 2/1 e 90.29 19.0
Em Mark Infr Eqty Fd - A2 USD -/- 8.22 14.6
Em Mkts Sml Cos A2 USD 2/1 e 16.20 15.1
Emerg Market Corp Bond A2 USD -/- 10.86 9.9
Emerg Market Loc Ccy Bd A2 USD 2/1 e 11.17 8.4
Emerging Markets Equity A2 USD 2/1 e 62.00 11.6
Ethical World Equity Fund A2 USD -/- 9.76 5.1
Euro Equity (ex UK) A2 EUR 2/1 e 8.82 11.5
Europ Eqty Inc Fd - A2 EUR 2/1 e 155.11 10.6
European Equity A2 EUR 2/1 e 36.40 13.7
India Equity A2 USD 2/1 e 87.13 8.8
Japanese Equity A2 JPY 2/1 e 213.50 6.5
Japanese Sm Co’s A2 JPY 2/1 e 539.94 8.0
Latam A2 USD 2/1 e 4240.19 10.3
Responsible World Equity A2 USD -/- 8.94 6.0
Russian A2 EUR 2/1 e 8.86 14.3
Select Em Mark Bd Fd - A2 USD 2/1 e 37.37 11.0
Select Eur HY Bd Fd- A2 EUR 2/1 e 15.27 11.2
Select Glob Cred Bd Fd - D1 GBP 2/1 e 1.64 10.5
Select HY Bd Fd - D1 GBP 2/1 e 0.93 1.6
Select Sterl Fin Bd Fd - A2 GBP 2/1 e 2.01 2.8
Techno Eqty Fd - A2 USD 2/1 e 3.49 4.8
UK Equity A2 GBP 2/1 e 16.94 7.8
Wld Res Eqty Fd- A2 USD 2/1 e 12.56 -0.1
World Equity A2 USD 2/1 e 14.94 7.2
World Equity Income Fund A1 USD -/- 10.14 -

Aberdeen Global II
Asia Pac MA Fd - A2 USD -/- 170.57 7.2
Asian Bd Fd - A2 USD -/- 153.33 4.6
Australian USD Bond A2 AUD -/- 3974.77 5.6
Canadian USD Bond A2 CAD -/- 3478.47 1.4
Em Europ Bd Fd - A2 EUR -/- 233.04 17.7
Eur HY Bd Fd - A2 EUR -/- 105.26 13.6
Eur Shrt Term Bd Fd - A2 EUR -/- 146.77 1.9
Euro Government Bond A2 EUR -/- 428.85 5.6
Europ Conv Bd Fd - A2 EUR -/- 13.88 11.4
Glbal Gov Bd Fd - D1 GBP -/- 0.97 -0.9
Short Term USD Bond A2 USD -/- 303.91 1.7
Sterl Bd Fd - A2 GBP -/- 2148.55 4.4
Sterl Gov Bd Fd - D1 GBP -/- 1.15 2.3
USD Bond A2 USD -/- 3553.74 3.7
USD Shrt Term Bd Fd - A1 USD -/- 103.26 1.6

ABS Investment
Management LLC

Direction des Fonds:
PvB Pernet von Ballmoos AG
Tél. 044 205 51 51, www.pvbswiss.com

Investissements alternatifs
PvB Andante - G7 K (CHF) CHF 2/1 bf 9211.70 0.8
PvB Andante - G7 K (EUR) EUR 2/1 bf 10056.80 0.9
PvB Andante - G7 K (USD) USD 2/1 bf 10743.65 1.5
PvB Andante - X-G7 K (CHF) CHF 2/1 bf 11367.20 -2.8
PvB Andante - X-G7 K (EUR) EUR 2/1 bf 12293.70 -2.6
PvB Andante - X-G7 K (USD) USD 2/1 bf 13494.90 -2.2

Active Niche Funds S.A.
Tél. 021 320 11 01
www.ativenf.ch

Représentant pour la Suisse:
Carnegie Funds Services S.A.
Tél. 022 705 11 77 www.carnegie-fund-services.ch

Fonds en actions
Luxemb. Sel. Fd-Active Solar CHF CHF 2/1 e 10.86 -32.7
Luxemb. Sel. Fd-Active Solar EUR EUR 2/1 e 10.93 -32.3
Luxemb. Sel. Fd-Active Solar USD USD 2/1 e 12.46 -31.4
Luxemb. Sel. Fd-Atyartha GO Fd A CHF 2/1 f 375.11 8.6

Adamant
Biomedical Investments AG
Tél. 061 275 92 00
www.adamantinvest.com

Fonds en actions
Adamant Global Generika A CHF 5/5 e 1063.71 12.2
Adamant Global Medtech A CHF 5/5 e 1021.94 9.6
Adamant Healthcare Trends A CHF 5/5 e 871.85 14.2

Alegra Capital Ltd.
www.alegracapital.com

Direction des Fonds:
PvB Pernet von Ballmoos AG
Tél. 044 205 51 51, www.pvbswiss.com

Autres fonds
Asset-Backed Securities Fund A USD 2/3 bf 1634.32 8.1
Asset-Backed Securities Fund S USD 2/3 bf 154.58 8.1

AS Investment Management
Tél. +41 22 716 52 00
www.as-im-com

AS Equities - Flex Switzerland CHF 2/2 a 86.20 5.4
AS Equities - Opp Switzerland CHF 2/2 a 102.10 2.7

AXA-Winterthur
Tél. 043 299 12 04
www.axa-winterthur.ch

Fonds en obligations
Win Fund Bond-Index CH CHF 4/3 e 110.32 5.1

Fonds en actions
Win Fund Equity-Index CH CHF 4/3 e 103.47 10.6

Baloise Fund Invest
Tél. +41 58 285 87 24
Fax +41 58 285 91 47
www.baloisefundinvest.com

Fonds en obligations
BFI EuroBond (EUR) R EUR 2/1 76.63 4.9
BFI Swissfranc Bond (CHF) R CHF 2/1 111.97 4.2

Fonds en actions
BFI Equity Fund (EUR) R EUR 2/1 125.52 10.0
BFI EuroStock (EUR) R EUR 2/1 32.23 9.3
BFI InterStock (CHF) R CHF 2/1 61.88 8.7
BFI SwissStock (CHF) R CHF 2/1 78.45 8.9

Fonds d’allocation d’actifs
BFI Activ (CHF) R CHF 2/1 107.47 5.9
BFI Activ (EUR) R EUR 2/1 60.07 7.1
BFI Capital Protect (CHF) R CHF 2/2 11.94 -1.6
BFI Capital Protect (EUR) R EUR 2/1 12.57 3.5
BFI Capital Protect Plus (EUR) R EUR 2/1 10.66 0.3
BFI Dynamic (CHF) R CHF 2/1 87.20 8.2
BFI Dynamic (EUR) R EUR 2/1 46.97 9.2
BFI Progress (CHF) R CHF 2/1 102.51 6.6
BFI Progress (EUR) R EUR 2/1 56.44 8.3

Banco Bilbao Vizcaya Argentaria S.A.

Représentant en Suisse:
Banque Privée Edmond de Rothschild SA,
Genève,Tél. +41 22 818 91 11

BBVA Durbana Dinamico A EUR EUR 2/2 116.59 13.0
BBVA Durbana Dinamico A USD USD 2/2 100.09 7.4
BBVA Durbana Latam Fixed IncA USD 2/2 81.25 5.4
BBVA Durbana Multstr 80/20 EUR EUR 2/2 104.48 9.7
BBVA Durbana Multstr 80/20 USD USD 2/2 101.47 10.0
BBVA Durbana Renta EURO EUR 1/1 a 102.10 5.0
BBVA Durbana Renta Plus EUR EUR 2/2 99.13 -

BBVA Durbana Renta Plus USD USD 2/2 99.32 10.6
BBVA Durbana Renta USD USD 1/1 a 104.79 5.1
BBVA Durbana Renta Var.Gbl EUR EUR 2/2 132.83 10.4
BBVA Durbana Renta Var.Gbl USD USD 2/2 116.29 4.9
Renta Fija Corto Plazo EUR EUR 2/2 103.92 1.4
Renta Fija Corto Plazo USD USD 2/2 101.31 2.4

Bank Sal. Oppenheim jr. & Cie. (Suisse) SA
Tél. +41 44 214 23 33, www.oppenheim.ch

Oppenheim Pharma/wHealth EUR 2/1 e 200.98 20.1

B. Alter. Multi-Arbitrage cl. (CHF) CHF 2/1 b 10064.00 -2.2
B. Alter. Multi-Arbitrage cl. (EUR) EUR 2/1 b 7017.00 -2.2
B. Alter. Multi-Arbitrage cl. (USD) USD 2/1 b 7552.00 -2.0
B. Alter. Multi-Performance cl. (CHF) CHF 2/1 b 12838.00 -0.8
B. Alter. Multi-Performance cl. (EUR) EUR 2/1 b 8877.00 -0.7
B. Alter. Multi-Performance cl. (USD) USD 2/1 b 9763.00 -0.6
B. Sel. - BRIC Multi-Fonds (CHF) CHF 2/1 a 113.88 1.9
B. Sel. - Oblig HR Multi-Fonds (CHF) CHF 2/1 a 114.47 8.2
B. Strategies - Monde (CHF) CHF 2/2 a 133.98 4.0
B. Strategies - Obligations (CHF) CHF 2/1 a 106.30 5.7
Bonhôte-Immobilier (CHF) CHF 2/2 e 124.00 7.1

Banque Cantonale de Genève
Tél. 058 211 21 00
www.bcge.ch
info@bcge.ch

Asia Pacific Performance -A- EUR 2/1 e 21.30 -0.0
Asia Pacific Performance -B- USD 2/1 e 29.75 -0.3
Asia Pacific Performance -C- EUR 2/1 e 20.38 -0.4
Asia Pacific Performance -D- USD 2/1 e 28.60 -0.6
La Foncière CHF 2/2 e 859.00 5.4

Banque Cantonale de Genève
Tél. 058 211 21 00
www.bcge.ch
info@bcge.ch

Fonds en obligations
BCGE Synchrony Finest of LPP Bonds ACHF 1/1 a 1077.78 2.3
BCGE Synchrony Swiss Govt Bonds CHF 4/3 e 1132.37 1.6

Fonds en actions
BCGE Synch. Small & Mid Caps CH A CHF 1/1 e 909.79 1.7
BCGE Synchrony All Caps CH A CHF 1/1 e 101.51 -
BCGE Synchrony Emerging Equity A USD 4/3 f 87.46 -
BCGE Synchrony Europe Equity A EUR 4/3 f 104.09 10.8
BCGE Synchrony Swiss Equity CHF 4/3 e 1862.68 7.5
BCGE Synchrony US Equity A USD 4/3 f 116.16 5.6

Fonds d’allocation d’actifs
BCGE Rainbow Balanced (CHF) CHF 2/1 f 119.24 4.4
BCGE Rainbow Balanced (EUR) EUR 2/1 f 106.26 5.6
BCGE Rainbow Defensive (CHF) CHF 2/1 f 100.76 2.8
BCGE Rainbow Dynamic (CHF) CHF 1/1 f 88.48 5.7
BCGE Rainbow Dynamic (EUR) EUR 1/1 f 108.99 6.8
BCGE Rainbow Fd World Equity (CHF) CHF 1/1 f 81.05 8.1
BCGE Synchrony Finest of LPP 40 A CHF 1/1 a 907.99 4.8
BCGE Synchrony Finest of LPP 40 SRI ACHF 1/1 a 853.16 3.7

Banque CIC (Suisse) SA
Tél. +41 61 264 14 51
www.cic.ch

Fonds en obligations
CIC CH Fund - Bond CHF B CHF 2/1 e 1192.69 4.5
CIC CH Fund - Bond CHF I CHF 2/1 e 1044.12 4.8
CIC CH Fund - Bond Europe B EUR 2/1 e 755.64 5.2

Fonds en actions
CIC CH Fund - Action Swiss B CHF 2/1 e 1603.46 9.0

Fonds d’allocation d’actifs
CIC CH Fund - Strategy Global (CHF) B CHF 2/1 e 861.85 4.3
CIC CH Fund - Strategy Global (EUR) B EUR 2/1 e 563.49 5.6

Autres fonds
CIC CH Fund - Bond Convert B EUR 2/1 e 1044.32 4.4
CIC CH Fund - Bond Convert C CHF 2/1 e 94.43 4.1

Banque de Dépôts et de Gestion
Tél. +41(0)21 341 85 11
www.bdg.ch
info@bdg.ch

Fonds en obligations
BDG Bonds Opportunities (EUR) EUR 3/2 e 1000.50 6.2

Fonds en actions
BDG Swiss Stocks CHF 3/2 e 1153.01 9.8

Fonds d’allocation d’actifs
BDG Balanced (CHF) CHF 3/3 e 992.46 4.0

Banque Baring Brothers Sturdza SA
Tél. +41 22 317 98 11
funds@bbbsa.ch
www.bbbsa.ch

Nippon Growth (UCITS) Fd A JPY 2/1 a 49065.00 -2.8
Nippon Growth (UCITS) Fd B acc JPY 2/1 a 41367.00 -2.8
Nippon Growth (UCITS) Fd C dist JPY 2/1 a 40055.00 -2.8
Nippon Growth Fund JPY 2/1 a 49244.00 -1.2
Strategic China Panda Fund EUR 2/1 e 1659.13 -0.6
Strategic China Panda Fund GBP 2/1 e 1600.62 -0.4
Strategic China Panda Fund USD 2/1 e 1687.94 -0.4
Strategic Emerging Europe Fund EUR 2/1 a 915.51 8.1
Strategic Emerging Europe Fund USD 2/1 a 923.55 8.7
Strategic Euro Bond Fund acc EUR 2/1 e 1115.33 3.3
Strategic Euro Bond Fund dist EUR 2/1 e 1057.21 2.5
Strategic Europe Value Fund EUR 4/3 e 111.53 13.2

Banque Pasche CM-CIC Private Banking
Tél. + 41 22 818 82 22
funds@pasche.ch
www.banque-pasche-group.com

Représentant pour la Suisse:
1741 Asset Management AG
9001 St. Gallen

Fonds en actions
Elite Strat.Glob. EmMa FoF USD 2/3 f 85.05 1.3
Elite Strategic Asia FoF EUR 2/3 f 95.40 5.2
Elite Strategic Europe FoF EUR 2/3 f 97.69 8.1
Elite Strategic Latin America FoF USD 2/3 f 86.96 0.7
Elite Strategic North America FoF USD 2/3 f 111.19 5.0
Elite Swiss Eq Fd Enterpreneurial CHF 1/1 e 83.66 4.2

Fonds d’allocation d’actifs
Elite Strategic Balanced FoF EUR 2/3 f 91.39 2.9
Elite Strategic Growth FoF EUR 2/3 f 82.58 3.8
Elite Strategic Income FoF EUR 2/3 f 94.79 2.4

Edmond de Rothschild Real Estate SICAV
Tél. +41 58 818 95 68, inforealestate@bper.ch
www.edmond-de-rothschild.ch

EDR Real Estate SICAV - HELVETIA - A CHF 2/2 e 111.50 -
EDR Real Estate SICAV - Swiss - A CHF 2/2 e 118.90 5.9

Banque Privée
Edmond de Rothschild SA
Genève

Edmond de Rothschild Prifund
www.edr-prifund.ch,Tél. +41 58 818 95 68

Fonds en instruments du marché monétaire
PRIFUND - MM $ - A USD 1/1 1658.98 0.0
PRIFUND - MM CHF - A CHF 1/1 12461.45 -0.0
PRIFUND - MM EUR - A EUR 1/1 663.46 0.0

Fonds en obligations
PRIFUND - BOND ($) - A USD 4/4 176.11 4.4
PRIFUND - BOND ($) - B USD 4/4 134.88 2.9

PRIFUND - BOND (CHF) - A CHF 4/4 127.09 2.9
PRIFUND - BOND (CHF) - B CHF 4/4 110.01 1.6
PRIFUND - BOND (EUR) - A EUR 4/4 152.08 6.2
PRIFUND - BOND (EUR) - B EUR 4/4 122.90 4.2
PRIFUND - BOND (GBP) - A GBP 4/4 126.92 3.3
PRIFUND - BOND (GBP) - B GBP 4/4 112.44 2.0
PRIFUND - RETURN PLUS ($) - A USD 4/2 a 106.66 0.4
PRIFUND - RETURN PLUS (CHF) - A CHF 4/2 a 100.97 0.2
PRIFUND - RETURN PLUS (CHF) - B CHF 4/2 a 97.54 -0.0
PRIFUND - RETURN PLUS (EUR) - A EUR 4/2 a 107.53 0.4
PRIFUND - RETURN PLUS (EUR) - B EUR 4/2 a 99.45 0.1

Fonds en actions
PRIFUND - ASIAN EQUITIES - A USD 4/4 839.85 -1.5
PRIFUND - EUROPEAN EQUITIES - A EUR 4/4 116.34 9.5
PRIFUND - EUROPEAN EQUITIES - B EUR 4/4 113.01 9.3
PRIFUND - JAPAN EQUITIES - A JPY 4/4 8612.58 -1.7
PRIFUND - JAPAN EQUITIES - A USD 4/4 101.22 -2.0
PRIFUND - JAPAN EQUITIES - B JPY 4/4 8442.50 -2.0
PRIFUND - NATURAL RESOURCES - A USD 4/2 a 80.86 -8.3
PRIFUND - NATURAL RESOURCES - B USD 4/2 a 79.80 -8.6
PRIFUND - SWISS EQUITIES - A CHF 4/4 135.89 6.5
PRIFUND - SWISS EQUITIES - B CHF 4/4 133.79 6.3
PRIFUND - USA EQUITIES - A USD 4/4 109.21 5.0
PRIFUND - USA EQUITIES - B USD 4/4 106.11 4.7
PRIFUND Alpha EMERG. MARK. - A EUR 4/4 a 152.30 1.8
PRIFUND Alpha EMERG. MARK. - A USD 4/4 a 169.02 2.2
PRIFUND Alpha EMERG. MARK. - B EUR 4/4 a 150.31 1.6
PRIFUND Alpha EMERG. MARK. - B USD 4/4 a 166.96 2.0

Fonds d’allocation d’actifs
PRIFUND - QUAM MULTIMGR. 10 - A CHF 4/2 a 120.77 -1.4
PRIFUND - QUAM MULTIMGR. 10 - A EUR 4/2 a 145.63 -0.9
PRIFUND - QUAM MULTIMGR. 10 - A USD 4/2 a 155.91 -0.8
PRIFUND - QUAM MULTIMGR. 10 - B CHF 4/2 a 118.47 -1.6
PRIFUND - QUAM MULTIMGR. 10 - B EUR 4/2 a 143.38 -1.1
PRIFUND - QUAM MULTIMGR. 10 - B USD 4/2 a 153.86 -1.0
PRIFUND - QUAM MULTIMGR. 15 - A CHF 4/2 a 109.85 -2.5
PRIFUND - QUAM MULTIMGR. 15 - A EUR 4/2 a 140.43 -1.9
PRIFUND - QUAM MULTIMGR. 15 - A USD 4/2 a 148.97 -1.9
PRIFUND - QUAM MULTIMGR. 15 - B EUR 4/2 a 139.13 -2.0
PRIFUND - QUAM MULTIMGR. 15 - B USD 4/2 a 91.97 -2.2
PRIFUND - QUAM MULTIMGR. 5 - A CHF 4/2 a 109.35 0.6
PRIFUND - QUAM MULTIMGR. 5 - A EUR 4/2 a 126.46 0.8
PRIFUND - QUAM MULTIMGR. 5 - A USD 4/2 a 127.00 0.8
PRIFUND - STRATEGY ($) - A USD 4/4 125.37 2.1
PRIFUND - STRATEGY ($) - B USD 4/4 122.17 1.9
PRIFUND - STRATEGY (CHF) - A CHF 4/4 93.76 3.6
PRIFUND - STRATEGY (CHF) - B CHF 4/4 90.86 3.3
PRIFUND - STRATEGY (EUR) - A EUR 4/4 110.48 4.5
PRIFUND - STRATEGY (EUR) - B EUR 4/4 107.14 4.2

Fonds immobiliers
PRIFUND Alpha PROP. SECURIT - A CHF 4/4 b 85.93 1.1
PRIFUND Alpha PROP. SECURIT - A EUR 4/4 b 95.39 1.4
PRIFUND Alpha PROP. SECURIT - A USD 4/4 b 95.54 1.4
PRIFUND Alpha PROP. SECURIT - B CHF 4/4 b 71.86 -1.7
PRIFUND Alpha PROP. SECURIT - B EUR 4/4 b 79.79 -1.1
PRIFUND Alpha PROP. SECURIT - B USD 4/4 b 80.87 -1.0

Investissements alternatifs
PRIFUND Alpha DIVERSIFIED - A CHF 4/4 b 121.36 1.6
PRIFUND Alpha DIVERSIFIED - A EUR 4/4 b 139.93 1.8
PRIFUND Alpha DIVERSIFIED - A USD 4/4 b 146.63 2.1
PRIFUND Alpha DIVERSIFIED - B CHF 4/4 b 119.35 1.4
PRIFUND Alpha DIVERSIFIED - B EUR 4/4 b 137.83 1.6
PRIFUND Alpha DIVERSIFIED - B USD 4/4 b 144.46 1.9
PRIFUND Alpha EUROPA - A CHF 4/4 b 94.72 1.8
PRIFUND Alpha EUROPA - A EUR 4/4 b 98.81 2.1
PRIFUND Alpha EUROPA - A USD 4/4 b 101.63 2.5
PRIFUND Alpha EUROPA - B CHF 4/4 b 93.28 1.5
PRIFUND Alpha EUROPA - B EUR 4/4 b 97.78 1.8
PRIFUND Alpha TRADERS - A EUR 4/4 b 146.69 -2.2
PRIFUND Alpha TRADERS - A USD 4/4 b 155.99 -1.8
PRIFUND Alpha TRADERS - B EUR 4/4 b 144.15 -2.4
PRIFUND Alpha TRADERS - B USD 4/4 b 153.53 -2.0
PRIFUND Alpha UNCORR. - G GBP 4/2 b 101.24 1.6
PRIFUND Alpha UNCORR. ($) - A USD 4/4 b 186.99 1.7
PRIFUND Alpha UNCORR. ($) - B USD 4/4 b 183.41 1.6
PRIFUND Alpha UNCORR. (CHF) - G CHF 4/4 b 97.89 1.1
PRIFUND Alpha UNCORR. (EUR) - A EUR 4/2 b 175.48 1.6
PRIFUND Alpha UNCORR. (EUR) - B EUR 4/2 b 172.07 1.5
PRIFUND Alpha VOLATILITY - A EUR 4/2 b 122.54 1.4
PRIFUND Alpha VOLATILITY - A USD 4/2 b 129.09 1.9
PRIFUND Alpha VOLATILITY - B EUR 4/2 b 120.08 1.2
PRIFUND Alpha VOLATILITY - B USD 4/2 b 126.55 1.7

BCV 0848 808 885
Gérifonds +41 21 321 32 00
www.gerifonds.ch
info@gerifonds.ch

Fonds en instruments du marché monétaire
BCV Forex Alpha (CHF) CHF 1/1 e 98.94 0.9

Fonds en obligations
BCV CHF Foreign Bonds -A- CHF 3/1 e 104.43 3.7
BCV DYNAGEST Corp Bd Expo (CHF) -A-CHF 2/1 a 111.58 7.0
BCV DYNAGEST Intl Bd Expo (CHF) -A- CHF 2/1 a 103.98 4.6
BCV DYNAGEST World Expobond (EUR)EUR 2/1 a 154.48 2.5
BCV International Bonds (CHF) -A- CHF 3/1 e 78.11 6.5
BCV Swiss Franc Bonds -A- CHF 3/1 e 99.84 3.1

Fonds en actions
BCV Chinac A USD 2/1 e 32.95 0.1
BCV Cluster Equity Alpha (CHF) -A- CHF 1/1 a 92.79 -0.2
BCV Cluster Equity Alpha (EUR) -A- EUR 1/1 a 93.54 -0.5
BCV Cluster Equity Opp. (CHF) -A- CHF 1/1 a 83.96 1.0
BCV DYNAGEST World Expoequity REPCHF 2/1 a 109.43 -1.0
BCV DYNAGEST World Expoequity REPEUR 2/1 a 129.88 -1.2
BCV Euromac A USD 2/1 e 111.35 7.5
BCV Europe Equity -A- EUR 1/1 e 129.09 6.5
BCV Gobal Emerging A USD 2/1 e 104.71 3.7
BCV Indiac A USD 2/1 e 92.58 2.7
BCV Japac -A- JPY 2/1 14008.74 2.6
BCV Latinac A USD 2/1 e 329.38 2.9
BCV Seapac A USD 2/1 e 249.41 4.0
BCV Swiss Equity -A- CHF 1/1 e 160.40 8.9
BCV System.World ex US&WE Eq. -A- USD 1/1 e 65.95 -1.3
BCV Systematic Europe Equity -A- EUR 1/1 e 95.80 7.5
BCV Systematic Swiss Equiity -A- CHF 1/1 e 85.47 7.0
BCV Systematic US Equity -A- USD 1/1 e 129.37 12.5
BCV US Equity -A- USD 1/1 e 143.60 10.3

Fonds d’allocation d’actifs
BCV Actif Défensif (CHF) CHF 2/1 f 90.56 3.0
BCV Actif Offensif (CHF) CHF 2/1 f 77.95 4.5
BCV Actif Offensif (EUR) EUR 2/1 f 92.23 4.8
BCV Actif Sécurité (CHF) CHF 2/1 f 100.58 4.3
BCV Classical (CHF) CHF 1/1 a 107.10 3.3
BCV Classical (EUR) EUR 1/1 a 122.80 6.0
BCV Mixed (CHF) CHF 1/1 a 97.40 4.2
BCV Mixed (EUR) EUR 1/1 a 107.20 3.6
BCV Select (CHF) CHF 1/1 a 102.55 3.9
BCV Select (EUR) EUR 1/1 a 115.44 5.8
BCV Stratégie Actions Monde CHF 2/1 f 73.74 6.9
BCV Stratégie Dynamique CHF 2/1 f 74.28 5.9
BCV Stratégie Equipondéré CHF 2/1 f 123.28 5.6
BCV Stratégie Obligation CHF 2/1 f 101.00 5.4
BCV Stratégie Revenu CHF 2/1 f 104.70 5.1

Investissements alternatifs
BCV Defensive Fund (CHF) A CHF 1/1 b 775.52 0.2
BCV Defensive Fund (EUR) A EUR 1/1 b 742.33 0.5
BCV Defensive Fund (USD) A USD 1/1 b 746.79 0.6
BCV Directional Fund (CHF) A CHF 1/1 b 979.46 -2.4
BCV Directional Fund (EUR) A EUR 1/1 b 848.91 -2.1
BCV Directional Fund (USD) A USD 1/1 b 839.63 -1.8

Autres fonds
BCV DIAPASON Commodity (CHF) A CHF 1/1 a 68.95 -3.1
BCV DIAPASON Commodity (EUR) A EUR 1/1 a 67.06 -3.1
BCV DIAPASON Commodity (USD) A USD 1/1 a 78.89 -2.3
BCV DIAPASON Syst Alpha (CHF) A CHF 1/1 a 107.96 0.4
BCV DIAPASON Syst Alpha (EUR) A EUR 1/1 a 92.07 0.5
BCV DIAPASON Syst Alpha (USD) A USD 1/1 a 109.38 0.6

BlackRock Asset Management Schweiz AG
Tél. 044 297 73 73
www.blackrock.com/ch

Fonds en obligations
BGF Euro ShortDur A EUR EUR 2/1 e 14.67 3.1

Fonds en actions
BGF European A EUR EUR 2/1 e 73.82 9.8
BGF WdMining A USD USD 2/1 e 52.70 -14.8

Fonds d’allocation d’actifs
BGF GlobAll A HDG CHF CHF 2/1 e 9.66 2.6

Bordier & Cie
Tél. 022 317 12 12
Fax 022 311 29 73
www.bordier.com

Autres fonds
BO Fund II - Europe EUR 1/1 e 78.64 11.8
BO Fund II - Gbl Balanced CHF 1/1 e 87.75 3.9
BO Fund II - Global Emerging USD 1/1 e 159.63 2.0
BO Fund II - Helveticus CHF 1/1 e 73.97 8.3
BO Fund II - Obligest CHF CHF 1/1 e 104.98 1.0
BO Fund II - Obligest EUR EUR 1/1 e 111.62 2.6
BO Fund II - Obligest USD USD 1/1 e 111.33 1.3

Braun, von Wyss & Müller AG
Tél. +41-44-206 40 80
Fax +41-44-206 40 85
www.bwm.ch

Fonds en actions
Classic Global Equity Fund CHF 3/3 a 289.40 10.8
Classic Value Equity Fund CHF 3/3 a 91.80 12.4

BSI SA
Tél. +41 91 809 31 69
Fax +41 91 809 41 82
www.bsibank.com

Fonds en instruments du marché monétaire
BSI-Multinvest - Cash CHF A CHF 2/1 e 100.43 0.6
BSI-Multinvest - Cash EUR A EUR 2/1 e 101.28 0.7
BSI-Multinvest - Cash USD A USD 2/1 e 100.46 0.6

Fonds en obligations
BSI-Multibond CHF CHF 2/1 e 110.35 3.7
BSI-Multibond EUR A EUR 2/1 e 58.54 5.9
BSI-Multibond Global Dynamic A CHF 2/1 e 97.91 0.3
BSI-Multibond USD A USD 2/1 e 124.52 3.2
BSI-Multinvest-GlD Bds (CHF hed.) A CHF 2/1 e 109.17 1.5
BSI-Multinvest-GlD Bds (USD hed.) A USD 2/1 e 110.01 1.7
BSI-Multinvest-GlD Bds EUR A EUR 2/1 e 140.96 1.8
BSI-Multinvest-LT Bonds CHF A CHF 2/1 e 105.28 3.5
BSI-Multinvest-LT Bonds EUR A EUR 2/1 e 112.38 6.2
BSI-Multinvest-LT Bonds USD A USD 2/1 e 109.01 2.9
BSI-Multinvest-ST Bonds CHF A CHF 2/1 e 117.09 2.2
BSI-Multinvest-ST Bonds EUR A EUR 2/1 e 140.31 3.5
BSI-Multinvest-ST Bonds USD A USD 2/1 e 151.26 3.0

Fonds en actions
BSI-Multieuropa A EUR 2/1 e 74.18 7.1
BSI-Multihelvetia A CHF 2/1 e 315.63 8.6
BSI-Multinippon A JPY 2/1 2445.00 -0.9
BSI-Multinvest - Global Themes A USD 2/1 e 109.37 4.6
BSI-Multinvest-Asian Stocks A USD 2/1 183.23 6.2
BSI-Multinvest-Asian Stocks A CHF CHF 2/1 84.14 5.6
BSI-Multinvest-Asian Stocks A EUR EUR 2/1 84.56 5.8
BSI-Multinvest-Swiss Stocks A CHF 2/1 e 163.49 8.2
BSI-Multinvest-Swiss Stocks I CHF 2/1 e 95.89 9.0
BSI-Multinvest-US Stocks A USD 2/1 e 123.70 3.9

Fonds d’allocation d’actifs
BSI LIFE INVEST - 40 A CHF 2/1 e 101.74 4.0
BSI-Multinvest - Alternative UCITS A EUR 2/1 f 97.49 1.1
BSI-Multinvest-Strat.Bal. (CHF) A CHF 2/1 e 97.48 5.9
BSI-Multinvest-Strat.Bal. (EUR) A EUR 2/1 e 108.41 8.3
BSI-Multinvest-Strat.Inc. (CHF) A CHF 2/1 e 105.61 4.3
BSI-Multinvest-Strat.Inc. (EUR) A EUR 2/1 e 121.31 7.6

Investissements alternatifs
BSI MMF-Yd Enhanc. (CHF hedged) -A-CHF 2/1 bf 87.80 0.4
BSI MMF-Yd Enhanc. (EUR hedged) -A-EUR 2/1 bf 98.00 0.8
BSI MMF-Yd Enhanc. (USD) -A- USD 2/1 bf 103.72 0.9
BSI-MM Direct. Fd (CHF hedged) A CHF 2/1 bf 89.16 1.9
BSI-MM Direct. Fd (EUR hedged) A EUR 2/1 bf 89.32 2.2
BSI-MM Direct. Fd (USD) A USD 2/1 bf 761.24 2.5

Autres fonds
BSI-Multinv.-AbsDaily (CHF hedg.) A CHF 2/1 e 99.88 1.4
BSI-Multinv.-AbsDaily (USD hedg.) A USD 2/1 e 100.48 1.7
BSI-Multinv.-AbsDaily EUR A EUR 2/1 e 100.11 1.8

CACEIS (Switzerland) SA
Tél. +41 22 360 94 00
www.caceis.ch

BAC Min.Reg.Mngd Vol-South Afric CHF 2/2 e 391.70 -22.7
BBGI - Equities Sw. Behavior. CHF 1/1 e 87.70 12.1
BBGI Commodities (USD) A USD 1/1 e 142.90 -2.2
BBGI Islamic Share Energy (USD) USD 1/1 e 153.50 -7.2
BBGI Share Clean Energy (USD) USD 1/1 e 42.20 -11.5
BBGI Share Gold (USD) USD 1/1 e 117.20 -17.6
BBGI Swiss Physical Gold Cl CHF CHF 1/1 e 114.80 7.1
BBGI Swiss Physical Gold Cl CHF hed CHF 1/1 e 108.30 2.4
BBGI Swiss Physical Gold Cl EUR EUR 1/1 e 122.00 7.8
BBGI Swiss Physical Gold Cl EUR hed EUR 1/1 e 109.20 2.6
BBGI Swiss Physical Gold Cl USD USD 1/1 e 113.20 3.5
BBGI Tactical Switzerland A CHF 2/1 e 117.20 10.5
BBGI Tactical World A USD 2/1 e 107.20 0.4
BPES-DYNAFLEX (EUR) ClasseA EUR 2/2 a 89.25 -0.2
BPES-DYNAFLEX (USD) ClasseA USD 2/2 a 85.15 -3.6
BPES-DYNAFLEX Emerging (EUR) Cl. A EUR 2/2 a 80.63 4.8
DM Swiss Equity Asymmetric A CHF 2/2 a 99.46 2.9
DM Swiss Equity Asymmetric Q CHF 2/2 a 10118.67 3.2
JOLIMONT Value Fund (Euro) EUR 2/1 e 110.03 11.5
RED & WHITE Low Vol. Fd (EUR) EUR 1/1 a 99.63 0.5
SVM Value Fund (Switzerland) CHF 2/1 a 152.42 7.9
Swissquote Quant FD EUR Eq CHF -A- CHF 1/1 e 56.83 5.0
Swissquote Quant FD EUR Eq EUR -A- EUR 1/1 e 40.47 5.4
Swissquote Quant Swiss Equities CHF 1/1 e 50.66 4.1
Swissquote Quant US Eq CHF -A- CHF 1/1 e 55.39 6.2
Swissquote Quant US Eq USD -A- USD 1/1 e 50.93 7.0

CapitalatWork Foyer Umbrella Fund

Représentant en Suisse:
RBC Dexia Investor Services Bank S.A.,
Esch-sur-Alzette, succursale de Zurich

Fonds en instruments du marché monétaire
Cash + at Work C Cap EUR 1/1 e 148.26 1.9

Fonds en obligations
Corp. Bd at Work C Cap EUR 2/1 e 223.03 8.3
Gov. Bd at Work C Cap EUR 1/1 e 157.30 5.8
Infl. at Work C Cap EUR 2/1 e 168.05 5.2

Fonds en actions
Am. Eq at Work C Cap USD 2/1 e 210.25 10.6
As. Eq at Work C Cap EUR 2/1 136.30 5.5
Cont. Eq at Work C Cap EUR 2/1 e 326.87 12.5
Dividends at Work C EUR 4/1 e 116.60 4.5
Europ. Eq at Work C Cap EUR 2/1 e 377.03 11.3

Fonds d’allocation d’actifs
Gbl Mkts Fd I C Cap EUR 2/1 e 14875.60 6.7

Fonds immobiliers
Patrimonium Bal. Fd. D EUR 4/1 a 102.06 7.6
Patrimonium Def. Fd. C EUR 4/1 a 132.34 7.8
Patrimonium Dyn. Fd. D EUR 4/1 a 87.78 7.8

Clientis Banken
Tél. 031 660 46 44
Fax 031 660 46 55
www.clientis.ch

Fonds d’allocation d’actifs
Adagio (Lux) - Festverzinslich - B CHF 2/1 e 130.60 4.1
Allegro (Lux) - Wachstum - B CHF 2/1 e 99.00 7.1
Vivace (Lux) - Ausgewogen - B CHF 2/1 e 110.94 5.6

CREDIT SUISSE ANLAGESTIFTUNG
www.credit-suisse.com

Autres fonds
CSA Mixta-BVG CHF 3/3 e 1307.03 4.7
CSA Mixta-BVG Basic CHF 3/3 e 1285.79 1.9
CSA Mixta-BVG Defensiv CHF 3/3 e 1406.56 3.6
CSA Mixta-BVG Index 25 CHF 2/1 e 1069.41 4.5
CSA Mixta-BVG Index 35 CHF 2/1 e 1071.99 5.3
CSA Mixta-BVG Index 45 CHF 3/3 e 1134.29 6.1
CSA Mixta-BVG Maxi CHF 3/3 e 1196.23 5.3

Credit Suisse Funds AG
www.credit-suisse.com

Fonds en instruments du marché monétaire
CSF (Lux) Money Market EUR B EUR 2/1 e 100.69 0.5
CSF (Lux) Money Market Sfr B CHF 2/1 e 714.67 0.2
CSF (Lux) Money Market USD B USD 2/1 e 100.13 0.2

Fonds en obligations
CS BF (CH) Convert Intl A CHF CHF 2/1 e 171.70 9.0
CS BF (CH) Dynamic Intl USD 2/1 e 89.58 3.4
CS BF (CH) Dynamic Sfr CHF 2/1 e 114.69 4.6
CS BF (CH) Govt Bond CHF B CHF 2/1 e 108.96 1.6
CS BF (Lux) High Yd US$ B USD 2/1 e 224.55 7.0
CS BF (Lux) High Yd US$ DP USD 2/1 e 1026.80 -
CS BF (Lux) IL (Euro) B EUR 2/1 e 122.33 2.7
CS BF (Lux) IL (Sfr) B CHF 2/1 e 114.32 1.7
CS BF (Lux) IL (US$) B USD 2/1 e 136.13 2.0
CS BF (Lux) Sfr B CHF 2/1 e 519.36 3.9
CS BF (Lux) Sh-Term Sfr B CHF 2/1 e 133.67 1.3
CS BF (Lux) TOPS (Euro) B EUR 2/1 e 122.93 4.4
CS BF (Lux) TOPS (Sfr) B CHF 2/1 e 110.72 3.2
CS BF (Lux) TOPS (US$) B USD 2/1 e 129.20 3.2
CS Premium (CH) Bond (Euro) EUR 2/1 e 100.97 4.0
CS Premium (CH) Bond (Sfr) CHF 2/1 e 92.14 2.6
CS Premium (CH) Bond (US$) USD 2/1 e 96.49 3.6
CS SICAV One (Lux) Gl Convert B USD 2/1 e 110.41 5.2
CS SICAV One (Lux) Gl Convert I USD 2/1 e 1023.16 -
CSF (Lux) Bond Medium Mat B USD 2/1 e 102.91 3.5
CSF (Lux) Bond Short Maturity EUR B EUR 2/1 e 104.36 2.2
CSF (Lux) Bond USD B USD 2/1 e 105.24 5.4
CSF (Lux) Fixed Inc Cycle Invest B EUR 2/1 e 99.37 5.0
CSF (Lux) RR Engineered (Euro) B EUR 2/1 e 129.10 4.9
CSF (Lux) RR Engineered (Sfr) B CHF 2/1 e 116.73 1.3
CSF (Lux) RR Engineered (US$) B USD 2/1 e 113.90 1.7

Fonds en actions
CS EF (CH) S&M C Switzerland CHF 2/1 e 605.15 8.8
CS EF (CH) Swiss Blue Chips CHF 2/1 e 180.48 9.1
CS EF (CH) Swissac B CHF 2/1 e 230.07 8.2
CS EF (Lux) Brazil B USD 2/1 f 7.19 -6.4
CS EF (Lux) GL Security B USD 2/1 e 12.46 11.0
CS EF (Lux) Gl Value B EUR 2/1 e 6.73 0.2
CS EF (Lux) S & MC Europe B EUR 2/1 e 1338.38 9.4
CS EF (Lux) Sm MC Germany B EUR 2/1 e 1128.51 18.2
CS EF (Lux) Sm MC Germany F EUR 2/1 e 975.07 -
CS EF (Lux) USA Value B USD 2/1 e 13.99 7.7
CS ETF (CH) SLI CHF 3/3 e 97.61 9.8
CS ETF (CH) SMI CHF 3/3 e 64.99 9.8
CS ETF (CH) SMIM CHF 3/3 e 120.07 5.8
CS ETF (Lux) MSCI EMMA USD 3/3 e 97.78 3.9
CS ETF (Lux) MSCI EMU Large Cap EUR 3/3 e 79.37 5.1
CS ETF (Lux) MSCI EMU Mid Cap EUR 3/3 e 49.43 5.3
CS Select Fd (CH) Swiss Eq130/30 A CHF 2/1 e 13.44 10.5
CS SICAV One (Lux) Eq Asian Dragon BUSD 2/1 e 8.43 -5.0
CS SICAV One (Lux) Eq Eurozone B EUR 2/1 e 8.97 8.1
CS SICAV One (Lux) Eq Gl EM Prop B USD 2/1 e 7.58 19.8
CS SICAV One (Lux) Eq Gl Emg Mrkts BUSD 2/1 e 9.13 3.9
CS SICAV One (Lux) Eq Japan B JPY 2/1 f 985.00 10.7
CS SICAV One (Lux) Eur Eq D Plus B EUR 2/1 e 11.59 8.0
CS SICAV One (Lux) Gl Eq Dv Pl B USD 2/1 e 11.14 7.5
CS Solutions (Lux) Megatrends B USD 2/1 e 91.78 4.8
CSF (Lux) Gl Responsible Eq B EUR 2/1 e 144.53 7.1

Fonds d’allocation d’actifs
CS PF (CH) Privilege CHF 2/1 e 99.59 5.2
CS PF (CH) Privilege CHF 2/1 e 1008.97 -
CS PF (Lux) Balanced (Euro) B EUR 2/1 e 137.25 7.2
CS PF (Lux) Balanced (Sfr) B CHF 2/1 e 164.66 6.9
CS PF (Lux) Growth (Euro) B EUR 2/1 e 122.74 8.4
CS PF (Lux) Growth (Sfr) B CHF 2/1 e 154.08 8.5
CS PF (Lux) Income (Euro) B EUR 2/1 e 147.24 5.8
CS PF (Lux) Income (Sfr) B CHF 2/1 e 156.50 5.3
CS PF (Lux) Income (Sfr) I CHF 2/1 e 1026.38 -
CS PF (Lux) Income (US$) B USD 2/1 e 232.47 3.2
CS SICAV One (Lux) IdxSel Bal (CHF) B CHF 2/1 e 97.31 4.6
CS SICAV One (Lux) IdxSel CG (CHF) B CHF 2/1 e 96.61 4.8
CS SICAV One (Lux) IdxSel Inc (CHF) B CHF 2/1 e 98.11 3.8
CS Triamant Balanced (CHF) CHF 2/1 f 913.60 4.4
CS Triamant Balanced (EUR) EUR 2/1 f 1042.26 6.7
CS Triamant Income Oriented (CHF) CHF 2/1 f 851.24 3.0
CS Triamant Income Oriented (EUR) EUR 2/1 f 1009.91 5.2
CS Triamant Cap.Gains Orient.(CHF) CHF 2/1 f 971.56 5.3
CS Triamant Cap.Gains Orient.(EUR) EUR 2/1 f 1090.02 8.1

Fonds immobiliers
CS 1a Immo PK CHF 5/5 e 1385.00 6.5
CS REF Global CHF 5/5 e 98.50 -1.5
CS REF Green Property CHF 5/5 e 116.50 11.0
CS REF Hospitality CHF 5/5 e 98.50 3.0
CS REF International CHF 5/5 e 965.00 -0.3
CS REF Interswiss CHF 5/5 e 226.20 2.4
CS REF LivingPlus CHF 2/1 e 129.00 8.9
CS REF PropertyPlus CHF 5/5 e 145.60 8.6
CS REF Siat CHF 5/5 e 181.80 10.1

Investissements alternatifs
CS Commodity Fund Plus (CH) Sfr B CHF 2/1 e 7.95 -1.4
CS SICAV One (L) SM Cap Alpha L/S B EUR 2/1 102.31 -2.4
CS Sol. (Lux) DJ CS AllHedge Index B USD 2/1 a 84.34 3.1
CS Sol. (Lux) Prima Multi-Strat B EUR EUR 2/1 a 100.60 1.6

Autres fonds
CS ETF (CH) SBIDG 1-3 CHF 3/3 e 92.75 0.3
CS ETF (CH) SBIDG 3-7 CHF 3/3 e 98.63 1.1
CS ETF (CH) SBIDG 7-15 CHF 3/3 e 119.56 2.1

de Pury Pictet Turrettini S.A.
Tél. 022 317 00 30
www.ppt.ch

Représentant pour la Suisse:
Pictet Funds S.A.
60, route des Acacias, 1211 Genève 73

Fonds en actions
Guilé Emerg Markets Engagement Fd AUSD 2/1 a 176.13 3.4
Guilé Emerg Markets Engagement Fd BUSD 2/1 a 181.08 3.9
Guilé European Engagement Fd A EUR 2/1 e 86.58 7.6
Guilé European Engagement Fd B EUR 2/1 e 88.70 8.0

Delman SA
Tél. +41 22 317 10 20
Fax. +41 22 317 10 31
www.delman.ch

Fonds en actions
African Energy Resources Fund CHF 1/1 bf 81.63 4.3

Deutsche Bank (Schweiz) AG
Tél. +41 44 224 53 50
www.pwm.db.com

Direction des Fonds:
PvB Pernet von Ballmoos AG

Fonds immobiliers
DB Rüd Blass Immo CH DF A CHF CHF 1/1 a 1488.12 9.5
DB Rüd Blass Immo CH DF I CHF CHF 1/1 a 1484.19 9.8

Dominicé & Co Asset Management
www.dominice.com

Swiss Equity Discovery Fund CHF 1/1 f 75.35 4.6

EFG Bank
Tél. +41 22 918 71 71
www.efgbank.com
Direction des Fonds: Caceis (Switzerland) SA

Fonds en instruments du marché monétaire
EFG LIBRA FUND (CHF) D1 CHF 3/3 f 1017.42 -
EFG LIBRA FUND (EUR) D1 EUR 3/3 f 1020.38 -
EFG LIBRA FUND (USD) D1 USD 3/3 f 1020.19 -

Fonds en actions
EFG GIS DYNAMIC ALLOCATION D1 EUR 3/3 a 87.27 1.2

Autres fonds
EFG Equity Funds Asia D1 USD 3/3 f 157.63 2.3
EFG Equity Funds Europe D1 EUR 3/3 f 106.92 5.9
EFG Equity Funds North America D1 USD 3/3 f 99.27 3.7
EFG Equity Funds Switzerland D1 CHF 3/3 f 119.11 6.6

EIC Partners AG
Tél. +41 43 844 10 00
Fax +41 43 844 10 01
www.eicpower.com

Fonds en actions
EIC Energy Utility Fund A (CHF) CHF 2/1 e 63.04 4.5
EIC Energy Utility Fund A (EUR) EUR 2/1 e 52.41 5.5
EIC Energy Utility Fund I (CHF) CHF 2/1 e 8401.56 4.5
EIC Energy Utility Fund I (EUR) EUR 2/1 e 6908.40 5.5
EIC Renewable Energy Fund A EUR 2/1 e 47.73 -9.6
EIC Renewable Energy Fund I EUR 2/1 e 4670.63 -9.3

Ethos
Tél. 022/ 716 15 55
Fax 022/ 716 15 56
www.ethosfund.ch

Fonds en obligations
Bonds CHF CHF 3/3 e 134.47 2.8
Bonds International CHF 3/3 e 107.49 5.2

Fonds en actions
Equities CH Index. C.G. CHF 3/3 e 144.42 9.3
Equities Eur ex CH Index C.G. CHF 3/3 e 54.23 7.0
Equities Europe ex CH CHF 3/3 e 76.73 7.2
Equities North America CHF 3/3 e 56.48 13.2
Equities North America (RPF) CHF 3/3 e 57.82 13.6
Equities Pacific CHF 3/3 e 63.51 5.6
Equities World ex CH (RPF) CHF 3/3 e 78.09 10.6
Pictet-Ethos(CH)Sw SustEq -E CHF 2/2 e 97.20 10.7
Vontobel(CH)II-EthosEqCHMid&Sm EA CHF 4/1 e 164.28 9.2

Falcon Private Bank Ltd.
Tél. 044 227 55 55
www.falconpb.com

Fonds en obligations
Falcon Bond Fund CHF A CHF 2/1 e 1710.86 3.2
Falcon Bond Fund EUR A EUR 2/1 e 81.50 3.5

Fonds en actions
Falcon CH Sm&Mid Cap Eq I CHF 2/1 141.68 6.8
Falcon CH Sm&Mid Cap Eq T CHF 2/1 138.04 6.6
Falcon European Equity Fund A EUR 2/1 e 859.21 7.8
Falcon Gold Equity Fund A USD 2/1 e 438.74 -15.8
Falcon Gold Equity Fund Asia A USD 2/1 e 95.95 -15.8
Falcon Gold Equity Fund H EUR 4/1 e 67.58 -17.5
Falcon Gold Equity Fund I Asia USD 4/1 e 101.24 -15.3
Falcon Swiss Equity Fund A CHF 2/1 e 320.27 9.5

Fonds d’allocation d’actifs
Falcon Best Select - Mixed (CHF) CHF 2/1 e 86.46 6.0
Falcon Global Portfolio Fund A CHF 2/1 e 1985.49 9.8

Investissements alternatifs
Falcon Cat Bond Fund CHF A CHF 2/1 bf 110.12 0.9
Falcon Cat Bond Fund CHF I CHF 2/1 bf 11294.52 1.2
Falcon Cat Bond Fund EUR A EUR 2/1 bf 122.75 1.1
Falcon Cat Bond Fund USD A USD 2/1 bf 126.62 1.2

Fidelity Funds II SICAV
Tél. 0800 55 27 66
www.fidelity.ch

Représentant pour la Suisse:
BNP Paribas Securities Services, Paris,
succursale de Zurich

Fonds en instruments du marché monétaire
Fidelity Funds II AUD Ccy Fd A AUD AUD 1/1 e 35.87 1.8
Fidelity Funds II Euro Ccy Fd A EUR EUR 1/1 e 17.86 0.0
Fidelity Funds II GBP Ccy Fd A GBP GBP 1/1 e 21.58 0.0
Fidelity Funds II USD Ccy Fd A USD USD 1/1 e 33.40 0.0

Fidelity Funds SICAV
Tél. 0800 55 27 66
www.fidelity.ch

Représentant pour la Suisse:
BNP Paribas Securities Services, Paris,
succursale de Zurich

Fonds en obligations
Fid Fds China RMB Bond Fd A-ACC CNY 1/1 e 104.33 -
Fid Fds EmMkts Infl-linked Bd A-ACC EUR 1/1 e 11.57 -
Fid Fds EmMkts Infl-linked Bd Y-ACC USD 1/1 e 10.63 -
Fidelity Fds Int Bd Fd A Acc Euro EUR 1/1 e 12.35 4.5
Fidelity Fds Int Bd Fd A Acc USD USD 1/1 e 13.36 2.5
Fidelity Fds Int Bd Fd A USD USD 1/1 e 1.29 2.6
Fidelity Fds USD Bond Fd A Acc USD USD 1/1 e 14.00 5.0
Fidelity Fds USD Bond Fd A USD USD 1/1 e 6.97 4.0
Fidelity Funds Asian Bd Fd A-ACC-USDUSD 1/1 e 11.05 6.8
Fidelity Funds Asian Bd Fd Y-ACC-USDUSD 1/1 e 11.08 7.0
Fidelity Funds Asian Hh Yld Fd A Acc EUR 1/1 e 13.09 17.4
Fidelity Funds Asian Hh Yld Fd A Acc USD 1/1 e 12.49 11.9
Fidelity Funds Eur H Y Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 14.15 9.8
Fidelity Funds Eur H Y Fd A EUR EUR 1/1 e 9.40 9.8
Fidelity Funds Eur H Y Fd A-USD (h) USD 1/1 e 10.08 9.8
Fidelity Funds Euro Bd Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 12.33 6.3
Fidelity Funds Euro Bd Fd A EUR EUR 1/1 e 11.83 6.2
Fidelity Funds Strlg Bd Fd A Acc GBP GBP 1/1 e 1.41 4.1
Fidelity Funds Strlg Bd Fd A GBP GBP 1/1 e 0.32 2.6
Fidelity Funds Targ 2035(Eur) Fd A EUR 1/1 e 19.77 13.0
Fidelity Funds Targ 2035(Eur) Fd A Acc EUR 1/1 e 20.11 13.1
Fidelity Funds Targ 2040(Eur) Fd A EUR 1/1 e 19.78 13.1
Fidelity Funds Targ 2040(Eur) Fd A Acc EUR 1/1 e 20.10 13.1
Fidelity Funds US Hh Yld Fd A Acc EUREUR 1/1 e 15.64 13.9
Fidelity Funds US Hh Yld Fd A USD USD 1/1 e 12.33 8.5

Fonds en actions
FF Eur Dyn Gth Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 11.80 19.3
FF Eur Dyn Gth Fd A EUR EUR 1/1 e 28.78 19.3
Fid Fds Asian SmallerCo A-ACC-EUR EUR 1/1 e 10.53 -
Fid Fds Asian SmallerCo A-ACC-HKD HKD 1/1 e 9.70 -
Fid Fds Asian SmallerCo A-ACC-USD USD 1/1 e 9.72 -
Fid Fds Asian SmallerCo A-EUR EUR 1/1 e 10.54 -
Fid Fds Asian SmallerCo A-USD USD 1/1 e 9.72 -
Fid Fds Asian SmallerCo Y-ACC-USD USD 1/1 e 9.77 -
Fid Fds Europ Dyn Value Fd A-ACC EUR 1/1 e 10.44 -
Fid Fds Europ Dyn Value Fd Y-ACC EUR 1/1 e 10.51 -
Fidelity Fds Eurp Spe Sits Fd A EUR 1/1 e 10.64 19.6
Fidelity Fds Eurp Spe Sits Fd A Acc EUR 1/1 e 10.70 19.6
Fidelity Fds Sth E Asia Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 16.58 11.1
Fidelity Fds Sth E Asia Fd A Acc USD USD 1/1 e 16.15 6.0
Fidelity Fds Sth E Asia Fd A EUR EUR 1/1 e 4.95 11.2
Fidelity Fds Sth E Asia Fd A USD USD 1/1 e 6.12 6.0
Fidelity Funds Am Div Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 10.78 12.1
Fidelity Funds Am Div Fd A USD USD 1/1 e 12.84 6.8
Fidelity Funds Am Gth Fd A Acc EUR 1/1 e 8.92 4.7
Fidelity Funds Am Gth Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 9.41 10.8
Fidelity Funds Am Gth Fd A Acc USD USD 1/1 e 9.08 5.5
Fidelity Funds Am Gth Fd A USD USD 1/1 e 24.04 5.5
Fidelity Funds America Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 11.94 15.5
Fidelity Funds America Fd A Acc USD USD 1/1 e 11.57 10.1
Fidelity Funds America Fd A USD USD 1/1 e 5.33 10.2
Fidelity Funds America Fd Y Acc USD USD 1/1 e 10.08 10.6
Fidelity Funds Asean Fd A Acc USD USD 1/1 e 20.47 13.2
Fidelity Funds Asean Fd A USD USD 1/1 e 30.50 13.2
Fidelity Funds Asia Aggr Fd A EUR 1/1 e 10.29 10.4
Fidelity Funds Asia Aggr Fd A USD 1/1 e 8.59 5.3
Fidelity Funds Asia Aggr Fd A Acc EUR 1/1 e 10.25 10.3
Fidelity Funds Asia S.S. Fd A Acc USD USD 1/1 e 15.30 5.7
Fidelity Funds Asia S.S. Fd A USD USD 1/1 e 29.24 5.7
Fidelity Funds Australia Fd A Acc AUD AUD 1/1 e 10.60 6.2
Fidelity Funds Australia Fd A AUD AUD 1/1 e 39.12 6.2
Fidelity Funds China Consum.Fd A-Acc EUR 1/1 e 10.49 10.0

Tél. +41 32 722 10 00 info@bonhote.ch www.bonhote.ch



Ordre des informations de fonds: Nom du fonds, monnaie comptable du fonds, Conditions d’émission / rachat, Particularités, Valeur d’inventaire
(valeurs du lundi, 30.07.2012, indication des fluctuations de cours voir particularités), Performance 2012 en %FONDS DE PLACEMENT Fournis par: Swiss Fund Data AG en collaboration avec Rolotec SA et SIX Financial Information SA PUBLICITÉ

Fidelity Funds China Consum.Fd A-ACCUSD 1/1 e 9.48 4.9
Fidelity Funds China Consum.Fd A-EUREUR 1/1 e 10.53 10.1
Fidelity Funds China Consum.Fd A-USDUSD 1/1 e 9.48 5.0
Fidelity Funds China Consum.Fd Y-Acc USD 1/1 e 9.58 5.4
Fidelity Funds China Fcs Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 8.54 6.4
Fidelity Funds China Fcs Fd A USD USD 1/1 e 37.19 1.5
Fidelity Funds Em EMEA A EUR 1/1 e 14.00 17.1
Fidelity Funds Em EMEA A USD 1/1 e 12.93 11.7
Fidelity Funds Em EMEA A Acc EUR 1/1 e 14.11 17.1
Fidelity Funds Em EMEA A Acc USD 1/1 e 13.04 11.6
Fidelity Funds Em Mkts Fd A Acc USD USD 1/1 e 12.87 7.2
Fidelity Funds Em Mkts Fd A EUR EUR 1/1 e 9.14 12.6
Fidelity Funds Em Mkts Fd A USD USD 1/1 e 19.47 7.2
Fidelity Funds Emerging Asia Fd A EUR 1/1 e 13.61 11.3
Fidelity Funds Emerging Asia Fd A USD 1/1 e 10.61 6.2
Fidelity Funds Emerging Asia Fd A Acc EUR 1/1 e 13.53 11.4
Fidelity Funds Emerging Asia Fd A Acc USD 1/1 e 10.61 6.1
Fidelity Funds Eur Gth Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 7.70 11.7
Fidelity Funds Eur Gth Fd A EUR EUR 1/1 e 9.77 11.7
Fidelity Funds Eur L. C. Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 10.05 15.4
Fidelity Funds Eur L. C. Fd A EUR EUR 1/1 e 31.11 15.4
Fidelity Funds Eur S 50 Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 7.29 3.8
Fidelity Funds Eur S 50 Fd A EUR EUR 1/1 e 7.20 3.8
Fidelity Funds Eur S. C. Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 10.52 15.7
Fidelity Funds Eur S. C. Fd A EUR EUR 1/1 e 25.21 15.7
Fidelity Funds Euro Aggr Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 6.61 12.0
Fidelity Funds Euro Aggr Fd A EUR EUR 1/1 e 12.00 11.9
Fidelity Funds Euro Bl Ch Fd A Acc EUREUR 1/1 e 9.12 15.1
Fidelity Funds Euro Bl Ch Fd A EUR EUR 1/1 e 14.25 15.1
Fidelity Funds France Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 9.33 14.6
Fidelity Funds France Fd A EUR EUR 1/1 e 34.72 14.6
Fidelity Funds Gbl DF A-ACC (hedged) EUR 1/1 e 10.85 -
Fidelity Funds Gbl DF A-GDIST EUR 1/1 e 11.25 -
Fidelity Funds Gbl DF A-GDIST SGD 1/1 e 1.05 -
Fidelity Funds Gbl DF A-GDIST USD 1/1 e 10.61 -
Fidelity Funds Gbl DF A-MINCOME EUR 1/1 e 11.18 -
Fidelity Funds Gbl DF A-MINCOME SGD 1/1 e 1.05 -
Fidelity Funds Gbl DF A-MINCOME USD 1/1 e 10.55 -
Fidelity Funds Gbl DF I-ACC EUR 1/1 e 11.41 -
Fidelity Funds Gbl DF Y-ACC USD 1/1 e 10.74 -
Fidelity Funds Gbl DF Y-ACC(hedged) EUR 1/1 e 10.87 -
Fidelity Funds Germany Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 10.74 15.3
Fidelity Funds Germany Fd A EUR EUR 1/1 e 26.62 15.3
Fidelity Funds Glbl Cons Ind Fd A EUR EUR 1/1 e 27.84 15.6
Fidelity Funds Glbl Fin Serv Fd A EUR EUR 1/1 e 17.29 13.1
Fidelity Funds Glbl Hlth Cr Fd A Acc EUREUR1/1 e 12.28 14.1
Fidelity Funds Glbl Hlth Cr Fd A EUR EUR 1/1 e 19.24 14.0
Fidelity Funds Glbl Ind Fd A EUR EUR 1/1 e 33.78 2.9
Fidelity Funds Glbl Opp Fd A EUR 1/1 e 11.63 13.0
Fidelity Funds Glbl Opp Fd A USD 1/1 e 11.26 7.6
Fidelity Funds Glbl Opp Fd A Acc EUR 1/1 e 11.63 13.0
Fidelity Funds Global Focus Fd A USD USD 1/1 e 38.35 9.8
Fidelity Funds Global Tech Fd A EUR EUR 1/1 e 7.04 11.2
Fidelity Funds Global Tel Fd A Acc EUREUR 1/1 e 13.48 15.3
Fidelity Funds Global Tel Fd A EUR EUR 1/1 e 8.54 15.4
Fidelity Funds Greater China Fd A USDUSD 1/1 e 121.60 5.0
Fidelity Funds Iberia Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 8.81 0.7
Fidelity Funds Iberia Fd A EUR EUR 1/1 e 39.24 0.7
Fidelity Funds India-Focus Fd A USD USD 1/1 e 24.99 6.8
Fidelity Funds Indonesia Fd A USD USD 1/1 e 27.65 2.7
Fidelity Funds Int Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 10.19 12.0
Fidelity Funds Int Fd A Acc USD USD 1/1 e 9.91 6.8
Fidelity Funds Int Fd A EUR EUR 1/1 e 26.15 12.0
Fidelity Funds Int Fd A USD USD 1/1 e 32.34 6.8
Fidelity Funds Italy Fd A EUR EUR 1/1 e 20.71 6.7
Fidelity Funds Jap Ad Fd A JPY JPY 1/1 e 15729.00 4.5
Fidelity Funds Jap Sml Cp Fd A Acc JPYJPY 1/1 e 539.00 1.6
Fidelity Funds Jap Sml Cp Fd A JPY JPY 1/1 e 838.60 1.6
Fidelity Funds Japan Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 6.59 4.9
Fidelity Funds Japan Fd A Acc JPY JPY 1/1 e 425.80 2.1
Fidelity Funds Japan Fd A EUR EUR 1/1 e 0.99 4.8
Fidelity Funds Japan Fd A JPY JPY 1/1 e 96.99 2.1
Fidelity Funds Korea Fd A USD USD 1/1 e 17.59 -2.7
Fidelity Funds Latin America Fd A USDUSD 1/1 e 40.75 3.0
Fidelity Funds Malaysia Fd A USD USD 1/1 e 46.04 5.8
Fidelity Funds Nordic Fd A Acc SEK SEK 1/1 e 48.58 10.5
Fidelity Funds Nordic Fd A SEK SEK 1/1 e 559.60 10.5
Fidelity Funds Pacific Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 10.31 8.4
Fidelity Funds Pacific Fd A USD USD 1/1 e 18.51 3.3
Fidelity Funds Singapore Fd A USD USD 1/1 e 48.51 18.3
Fidelity Funds Switzld Fd A Acc CHF CHF 1/1 e 8.00 7.9
Fidelity Funds Switzld Fd A CHF CHF 1/1 e 34.96 7.9
Fidelity Funds Taiwan Fd A USD USD 1/1 e 7.43 6.0
Fidelity Funds Thailand Fd A USD USD 1/1 e 39.89 17.7
Fidelity Funds UK Fd A GBP GBP 1/1 e 1.80 2.6
Fidelity Funds World Fd A EUR EUR 1/1 e 10.59 12.6

Fonds d’allocation d’actifs
Fidelity Fds G I Lkd Bd Fd A Acc EUR 1/1 e 12.39 2.9
Fidelity Fds G I Lkd Bd Fd A Acc USD 1/1 e 11.19 1.9
Fidelity Fds G I Lkd Bd Fd A Acc Hedg CHF 1/1 e 10.38 2.6
Fidelity Funds Euro Bal Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 10.52 11.2
Fidelity Funds Euro Bal Fd A EUR EUR 1/1 e 12.77 11.2
Fidelity Funds FPS Gl Gth Fd A Acc USDUSD 1/1 e 9.72 6.3
Fidelity Funds FPS Gl Gth Fd A USD USD 1/1 e 16.72 6.3
Fidelity Funds FPS Gth Fd A Acc EUR EUR 1/1 e 9.47 11.9
Fidelity Funds FPS Gth Fd A EUR EUR 1/1 e 13.74 11.9
Fidelity Funds FPS M. Gth Fd A Acc EUREUR 1/1 e 10.74 8.9
Fidelity Funds FPS M. Gth Fd A EUR EUR 1/1 e 9.80 8.9
Fidelity Funds Targ 2015(Eur) Fd A EUR 1/1 e 27.68 9.2
Fidelity Funds Targ 2015(Eur) Fd A Acc EUR 1/1 e 10.90 9.2
Fidelity Funds Targ 2020(Eur) Fd A EUR 1/1 e 30.17 10.7
Fidelity Funds Targ 2020(Eur) Fd A Acc EUR 1/1 e 10.05 10.7
Fidelity Funds Targ 2025(Eur) Fd A EUR 1/1 e 24.18 11.9
Fidelity Funds Targ 2025(Eur) Fd A Acc EUR 1/1 e 9.67 12.0
Fidelity Funds Targ 2030(Eur) Fd A EUR 1/1 e 24.23 12.8
Fidelity Funds Targ 2030(Eur) Fd A Acc EUR 1/1 e 9.64 12.8
Fidelity Funds Targ.TM 2020 Fd A USDUSD 1/1 e 14.73 6.7

Fonds immobiliers
Fidelity Fds Global Property Fd A EUR 1/1 e 10.25 22.2
Fidelity Fds Global Property Fd A USD 1/1 e 10.79 16.4
Fidelity Fds Global Property Fd A Acc EUR 1/1 e 10.80 22.1
Fidelity Fds Global Property Fd A Acc USD 1/1 e 11.34 16.5
Fidelity Funds Asia Pac Ppty Fd A EUR 1/1 e 8.08 25.9
Fidelity Funds Asia Pac Ppty Fd A USD 1/1 e 7.71 20.0
Fidelity Funds Asia Pac Ppty Fd A Acc EUR 1/1 e 8.65 26.8

Fortuna Investment AG
Tél. 058 472 53 05
Fax 058 472 53 39

Fonds en obligations
FORTUNA Bond Fund CHF CHF 2/1 e 112.84 2.2
FORTUNA INVEST - Long Term BF CHF 1/1 e 107.37 2.7

Fonds en actions
FORTUNA Eq Fd Switzerland CHF 2/1 e 172.86 9.2

Fonds d’allocation d’actifs
FORTUNA Anlagefonds CHF 2/1 e 120.94 3.5
FORTUNA Multi INDEX 10 CHF 2/1 e 103.26 2.4
FORTUNA Multi INDEX 20 CHF 2/1 e 101.65 3.3
FORTUNA Multi INDEX 30 CHF 2/1 e 101.54 4.0
FORTUNA Multi INDEX 40 CHF 2/1 e 101.29 5.4

Fortuna Investment AG
Vaduz
Tél. +423 232 05 92
Fax +423 236 15 46

Fonds en obligations
FORTUNA Short Term BF CHF CHF 2/1 e 565.61 1.2

Fonds d’allocation d’actifs
Europe Balanced Fund CHF CHF 2/1 e 98.55 4.1
Europe Balanced Fund Euro EUR 2/1 e 129.08 6.3

GAM
Tél. +41 58 426 30 30
suisse@gam.com
Liste complète: www.gam.com

Fonds en obligations
GAM Star Cat Bond USD A USD 2/1 a 10.41 3.9
GAM Star Crdt Opps (EUR) EUR A EUR 2/1 a 10.00 12.3
GAM Star Dyn Glb Bnd USD A USD 2/1 f 10.76 5.0
GAM Star Emer Mkt Total Rtn USD A USD 2/1 a 12.04 7.3
GAM Star Glb Conv Bnd USD A USD 2/1 f 10.13 3.7

Fonds en actions
GAM Global Diversified Acc A GBP 1/1 f 24.73 3.8

GAM Star Asian Eq. USD A USD 1/1 f 11.59 -0.7
GAM Star Asia-Pacific Eq. EUR A EUR 2/1 f 105.36 8.3
GAM Star Bar Dyn Mlt-Indx All USD A USD 2/1 f 9.90 -
GAM Star China Eq. USD A USD 2/1 f 14.93 -4.6
GAM Star Cont. European Eq EUR A EUR 1/1 f 13.06 17.7
GAM Star Emer Asia USD A USD 2/1 f 11.42 12.2
GAM Star European Equity EUR A EUR 2/1 f 209.26 15.8
GAM Star Gl Eq Infl Foc II USD A USD 2/1 f 129.63 2.8
GAM Star Japan Eq. EUR A EUR 2/1 f 87.70 2.1
GAM Star N of S EM Eq EUR A EUR 2/1 f 11.08 13.8
GAM Star Technology USD A USD 2/1 f 11.03 17.8
GAM Star US All Cap Eq. USD A USD 2/1 f 9.08 4.1
GAM Star Worldwide Eq. USD A USD 1/1 f 2380.02 4.4
GAM UK Diversified A GBP 1/1 f 12.31 8.8

Fonds d’allocation d’actifs
GAM Star Comp Abs Rtrn CHF A CHF 2/1 a 10.30 1.6
GAM Star Comp Eqt & Tr CHF A CHF 2/1 a 10.32 5.3
GAM Star Comp Glo Eqt CHF A CHF 2/1 a 10.66 9.1

Investissements alternatifs
GAM Gl. Multi-Alpha CHF Cl CHF 2/1 b 106.05 0.9
GAM Star Abs Eur EUR I EUR 2/1 f 9.80 5.2
GAM Star Emer Mkt Rates EUR A EUR 2/1 f 11.39 2.4
GAM Star Glob Rts USD A USD 2/1 a 11.03 8.3
GAM Star Global Selector II EUR A EUR 2/1 f 10.46 9.3
GAM Star Keynes Quant Strat USD A USD 4/1 a 10.59 4.3
GAM Star Trading USD A USD 2/1 a 9.43 1.4

Gutzwiller Fonds
Management AG
+41 61 205 70 00

Fonds en actions
Gutzwiller ONE USD 2/1 e 208.50 7.2

Investissements alternatifs
Gutzwiller TWO (CHF) CHF 3/1 c 103.70 1.3
Gutzwiller TWO (USD) USD 3/1 c 138.70 1.8

BANQUE HERITAGE
Tél. +41 58 220 00 00
www.heritage.ch
funds@heritage.ch

Fonds en actions
Heritam East. Eur. Herit. Cap EUR 1/1 a 184.80 6.9
Heritam Energy Cap USD 2/1 a 95.58 -4.8
Heritam Eur. Opp. A Cap EUR 1/1 a 101.05 -0.4
Heritam USA Growth Cap USD 1/1 a 113.45 5.3

Fonds d’allocation d’actifs
Heritage Wealth Balanced EUR EUR 1/1 a 99.47 2.1
Heritage Wealth Balanced USD USD 1/1 a 97.14 -0.2

Investissements alternatifs
Heritage L/S Equity (CHF) A CHF 1/1 b 98.78 -0.2
Heritage L/S Equity (USD) A USD 1/1 b 417.16 0.2
Heritage Total Return (CHF) A CHF 1/1 b 993.52 -3.9
Heritage Total Return (EUR) A EUR 1/1 b 1047.96 -3.7
Heritage Total Return (USD) A USD 1/1 b 1002.65 -3.5

IAM Independent Asset Management SA
Tél. 022 8183640
Fax 022 3105557
www.iam.ch

Fonds en actions
IAM Emerging Market - A CHF 2/1 e 2206.04 5.0
IAM European Equity - A CHF 2/1 e 1068.87 7.6
IAM Global Equity - A CHF 2/1 e 1368.27 10.7
IAM Gold & Metals - A CHF 2/1 e 2756.82 -9.0
IAM Immo Securities - A CHF 2/1 e 1039.87 9.7
IAM Swiss Equity - A CHF 2/1 e 1613.50 8.8

Fonds d’allocation d’actifs
IAM Asset Allocation - A CHF 2/1 e 1154.02 6.5

IFP FUND MANAGEMENT SA
Tél. +41 58 896 66 61
www.ifpfund.ch
info@ifpfund.ch

Fonds en actions
QUANTEVIOUR Europe Equities (EUR) AEUR 1/1 e 63.75 -3.0

Autres fonds
IFP CBs Opportunities (EUR) A EUR 3/1 a 123.61 7.9
IFP CBs Opportunities (USD) A USD 3/1 a 91.39 6.9
IFP Global Convertible Bonds (CHF) A CHF 3/1 e 117.41 5.1
IFP Global Convertible Bonds (EUR) A EUR 3/1 e 119.06 5.5
IFP Global Convertible Bonds (USD) A USD 3/1 e 97.59 5.6

J.P. Morgan (Suisse) SA
Tél. +41 22 744 19 00

www.jpmam.ch

Fonds en obligations
JPM Em.Mkts Loc.Cur A acc EUR EUR 2/4 e 14.94 13.5
JPM Income Opp. A Acc-CHF Hdg CHF 3/1 e 93.79 3.4

Fonds en actions
JF ASEAN Eq A acc-USD USD 2/2 e 16.42 12.4
JF Asia P.ex-Jap Eq A acc-USD USD 2/2 e 16.39 3.9
JF China A acc-USD USD 2/2 e 23.06 -0.0
JF India A acc-USD USD 2/2 e 20.71 5.4
JPM Africa Eq. A acc-USD USD 2/2 e 10.27 10.9
JPM Em Mkts Eq A acc-USD USD 2/2 e 20.48 5.4
JPM Europe Str Div A acc-EUR EUR 2/2 e 126.29 8.5
JPM Europe Str Val A acc-EUR EUR 2/2 e 9.02 6.6
JPM Global Cons Trends A acc-CHF HdgCHF 2/2 e 137.19 4.1
JPM Global Focus A acc-CHF Hdg CHF 2/2 e 131.79 7.0
JPM Global Nat Res A acc-USD USD 2/2 e 12.81 -15.8
JPM High. Div. Com. A-acc CHF hdg CHF 4/4 e 84.49 -5.4
JPM Highbridge US STEEP A acc USD 2/2 e 11.91 7.3
JPM Russia A acc-USD USD 2/2 e 11.51 8.9

Autres fonds
JPM Gl Conv (EUR) A acc-CHF Hdg CHF 1/1 e 20.66 5.4

LB(Swiss) Investment AG
Tél. 044 225 37 90
investment@lbswiss.ch

Autres fonds
MV Immoxtra Schweiz I CHF 1/2 e 107.70 -1.3
MV Immoxtra Schweiz P CHF 1/2 e 107.03 -1.6

LGT Bank in Liechtenstein
Tél. +423 235 1122
Fax +423 235 1522
www.lgt.com

Représentant pour la Suisse:
LGT Bank (Schweiz) AG
4002 Basel,Tél. 061 277 56 00

Fonds en instruments du marché monétaire
LGT MM Fund (CHF) -B- CHF 2/1 e 1121.50 0.3
LGT MM Fund (EUR) -B- EUR 2/1 e 702.68 0.5
LGT MM Fund (GBP) -B- GBP 2/1 e 1192.53 0.5
LGT MM Fund (USD) -B- USD 2/1 e 1445.45 0.5

Fonds en obligations
LGT Bd Glbl Inflation Linked -(CHF) A- CHF 2/1 e 1010.54 -
LGT Bd Glbl Inflation Linked -(CHF) B- CHF 2/1 e 1011.74 -
LGT Bd Glbl Inflation Linked -(EUR) A- EUR 2/1 e 1098.97 2.0
LGT Bd Glbl Inflation Linked -(EUR) B- EUR 2/1 e 1211.80 2.8
LGT Bd Glbl Inflation Linked -(USD) A- USD 2/1 e 1007.17 -
LGT Bd Glbl Inflation Linked -(USD) B- USD 2/1 e 1012.20 -
LGT Bond Em LC -(CHF) B- CHF 2/1 e 1235.88 16.8
LGT Bond Em LC -(EUR) A- EUR 2/1 e 1224.62 15.4
LGT Bond Em LC -(EUR) B- EUR 2/1 e 1254.39 18.2
LGT Bond Em LC -(USD) A- USD 2/1 e 1050.09 -
LGT Bond Em LC -(USD) B- USD 2/1 e 1154.89 12.5
LGT Bond Global -(EUR) B- EUR 2/1 e 1697.98 8.9
LGT Bond Global Hedged -(CHF) B- CHF 2/1 e 1025.99 -
LGT Bond Global Hedged -(EUR) B- EUR 2/1 e 1030.19 -
LGT Bond Global Hedged -(USD) B- USD 2/1 e 2507.25 4.2
LGT Fixed Income Dyn Shield -(CHF) B- CHF 2/1 e 1093.48 7.1
LGT Fixed Income Dyn Shield -(EUR) B- EUR 2/1 e 1587.19 7.5
LGT Fixed Income Dyn Shield -(USD) B-USD 2/1 e 1097.94 7.6
LGT Select Bond Emma -(USD) B- USD 2/1 e 3395.27 9.8
LGT Select Bond High Yield -(USD) B- USD 2/1 e 1814.21 7.9
LGT Select Convertibles -(CHF) B- CHF 2/1 e 1015.10 5.7

LGT Select Convertibles -(EUR) B- EUR 2/1 e 1023.12 6.0
LGT Select Convertibles -(USD) B- USD 2/1 e 1161.28 6.2
LGT SIM Global Bond Fund -(EUR) A- EUR 2/1 e 1212.93 7.8
LGT SIM Global Bond Fund -(EUR) B- EUR 2/1 e 1353.25 10.7

Fonds en actions
LGT Eq Global Sector Trends -(CHF) B- CHF 2/1 e 984.14 7.4
LGT Eq Global Sector Trends -(EUR) B- EUR 2/1 e 1015.21 8.7
LGT Eq Global Sector Trends -(USD) B- USD 2/1 e 1383.94 3.5
LGT Equity Dyn Shield -(CHF) B- CHF 2/1 e 944.34 4.2
LGT Equity Dyn Shield -(EUR) B- EUR 2/1 e 958.55 4.6
LGT Equity Dyn Shield -(USD) B- USD 2/1 e 956.62 5.0
LGT Select Eq As/Pa ex Jap -(USD) B- USD 2/1 e 2057.67 10.0
LGT Select Eq Emma -(USD) B- USD 2/1 e 3243.24 8.3
LGT Select Eq Europe -(EUR) B- EUR 2/1 e 1250.46 14.2
LGT Select Eq Japan -(JPY) B- JPY 2/1 663.00 1.2
LGT Select Eq North Am -(USD) B- USD 2/1 e 1345.52 6.8
LGT SIM Em Europe Eq. Fund -(EUR) B-EUR 2/1 e 1955.00 15.0
LGT SIM Europe Eq Fund -B- EUR 2/1 e 723.40 10.3
LGT SIM Global Eq Fund -(EUR) B- EUR 2/1 e 1188.24 9.9

Fonds d’allocation d’actifs
LGT Alpha Index -(CHF) B- CHF 2/1 a 1225.35 6.4
LGT GIM Balanced -(CHF) B- CHF 2/1 f 10520.14 4.5
LGT GIM Balanced -(EUR) B- EUR 2/1 f 11266.92 5.0
LGT GIM Balanced -(USD) B- USD 2/1 f 10864.92 3.2
LGT GIM Growth -(CHF) B- CHF 2/1 f 10467.20 5.4
LGT GIM Growth -(EUR) B- EUR 2/1 f 11331.09 5.9
LGT GIM Growth -(UDS) B- USD 2/1 f 10854.19 2.7
LGT Multi Asset Dyn Shield -(CHF) B- CHF 2/1 e 998.43 -0.7
LGT Multi Asset Dyn Shield -(EUR) B- EUR 2/1 e 1011.62 -0.5
LGT Multi Asset Dyn Shield -(USD) B- USD 2/1 e 1009.73 -0.3
LGT SIM Multi-Asset -(CHF) B- CHF 2/1 f 1029.36 -
LGT SIM Multi-Asset -(EUR) B- EUR 2/1 f 1086.35 5.3
LGT Strategy 2 Years (CHF) -B- CHF 2/1 f 1243.10 4.8
LGT Strategy 2 Years (EUR) -B- EUR 2/1 f 1651.28 6.5
LGT Strategy 2 Years (USD) -B- USD 2/1 f 1050.39 4.4
LGT Strategy 3 Years (CHF) -B- CHF 2/1 f 1206.85 4.0
LGT Strategy 3 Years (EUR) -B- EUR 2/1 f 1469.68 4.3
LGT Strategy 3 Years (USD) -B- USD 2/1 f 1039.91 2.9
LGT Strategy 4 Years (CHF) -B- CHF 2/1 f 1103.75 3.7
LGT Strategy 4 Years (EUR) -B- EUR 2/1 f 1373.97 4.0
LGT Strategy 4 Years (USD) -B- USD 2/1 f 998.76 2.3
LGT Strategy 5 Years (CHF) -B- CHF 2/1 f 1205.60 3.5
LGT Strategy 5 Years (EUR) -B- EUR 2/1 f 1362.83 3.9
LGT Strategy 5 Years (USD) -B- USD 2/1 f 958.77 2.1

Autres fonds
LGT Comm Active -(CHF) B- CHF 2/1 e 941.25 -1.8
LGT Comm Active -(EUR) B- EUR 2/1 e 945.23 -1.7
LGT Comm Active -(USD) B- USD 2/1 e 949.54 -1.2
LGT Comm Diversified -(CHF) B- CHF 2/1 e 878.40 -
LGT Comm Diversified -(EUR) B- EUR 2/1 e 903.93 -
LGT Comm Diversified -(USD) B- USD 2/1 e 781.35 -3.6
LGT Select Comm Prod -(USD) B- USD 2/1 e 881.25 -

Lombard OdierAsset Management (Switzerland) SA
Tél: 41 22 709 21 11
www.lombardodier.com
contact@lombardodier.com

Fonds en instruments du marché monétaire
LOF (CH) - Money Market (CHF) I D CHF 1/1 99.59 0.1
LOF (CH) - Money Market (EUR) I D EUR 1/1 100.45 0.5
LOF (CH) - Money Market (USD) I D USD 1/1 99.84 0.3

Fonds en obligations
LOF - 1798 Optimum Trend (EUR) P A EUR 2/1 e 11.73 -1.0
LOF - 1798 Optimum Trend (USD) P A USD 2/1 e 11.29 -0.8
LOF - BBB-BB (CHF) P A CHF 2/1 e 13.81 7.9
LOF - BBB-BB (EUR) P A EUR 2/1 e 10.76 8.1
LOF - BBB-BB (GBP) PA GBP 2/1 e 9.41 8.2
LOF - BBB-BB (USD) PA USD 2/1 e 15.24 8.2
LOF - Convertible Bd Asia (CHF) P A CHF 1/1 e 12.84 4.5
LOF - Convertible Bd Asia (EUR) P A EUR 1/1 e 13.55 4.9
LOF - Convertible Bd Asia (USD) P A USD 1/1 e 13.51 5.0
LOF - Convertible Bond P A EUR 2/1 e 14.12 5.1
LOF - EM Loc.Curr.&Bds (CHF) P A CHF 1/1 e 10.56 9.3
LOF - EM Loc.Curr.&Bds (EUR) P A EUR 1/1 e 12.67 10.4
LOF - EM Loc.Curr.&Bds (USD) P A USD 1/1 e 10.89 5.3
LOF - EM Loc.Curr.&Bds Dyn Hdg P A CHF 1/1 e 9.50 4.5
LOF - Emerging Market Bond (USD) P AUSD 2/1 e 22.43 9.2
LOF - Euro Credit Bd P A EUR 2/1 e 11.39 5.9
LOF - Euro Government Bd P A EUR 1/1 e 11.02 5.2
LOF - Euro Inflation-Linked Bd P A EUR 1/1 e 11.20 2.6
LOF - Euro Responsible Corp. Bd P A EUR 2/1 e 16.56 5.6
LOF - Government Bond (USD) P A USD 1/1 e 20.34 1.9
LOF - Inv. Grade A-BBB (CHF) P A CHF 2/1 e 12.59 5.1
LOF - Total Return Bd (EUR) P A EUR 2/1 e 12.07 3.0
LOF - Total Return Bd (USD) P A USD 2/1 e 17.64 3.2
LOF II - 1798 Optim.Trend (EUR) P A EUR 1/1 e 11.83 -0.6
LOF II - 1798 Optim.Trend (USD) P A USD 1/1 e 11.33 -0.4
LOF II - Convertible Bond (CHF) P A CHF 1/1 e 22.24 4.8
LOF II - Convertible Bond (EUR) P A EUR 1/1 e 14.19 5.0
LOF II - Convertible Bond (USD) P A USD 1/1 e 20.89 5.2
LOF II - Emerging Mkt Bond P A USD 1/1 e 22.04 9.2
LOF II - Euro Government Bd P A EUR 1/1 e 57.88 5.2
LOF II - Euro Responsible Corp. Bd P A EUR 1/1 e 16.62 5.6
LOF II - Gbl Government Bd Hdg P A CHF 1/1 e 25.94 4.4
LOF II - Gbl Government Bd P A CHF 1/1 e 23.91 9.5
LOF II - Government Bond (USD) P A USD 1/1 e 20.39 2.0
LOF II - Inv. Grade A-BBB (CHF) P A CHF 1/1 e 12.62 5.1
LOF II - Swiss Aggregate Bond P A CHF 1/1 e 22.43 3.4
LOF II - Total Return Bd (CHF) P A CHF 1/1 e 15.77 2.6
LOF II - Total Return Bd (EUR) P A EUR 1/1 e 12.13 3.1

Fonds en actions
LOF - 1798 Europe Eq. L/S (CHF) P A CHF 1/1 ai 10.62 6.0
LOF - 1798 Europe Eq. L/S (EUR) P A EUR 1/1 ai 10.69 6.2
LOF - 1798 Europe Eq. L/S (USD) P A USD 1/1 ai 10.66 6.0
LOF - Alpha Japan (CHF) P A CHF 1/1 e 7.62 -1.3
LOF - Alpha Japan (EUR) P A EUR 1/1 e 6.02 -1.1
LOF - Alpha Japan (USD) P A USD 1/1 e 8.54 -0.8
LOF - Alpha Japan P A JPY 1/1 e 697.00 -0.3
LOF - Clean Tech P A EUR 1/1 e 5.58 6.2
LOF - Emerg. Eq. Risk Parity (EUR) P A EUR 1/1 e 8.22 13.8
LOF - Emerg. Eq. Risk Parity (USD) P A USD 1/1 e 7.11 8.5
LOF - Emerging Consumer (CHF) P A CHF 1/1 f 11.06 8.1
LOF - Emerging Consumer (EUR) P A EUR 1/1 f 11.20 8.4
LOF - Emerging Consumer (USD) P A USD 1/1 f 10.91 7.2
LOF - Europe High Conviction P A EUR 1/1 e 7.48 17.0
LOF - Eurozone S&M Caps P A EUR 1/1 e 33.50 11.6
LOF - Generation Global (CHF) P A CHF 1/1 e 8.59 12.3
LOF - Generation Global (EUR) P A EUR 1/1 e 11.80 13.5
LOF - Generation Global (USD) P A USD 1/1 e 9.94 8.2
LOF - Global Energy P A USD 1/1 e 9.60 -0.7
LOF - Golden Age (CHF) P A CHF 2/1 e 14.14 8.8
LOF - Golden Age (EUR) P A EUR 2/1 e 9.57 9.2
LOF - Golden Age (USD) P A USD 2/1 e 13.20 8.5
LOF - Japan. S&M Caps P A JPY 1/1 e 1541.00 -1.7
LOF - Neuberger Berman US Core P A USD 1/1 e 9.54 7.2
LOF - Pzena Global Value P A USD 1/1 e 5.63 5.1
LOF - Sands US Growth (USD) PA USD 1/1 e 11.04 -
LOF - Selective Global P A EUR 1/1 e 169.80 5.3
LOF - Technology (EUR) P A EUR 1/1 e 9.97 7.2
LOF - Technology (USD) P A USD 1/1 e 15.04 6.8
LOF - W.Blair Gbl Grwth (EUR) P A EUR 1/1 e 10.75 15.6
LOF - W.Blair Gbl Grwth (USD) P A USD 1/1 e 9.92 10.2
LOF - World Gold Expert. (CHF) P A CHF 2/1 e 25.21 -16.1
LOF - World Gold Expert. (EUR) P A EUR 2/1 e 19.70 -15.4
LOF - World Gold Expert. (USD) P A USD 2/1 e 25.08 -15.2
LOF (CH) - Commodity (CHF) P D CHF 1/1 e 89.53 -3.6
LOF (CH) - Commodity (USD) P D USD 1/1 e 126.86 -2.8
LOF (CH) - Global Equity P D EUR 2/1 e 90.20 8.9
LOF (CH) - Swiss Cap (ex-SMI) P D CHF 1/1 e 306.17 3.8
LOF (CH) - Swiss Leaders P D CHF 2/1 e 99.95 8.8
LOF (CH) - US Equities Tracker P D USD 1/1 e 120.31 10.8

Fonds d’allocation d’actifs
LO Selection - Gbl. Alloc. (GBP) P A GBP 1/1 e 8.47 2.4
LOF - All Roads (CHF) PA CHF 1/1 e 16.28 -
LOF - All Roads (EUR) PA EUR 1/1 e 10.35 -
LOF - All Roads (GBP) PA GBP 1/1 e 10.31 -
LOF - All Roads (USD) PA USD 1/1 e 10.17 -
LOF - Tactical Alpha (CHF) P A CHF 1/1 e 9.85 -0.6
LOF - Tactical Alpha (EUR) P A EUR 1/1 e 10.03 -0.4
LOF - Tactical Alpha (USD) P A USD 1/1 e 14.33 -0.2
LOF (CH) - Balanced Alloc. (CHF) D CHF 1/1 e 89.05 3.9

Investissements alternatifs
LO Multi. - Global Eq. L/S CHF A CHF 1/1 bf 5597.32 0.6
LO Multi. - Global Eq. L/S EUR A EUR 1/1 bf 4019.57 0.8
LO Multi. - Global Eq. L/S USD A USD 1/1 bf 5269.21 1.2

LOF - Alternative Beta (CHF) P A CHF 1/1 e 115.24 -1.7
LOF - Alternative Beta (EUR) P A EUR 1/1 e 76.85 -1.5
LOF - Alternative Beta (USD) P A USD 1/1 e 113.92 -1.1

Man Investments AG
Preis Anfragen: +353 (1) 647 0060
allg Anfragen: +41 (0) 55 417 6000
www.maninvestments.com

Investissements alternatifs
AHL Alpha Plc USD 1/1 a 815.98 2.5
Man AHL Diversified Markets EU EUR 1/5 a 33.36 3.4
Man AHL Diversified Plc USD 1/5 a 95.07 3.3

c/o Trillium SA
Tél.: 022 318 84 49
Fax: 022 318 84 48
www.manavest.ch

Fonds en actions
Manavest - Global Equity CHF 3/3 a 98.74 -

Fonds d’allocation d’actifs
Manavest - Global Opportunity CHF 1/1 a 94.31 2.8

Service Line
0848 845 400
www.banquemigros.ch

Fonds en obligations
Mi-Fonds (CH) - SwFrBd MT A CHF 2/1 e 106.38 2.2
Mi-Fonds (CH) - SwissFrancBond A CHF 2/1 e 109.89 3.0
Mi-Fonds (Lux) InterBond A CHF 2/1 e 83.73 5.2
Mi-Fonds (Lux) InterBond B CHF 2/1 e 148.24 5.2

Fonds en actions
Mi-Fonds (CH) - EuropeStock A CHF 2/1 e 59.35 6.8
Mi-Fonds (CH) - InterStock A CHF 2/1 e 71.40 10.2
Mi-Fonds (CH) - SwissImmo A CHF 2/1 e 117.94 9.0
Mi-Fonds (CH) - SwissStock A CHF 2/1 e 82.25 9.8
Mi-Fonds (Lux) InterStock A CHF 2/1 e 72.23 8.3
Mi-Fonds (Lux) InterStock B CHF 2/1 e 92.51 8.3
Mi-Fonds (Lux) SwissStock A CHF 2/1 e 81.64 9.6
Mi-Fonds (Lux) SwissStock B CHF 2/1 e 96.90 9.6

Fonds d’allocation d’actifs
Mi-Fonds (CH) - 45 Sustainable A CHF 2/1 e 104.03 6.4
Mi-Fonds (CH) - 45 Sustainable V CHF 2/1 e 104.28 6.5
Mi-Fonds (CH) 10 - A CHF 2/1 e 104.17 3.5
Mi-Fonds (CH) 10 - V CHF 2/1 e 105.80 3.6
Mi-Fonds (CH) 30 - A CHF 2/1 e 98.78 4.8
Mi-Fonds (CH) 30 - V CHF 2/1 e 99.50 4.9
Mi-Fonds (CH) 40 - A CHF 2/1 e 97.24 5.4
Mi-Fonds (CH) 40 - V CHF 2/1 e 97.50 5.5
Mi-Fonds (CH) 50 - A CHF 2/1 e 92.10 6.1
Mi-Fonds (Lux) 30 A CHF 2/1 e 116.42 5.1
Mi-Fonds (Lux) 30 B CHF 2/1 e 184.34 5.1
Mi-Fonds (Lux) 40 (EUR) A EUR 2/1 e 99.16 6.6
Mi-Fonds (Lux) 40 (EUR) B EUR 2/1 e 142.34 6.6
Mi-Fonds (Lux) 50 A CHF 2/1 e 124.45 6.4
Mi-Fonds (Lux) 50 B CHF 2/1 e 192.85 6.4

Mirabaud & Cie
Tél. +41 58 816 22 22
Fax +41 58 816 28 67
marketing@mirabaud.com

Fonds en obligations
Mirabaud Conv.Bds Europe A Cap EUR 4/4 e 109.30 10.4

Fonds en actions
Mirabaud Eq. Asia Ex Japan A Cap USD 3/1 152.01 3.0
Mirabaud Eq. Europe ex UK A Cap EUR 2/1 e 80.76 9.0
Mirabaud Eq. Global A Cap USD 4/4 a 93.11 -1.2
Mirabaud Eq. Pan Europe A Cap EUR 2/2 e 80.73 8.4
Mirabaud Eq. Swiss Sm.+Mid A Acc CHF 4/4 fl 166.42 -
Mirabaud Eq. US A Cap USD 3/1 e 122.91 6.5
Mirabaud Euro Actions C Cap EUR 2/1 e 121.31 8.2
Mirabaud Fd Swiss Caps A Cap CHF 1/1 e 1134.42 5.4
Mirabaud Fd Swiss Caps Z Cap CHF 1/1 e 1191.10 5.8

Fonds d’allocation d’actifs
Mirabaud Active All.Growth EUR A CapEUR 4/4 a 98.14 2.4
Mirabaud Active All.Return EUR A CapEUR 4/4 a 101.79 3.6

Investissements alternatifs
MirAlt SICAV-Diversified A Cap USD 1/1 bf 100.72 1.7
MirAlt SICAV-Diversified I Cap CHF 1/1 bf 85.79 1.5
MirAlt SICAV-Europe A Dist EUR 1/1 bf 58.80 0.9
MirAlt SICAV-Europe I Dist EUR 1/1 bf 83.52 1.3
MirAlt SICAV-North America A Dist USD 1/1 bf 129.06 -0.3
MirAlt SICAV-North America I Dist USD 1/1 bf 89.11 0.1

La Mobilière
Tél. 022 363 94 05
Fax 022 361 78 28
www.mobi.ch

Fonds d’allocation d’actifs
MobiFonds 3a - A CHF 2/1 e 116.30 3.8
MobiFonds Select 20 - B CHF 2/1 104.60 2.9
MobiFonds Select 50 - B CHF 2/1 99.72 4.4
MobiFonds Select 90 - B CHF 2/1 94.57 5.6

Parcadia Asset Management S.A.
Tél. +41 52 261 50 50
www.axa-winterthur.ch

Fonds en actions
Cosmos Funds-Active Protection UL EUR 4/1 a 111.68 0.6

Tél. +41 58 787 00 00, www.patrimonium.ch

Patrimonium Swiss Real Estate Fund CHF -/- 127.00 12.1

Fondations Pictet
Tél.: 058/323 29 60

www.pictet.com

Fonds en obligations
FPLP-LPP/BVG-Bonds -P CHF 3/3 b 138.60 2.5
FPLP-LPP/BVG-SMT Bonds -P CHF 3/3 b 113.15 1.0
FPPI-LPP/BVG-Bonds -P CHF 3/3 b 125.24 2.5
FPPI-LPP/BVG-SMT Bonds -P CHF 3/3 b 113.30 1.0

Fonds d’allocation d’actifs
FPLP-LPP/BVG-25 -P CHF 3/3 b 114.98 3.8
FPLP-LPP/BVG-40 -P CHF 3/3 b 121.41 4.6
FPPI-LPP/BVG-25 -P CHF 3/3 b 122.11 3.7
FPPI-LPP/BVG-40 -P CHF 3/3 b 104.18 4.6

Pictet Funds S.A.
Tel. +41 (58) 323 3000

www.pictetfunds.com

Fonds en instruments du marché monétaire
PCH-Enhanced Liquidity CHF -P dy CHF 2/2 e 987.84 0.3
PCH-Enhanced Liquidity EUR -P dy EUR 2/2 e 1011.00 0.6
PCH-Enhanced Liquidity GBP -P dy GBP 2/2 e 1070.21 0.6
PCH-Enhanced Liquidity USD -P dy USD 2/2 e 1030.25 0.7
PCH-Short-Term MM CHF -P dy CHF 2/2 e 969.13 0.0
PCH-Short-Term MM EUR -P dy EUR 2/2 e 1000.73 0.2
PCH-Short-Term MM GBP -P dy GBP 2/2 e 1005.90 0.4
PCH-Short-Term MM USD -P dy USD 2/2 e 991.02 0.2
PCH-Sov Short-Term MM CHF -P dy CHF 1/1 e 977.69 -0.2
PCH-Sov Short-Term MM EUR -P dy EUR 1/1 e 1005.88 0.0
PCH-Sov Short-Term MM USD -P dy USD 1/1 e 999.50 0.1
Pictet-Short-Term MM CHF -P CHF 2/2 e 124.36 0.1
Pictet-Short-Term MM EUR -P EUR 2/2 e 137.84 0.3
Pictet-Short-Term MM JPY -P JPY 1/1 e 10128.48 0.1
Pictet-Short-Term MM USD -P USD 2/2 e 131.92 0.3
Pictet-Sov Short-Term MM EUR -P EUR 2/1 e 102.99 0.0
Pictet-Sov Short-Term MM USD -P USD 2/1 e 101.87 0.1

Fonds en obligations
PCH-CHF Bonds Tracker -P dy CHF 4/4 e 1083.29 2.7
PCH-CHF Short Mid Term Bd -P dy CHF 4/4 e 899.64 1.1
PI (CH)-CHF Bonds I dy CHF 2/2 e 1048.27 0.6
PI (CH)-Foreign Bonds I dy CHF CHF 2/2 e 914.79 3.7

Pictet-Asn Lcl Ccy Dbt -P EUR EUR 1/1 e 121.84 9.2
Pictet-Asn Lcl Ccy Dbt -P USD USD 2/2 e 149.46 3.6
Pictet-CHF Bonds -P CHF 2/2 e 452.21 3.4
Pictet-Convertible Bonds -P EUR EUR 3/2 e 92.32 2.0
Pictet-Em Lcl Ccy Dbt -P EUR EUR 2/1 e 153.18 13.3
Pictet-Em Lcl Ccy Dbt -P USD USD 2/2 e 189.49 8.5
Pictet-EUR Bonds -P EUR 2/2 e 434.90 7.2
Pictet-EUR Corporate Bonds -P EUR 2/2 e 163.20 7.9
Pictet-EUR Government Bonds -P EUR 2/2 e 126.96 5.3
Pictet-EUR High Yield -P EUR 2/2 e 178.63 12.9
Pictet-EUR Inflation Lk Bds -P EUR 2/2 e 117.12 7.2
Pictet-EUR SMT Bonds -P EUR 2/2 e 126.45 2.5
Pictet-Glo Emerging Debt -P USD USD 2/2 e 308.89 9.5
Pictet-Global Em Ccy -P EUR EUR 2/1 e 83.91 6.8
Pictet-Global Em Ccy -P USD USD 2/1 e 104.23 2.3
Pictet-LATAM Lc Ccy Dbt -P EUR EUR 2/1 e 120.41 11.8
Pictet-LATAM Lc Ccy Dbt -P USD USD 2/1 e 147.67 7.1
Pictet-US High Yield -P USD USD 2/2 e 128.47 7.8
Pictet-USD Government Bonds -P USD 2/2 e 595.02 2.6
Pictet-USD Short Mid-Term Bds -P USD 2/2 e 125.33 0.7
Pictet-World Gvt Bonds -P EUR EUR 2/1 e 151.05 6.2

Fonds en actions
PCH-Global Equities -P dy CHF CHF 4/4 e 1163.83 10.9
PCH-Global Equities -P dy USD USD 4/4 e 1159.58 6.8
PCH-Swiss Market Trk -P dy CHF CHF 4/4 e 99.97 9.8
PCH-Swiss Mid Small Cap -P dy CHF CHF 2/2 e 2856.35 12.3
PI (CH)-Swiss Equities I dy CHF CHF 2/2 e 1121.81 8.8
PI (CH)-World Equities I dy CHF CHF 2/2 e 698.26 11.3
Pictet (CH)-Swiss Eq 130/30 P CHF 2/2 e 85.20 14.2
Pictet (CH)-Swiss Eq -P CHF 2/2 e 1579.37 11.0
Pictet-Agriculture -P EUR EUR 1/1 e 145.22 12.0
Pictet-Agriculture -P USD USD 1/1 e 178.30 6.2
Pictet-Asian Eq ExJpn -P EUR EUR 2/2 128.25 8.8
Pictet-Asian Eq ExJpn -P USD USD 2/2 157.45 3.3
Pictet-Biotech -P EUR EUR 1/1 e 301.02 37.7
Pictet-Biotech -P USD USD 2/2 e 372.36 31.2
Pictet-Clean Energy -P EUR EUR 2/2 e 49.01 3.6
Pictet-Clean Energy -P USD USD 2/2 e 60.17 -1.8
Pictet-Digital Comm -P EUR EUR 1/1 e 116.00 14.7
Pictet-Digital Comm -P USD USD 2/2 e 142.43 8.8
Pictet-Eastern Europe -P EUR EUR 2/2 e 335.97 13.7
Pictet-Emerging Markets -P EUR EUR 2/2 383.73 5.7
Pictet-Emerging Markets -P USD USD 2/2 471.16 0.3
Pictet-Emerging Mkts Idx -P USD USD 2/2 e 225.29 4.4
Pictet-Ethos(CH)Sw SustEq -P CHF 4/4 e 97.11 10.5
Pictet-Eu Equities Sel -P EUR EUR 2/2 e 457.45 13.2
Pictet-Euroland Index -P EUR EUR 2/2 e 81.52 5.5
Pictet-Europe Index -P EUR EUR 4/4 e 112.37 9.5
Pictet-European Sust Eq -P EUR EUR 2/2 e 147.59 8.2
Pictet-Generics -P EUR EUR 1/1 e 115.92 18.9
Pictet-Generics -P USD USD 2/2 e 142.33 12.7
Pictet-Glo Megatrend Sel -P CHF CHF 1/1 e 146.71 15.0
Pictet-Glo Megatrend Sel -P EUR EUR 1/1 e 122.15 16.6
Pictet-Glo Megatrend Sel -P USD USD 1/1 e 149.95 10.5
Pictet-Greater China -P EUR EUR 2/2 271.44 10.7
Pictet-Greater China -P USD USD 2/2 333.27 5.1
Pictet-Indian Equities -P EUR EUR 2/2 219.55 13.6
Pictet-Indian Equities -P USD USD 2/2 269.56 7.8
Pictet-Japan Index -P JPY JPY 2/2 7297.09 1.3
Pictet-Japanese Eq Opp. -P EUR EUR 1/1 42.44 8.9
Pictet-Japanese Eq Opp. -P JPY JPY 2/2 4076.72 4.6
Pictet-Japanese Eq Sel -P EUR EUR 2/1 67.13 8.0
Pictet-Japanese Eq Sel -P JPY JPY 2/2 6448.47 3.6
Pictet-MENA -P USD USD 2/2 45.23 1.7
Pictet-Pac ExJpn Idx -P USD USD 2/2 308.69 12.4
Pictet-Premium Brands -P EUR EUR 2/2 e 100.20 14.9
Pictet-Russian Equities -P USD USD 2/1 e 60.00 6.2
Pictet-Security -P USD USD 2/2 e 124.36 8.9
Pictet-Small Cap Europe -P EUR EUR 2/2 e 571.90 16.2
Pictet-Timber -P USD USD 1/1 e 111.85 10.1
Pictet-US Eq Gr Sel -P USD USD 2/2 e 121.38 7.0
Pictet-US Equity Value Sel -P USD USD 2/2 e 137.90 8.3
Pictet-USA Index -P USD USD 4/4 e 115.86 10.9
Pictet-Water -P EUR EUR 2/2 e 172.46 17.2

Fonds d’allocation d’actifs
PCH-LPP 25 -P dy CHF CHF 4/4 e 1115.90 4.1
PCH-LPP 40 -P dy CHF CHF 4/4 e 1146.50 4.7
PCH-LPP 40 Tracker -P dy CHF CHF 4/4 e 1066.23 6.0
Pictet-Absl Rtn Glo Cons -P EUR EUR 1/1 f 105.21 4.5
Pictet-Absl Rtn Glo Div -P EUR EUR 2/2 f 118.73 5.1
Pictet-Piclife -P CHF CHF 2/1 e 815.68 5.9

Autres fonds
Pictet (CH) Pre. Mtls - Phy. Gold P(CHF) CHF 2/1 e 155.76 8.5
Pictet (CH) Pre. Mtls - Phy. Gold P(EUR)EUR 2/1 e 129.71 10.1
Pictet (CH) Pre. Mtls - Phy. Gold P(USD)USD 2/1 e 160.45 5.5

Piguet Galland & Cie SA
Tél. 058 310 44 36
pgfunds@piguetgalland.com
www.piguetgalland.com

Fonds en obligations
Piguet Global Fund - Int. Bond Cap CHF 1/1 165.67 6.1
Piguet Global Fund - Int. Bond Cap EUR 1/1 152.96 6.8
Piguet Global Fund - Int. Bond Cap USD 1/1 235.17 4.4
Piguet Global Fund - Int. Bond Dis CHF 1/1 116.78 3.9
Piguet Global Fund - Int. Bond Dis EUR 1/1 105.38 4.7
Piguet Global Fund - Int. Bond Dis USD 1/1 147.26 2.0

Fonds en actions
Piguet Asie-Pacifique ex-Japon USD 3/2 a 83.64 2.0
Piguet Actions Amérique du Nord USD 3/2 a 113.05 11.5
Piguet Actions Japon JPY 3/2 a 5345.59 -0.8
Piguet Actions Pan-Europe EUR 3/2 a 105.08 9.9
Piguet Actions Suisses CHF 3/2 a 155.45 10.1
Piguet Int. Fd SICAV-World Eq. CHF CHF 1/1 e 101.15 4.1
Piguet Int. Fd SICAV-World Eq. EUR EUR 1/1 e 79.21 5.1
Piguet Int. Fd SICAV-World Eq. USD USD 1/1 e 97.66 2.8

Fonds d’allocation d’actifs
Piguet Pondéré (CHF) CHF 3/2 af 190.16 4.4
Piguet Pondéré (EUR) EUR 3/2 af 123.80 6.3
Piguet Pondéré (USD) USD 3/2 af 1092.63 3.0

Pioneer Investments AG
Tél. 031 399 31 11
Fax 031 382 88 88
www.pioneerinvestments.ch

Fonds d’allocation d’actifs
Pioneer Investments CSF Fund CHF 2/1 e 68.73 1.0

PKB Privatbank AG
Tél. +41 91 913 35 35
www.pkb.ch
fund@pkb.ch

Investissements alternatifs
PAS Emerging Markets EUR -A- EUR 2/1 b 811.44 3.3
PAS Emerging Markets USD -A- USD 2/1 b 926.93 3.7
PAS European Markets EUR -A- EUR 2/1 b 923.81 -3.0
PAS Global Long Short EUR -A- EUR 2/1 b 823.12 -0.1
PAS Low Vol CHF -A- CHF 2/1 b 857.63 -2.7
PAS Low Vol EUR -A- EUR 2/1 b 898.92 -2.3
PAS Low Vol USD -A- USD 2/1 b 910.23 -2.0

PostFinance, Die Post
Tél. 0848 888 300
www.postfinance.ch

Fonds en actions
PostFinance Fonds Global CHF 2/1 e 90.49 9.2
PostFinance Fonds Suisse CHF 2/1 e 108.65 9.6

Fonds d’allocation d’actifs
PostFinance Fonds 1 Bond CHF 2/1 e 98.39 2.5
PostFinance Fonds 2 CHF 2/1 e 95.63 3.4
PostFinance Fonds 3 CHF 2/1 e 95.31 4.8
PostFinance Fonds 4 CHF 2/1 e 86.47 6.2
PostFinance Fonds 5 CHF 2/1 e 76.72 7.9
PostFinance Pension 25 CHF 2/1 e 103.54 4.3
PostFinance Pension 45 CHF 2/1 e 98.43 5.6

www.procimmo.ch

Procimmo Swiss Commercial Fund CHF 2/2 136.20 7.0

Banques Raiffeisen
Tél. 0844 888 808
www.raiffeisen.ch

Fonds en instruments du marché monétaire
Raiffeisen Euro Money A EUR 2/1 e 509.02 1.3
Raiffeisen Euro Money B EUR 2/1 e 744.58 1.3
Raiffeisen Swiss Money A CHF 2/1 e 1022.67 0.7
Raiffeisen Swiss Money B CHF 2/1 e 1302.53 0.7

Fonds en obligations
Raiffeisen Conv Bond Global B CHF 2/1 e 88.88 2.5
Raiffeisen Euro Obli A EUR 2/1 e 74.09 5.9
Raiffeisen Euro Obli B EUR 2/1 e 154.53 5.9
Raiffeisen Futura Global Bond A CHF 4/1 e 86.91 4.6
Raiffeisen Futura Swiss Franc Bond A CHF 4/1 e 108.47 2.0
Raiffeisen Swiss Obli A CHF 2/1 e 115.22 3.2
Raiffeisen Swiss Obli B CHF 2/1 e 184.72 3.2

Fonds en actions
Raiffeisen Clean Technology A CHF 2/1 e 117.76 10.6
Raiffeisen Clean Technology B CHF 2/1 e 117.76 10.6
Raiffeisen EuroAc A EUR 2/1 e 72.39 5.3
Raiffeisen EuroAc B EUR 2/1 e 96.92 5.3
Raiffeisen Futura Global Stock A CHF 4/1 e 61.06 10.7
Raiffeisen Futura Swiss Stock A CHF 4/1 e 136.25 8.0
Raiffeisen Future Resources A CHF 2/1 e 133.07 10.0
Raiffeisen Future Resources B CHF 2/1 e 133.07 10.0
Raiffeisen SwissAc A CHF 2/1 e 235.94 8.8
Raiffeisen SwissAc B CHF 2/1 e 261.23 8.8

Fonds d’allocation d’actifs
Raiffeisen Global Invest Balanced A CHF 2/1 e 106.12 5.0
Raiffeisen Global Invest Balanced B CHF 2/1 e 132.10 5.0
Raiffeisen Global Invest Equity A CHF 2/1 e 71.30 6.3
Raiffeisen Global Invest Equity B CHF 2/1 e 74.31 6.3
Raiffeisen Global Invest Growth A CHF 2/1 e 86.35 5.6
Raiffeisen Global Invest Growth B CHF 2/1 e 89.68 5.6
Raiffeisen Global Invest Yield A CHF 2/1 e 100.86 4.1
Raiffeisen Global Invest Yield B CHF 2/1 e 131.20 4.1
Raiffeisen Pens.Inv.Fut.Balanced A CHF 4/1 e 101.40 4.7
Raiffeisen Pens.Inv.Fut.Balanced I CHF 4/1 e 105.04 4.7
Raiffeisen Pension Invest Futura Yield ACHF 4/1 e 121.82 3.1
Raiffeisen Pension Invest Futura Yield ICHF 4/1 e 127.81 3.1
RaiffeisFd(CH)MultiAssetClFlexBal CHF 4/1 e 90.95 4.6
RaiffeisFd(CH)MultiAssetClFlexGrw CHF 4/1 e 81.68 4.9

Autres fonds
EURO STOXX 50 EUR Dis EUR 4/4 e 86.56 2.5
Raiffeisen Index-SPI Dis CHF 4/1 e 97.43 9.8
RaiffeisETF SolidGold A USD USD 4/4 e 5172.68 5.2
RaiffeisETF SolidGold H CHF (hdg) CHF 4/4 e 4819.97 5.0
RaiffeisETF SolidGoldOunc A CHF CHF 4/4 e 1565.62 8.4
RaiffeisETF SolidGoldOunc H CHF (hdg)CHF 4/4 e 1494.92 4.6
RaiffeisFd(CH)MultiAssetClAbsRet CHF 4/1 e 99.21 4.2

RBA Holding
Tél. 031 660 44 44
Fax 031 660 44 55
www.rba.ch

Fonds d’allocation d’actifs
Adagio (Lux) - Festverzinslich - B CHF 2/1 e 130.60 4.1
Allegro (Lux) - Wachstum - B CHF 2/1 e 99.00 7.1
Vivace (Lux) - Ausgewogen - B CHF 2/1 e 110.94 5.6

Tél. +41 58 262 00 00, www.realstone.ch

RealStone Swiss Property CHF 2/1 e 133.00 10.5

responsAbility Social
Investments AG
Tél +41 44 250 99 30
www.responsAbility.com

Investissements alternatifs
rA Fair Trade B1 CHF 2/2 bf 101.11 1.2
rA Fair Trade B2 EUR 2/2 bf 101.08 1.2
rA Fair Trade I1 CHF 2/2 bf 101.23 1.3
rA Global Microfinance B USD 4/1 bf 138.38 1.7
rA Global Microfinance H CHF CHF 4/1 bf 118.62 1.3
rA Global Microfinance H EUR EUR 4/1 bf 129.59 1.6

Reyl & Cie S.A.
Tél. +41 22 816 8730
Fax +41 22 816 8001
www.reyl.com

Fonds en obligations
Reyl Diversified Income C CHF CHF 4/4 a 113.08 9.9
Reyl Diversified Income E EUR EUR 4/4 a 119.27 10.2
Reyl Quality Bond Fd C CHF CHF 4/4 e 124.31 9.3
Reyl Quality Bond Fd E EUR EUR 4/4 e 128.05 9.7

Fonds en actions
Reyl Elite France-Europe B EUR EUR 2/1 a 89.15 7.8
Reyl Emerging Mkts Eq B USD USD 3/1 e 134.22 12.5
Reyl Emerging Mkts Eq J CHF CHF 3/1 e 122.94 15.3
Reyl Emerging Mkts Eq L EUR EUR 3/1 e 140.71 15.8
Reyl European Eq B EUR EUR 2/1 e 215.65 9.1
Reyl European Eq C CHF CHF 2/1 e 196.01 8.7
Reyl Lg/Sh Emerg.Mkt Eq B USD USD 4/1 a 104.08 3.9
Reyl Lg/Sh Emerg.Mkt Eq C CHF CHF 4/1 a 103.49 3.4
Reyl Lg/Sh European Eq. B EUR EUR 4/1 a 103.45 3.7
Reyl Lg/Sh European Eq. C CHF CHF 4/1 a 103.70 3.4
Reyl North American Eq B USD USD 2/1 e 159.02 6.5
Reyl North American Eq E EUR EUR 2/1 e 149.93 5.9

Bank Sarasin & Cie AG
Tél. 061 277 77 77
www.sarasin.ch/fonds

Fonds en obligations
SaraBond CHF 4/3 e 258.92 4.8
Sarasin BondSar P CHF CHF 4/4 e 104.72 2.0
Sarasin BondSar USD A USD 2/1 e 105.14 3.0
Sarasin Structured Return (EUR) B EUR 2/1 e 127.75 1.9

leading social investments

Explication Indices

Conditions d'émission et de rachat de parts:
Le premier chiffre se réfère aux conditions
appliquées lors de l'émission de parts:

1. Pas de commission d'émission et/ou de taxes en
faveur du fonds (l'émission a lieu à la valeur
d'inventaire)

2. Commission d'émission en faveur de la direction
du fonds et/ou du distributeur (peut être différente
pour le même fonds en fonction de la filière de
distribution)

3. Frais de transaction en faveur du fonds (participa-
tion à la couverture des frais lors du placement de
nouvelles res-sources entrées)

4. Combinaison de 2) et 3)
5. Conditions particulières lors de l'émission de

parts
Le second chiffre en italique se réfère aux
conditions appliquées lors du rachat de parts:

1. Pas de commission de rachat et/ou de taxes en
faveur du fonds (le rachat a lieu à la valeur
d'inventaire)

2. Commission de rachat en faveur de la direction du
fonds et/ou du distributeur (peut être différente
pour le même fonds en fonction de la filière de
distribution)

3. Frais de transaction en faveur du fonds (participa-
tion à la couverture des frais lors de la vente de
placements )

4. Combinaison de 2) et 3)
5. Conditions particulières lors du rachat de parts
Particularités:
a) évaluation hebdomadaire
b) évaluation mensuelle
c) évaluation trimestrielle
d) pas d'émission ni de rachat régulier de parts
e) valeur du jour précédent
f) évaluation antérieure
g) émission des parts suspendue temporairement
h) émission et rachat de parts suspendus

temporairement
i) prix indicatif
l) en liquidation
x) après distribution de revenu et/ou gain de cours

Les informations fournies sont sans garantie



BILLETS DEVISES avec 100 francs
LA BANQUE achète vend achète vend on achète

Changes

MONNAIES CHF USD EUR GBP JPY CAD AUD

Taux d’intérêt
EUROMARCHÉ
MONNAIES 1 MOIS 2 MOIS 3 MOIS 6 MOIS 12 MOIS

Titre Cours Cours Vol. Extrêmes 12 mois Var. %
clôture préc. Haut Bas Déb. 12

Indices boursiers
Extrêmes 12 mois

Clôture Précédent Haut Bas

Matières premières

Pétrole et combustibles
Clôture Var. %

ABB LTDN 17.13 16.94 7881063 23.97 14.4 -3.1
ACINO N 109.8 109.1 1532 124.3 63.25 9.1
ACTELION N 44.48 43.84 427886 57.95 28.16 37.9
ADDEX PHARMA N 8.2 8.2 6635 12.7 5 47.7
ADECCON 42.92 41.58 756183 67 31.98 9.0
ADVAL TECH N 145 142.2 47 353 129 -12.1
ADVANCED DIGITAL N 11.5 11.2 43041 39.5 7.66 39.3
AEVIS Holding 28.8 28.8 1698 29 24.95 45.4
AFG ARBONIA N 15.95 15.9 42674 37.95 14.4 -9.3
AIRESIS N 1.84 1.83 50 2.2 1.37 25.1
ALLREAL N 141.5 142 5336 149.4 117.5 3.6
ALPHA PET N 0.19 0.21 9291 0.48 0.15 0.0
ALPIQ HOLD. 132 131.9 2971 398 131.4 -22.3
APG SGA N 170 165 1526 169.2 161 25.0
ARYZTA N 48.3 47.8 184933 49.1 32.8 6.3
ASCOM N 7.09 7.01 50305 15.45 6.51 -15.5
BACHEM N -B- 35.4 35.5 2235 67.8 31.45 8.9
BALOISE N 64.75 63.3 219401 103.6 58.3 0.5
BARRY CALLEBAUT N 878 880.5 3779 940 640.5 -5.1
BASELLAND KB BP 1260 1265 101 1375 1100 -3.0
BASILEA PHARMA N 49.85 48.5 32555 78.5 28.55 39.6
BASLER KB BP 107.3 107.5 5221 145.5 107.3 -18.9
BB BIOTECH N 92.45 93 20308 95.7 41.6 49.1
BELIMO N 1710 1710 120 2000 1201 0.8
BELL SA N 1900 1890 122 2300 1522 7.8
BELLEVUE GROUP N 9.35 9.39 18032 37.9 9.1 -32.4
BERNER KB N 248.4 249 1090 255.25 236.5 -0.2
BK COOP P 56.5 56 2209 70.3 54.5 -9.6
BK LINTH N 403 405 23 505 400 -9.6
BK SARASIN N 26.85 26.8 66025 47.3 23.8 -2.1
BNS N 1034.5m 1049 — 1290 915 9.2
BOBST GROUP N 27 26.85 9594 46.9 15.5 15.8
BONDPARTNERS P 930m 925 — 1165 850 3.3
BQUE ROTHSCHILD P 16990 16325 7 28450 15500 -29.2
BQUE CANT. GE P 202.1 202.1 114 237 185 3.1
BQUE CANT. JU P 61.15 62.95 65 70 57 1.8
BQUE CANT. VD N 506 502 6454 547 392 10.9
BUCHER N 164.1 162.6 13638 215.3 107.8 -0.0
BURCKHARDT N 249.6 252.75 3857 298 166 6.2
CALIDA N 23 23.3 1174 32.3 22.7 -17.7
CHARLES VOEGELE P 15.55 15.3 14500 70.5 13.5 -15.4
CICOR TECH N 29.3 28.7 5601 54.5 24 -13.3
CIE FIN TRADITION P 55 55.7 497 124 51.55 -21.4
CLARIANT N 10.5 10.46 1592743 19.93 6.88 13.2
COMET N 192 193 684 237 122.5 28.8
CONZZETA P 1770 1777 5 2651 1690 -1.6
CPH CHEMIE&PAPIER 1271 1273 1 1700 950 25.8
CS GROUPN 16.83 16.75 9675580 50.95 16.03 -23.7
CYTOS BIOTECH N 2.57 2.5 7544 17.75 0.94 31.7
DAETWYLER P 71 70 4618 87 45.5 27.4
DUFRY N 117.3 123.4 256619 133 73.35 35.6
EFG INTL N 7.12 6.75 132417 15.8 4.77 0.1
EMMI N 201.4 201.4 399 226.8 154.2 3.2
EMS-CHEMIE N 192.5 192.8 16494 193.5 132.78 20.9
ENERGIEDIENST N 45.2 46.2 5104 60.2 44 -5.8

EVOLVA N 0.4 0.41 46258 3.09 0.32 -25.9
FEINTOOL N 307m 316 — 370 281 -6.9
FISCHER N 341.75 336.75 15775 578.5 260.5 6.4
FLUGHAFEN ZUERICH N 356.5 356.25 4318 402.5 276.5 9.3
FORBO N 558 554.5 4233 727.5 341 13.1
GALENICA N 556 558 19344 626 390.25 1.1
GAM N 10.95 10.8 533655 18.85 9.23 7.3
GATEGROUP N 28 27.8 37061 53.5 20.5 23.0
GEBERIT N 193.1 191.5 51755 219.9 142.2 6.6
GIVAUDANN 951.5 949.5 18040 1062 684.5 6.3
GOTTEX FUND MAN 2.86 2.99 14538 7.83 2.09 10.0
GRAUBUEND KB BP 1163 1163 14 1255 1140 -0.7
GROUPE MINOTERIES 500 500 235 560 265 5.2
HELVETIA N 305.75 302 10289 414.5 244.8 3.6
HOLCIMN 57.65 57.3 775852 79.95 42.11 14.7
HUBER+SUHNER N 39.3 39.3 2250 68.5 35.5 -0.5
HYPOBK LENZBURG N 4149 4166 6 4642 4000 -3.5
IMPLENIA N 30.9 30.75 12584 32.5 19.5 30.6
INFRANOR P 22.975m 25 — 29.9 15 -4.2
INTERSHOP P 326 326 829 337 281.25 1.3
JULIUS BAER N 35.55 35.81 365703 45.17 26.36 -3.2
KABA N 357.5 356.75 3457 407.5 245.7 8.9
KUDELSKI P 8.09 7.99 68496 34.4 6.17 -4.8
KUEHNE & NAGEL N 109.1 108.6 126565 139.1 90.9 3.4
KUONI N 259.25 255.25 4504 475 213.4 15.2
LECLANCHE N 14.65 14.9 26385 34.29 9.76 -23.0
LEM HOLDING N 505 504.5 701 655 315 31.1
LIECHT LANDESBK P 30.5 30.4 9470 81 29.5 -26.5
LINDT & SPRU N 34935 34800 84 36265 25155 11.2
LINDT & SPRU BP 3014 3000 756 3039 1955 7.8
LOEB BP 188 189 100 215.5 167 -3.0
LOGITECH N 8.71 8.465 1383542 37.9 5.8 18.7
LONZA N 44.3 44.72 298104 90.95 32.81 -20.1
LUZERNER KB N 324.75 326.25 1445 333 300 4.0
MCH GROUP N 44.05 44.7 365 53 35.1 15.1
METALL ZUG N 2183 2330 552 4150 2223 -40.8
MEYER BURGER N 12.85 12.95 136084 44.25 11.5 -12.5
MICRONAS N 9.7 9.8 53811 15.3 4.26 54.7
MIKRON N 5.31 5.5 1071 12 4.95 0.1
MOBILEZONE P 9.64 9.8 82054 11.2 7.3 1.4
MOBIMO N 223.9 222.4 3178 226.1 174.8 7.6
NATIONAL VERS N 35.15 34.5 15602 38.45 26 8.8
NESTLE N 59.85 59.65 3136784 59.65 43.5 10.8
NOBEL BIOCARE N 9.1 8.89 961083 22.26 7.76 -16.6
NORINVEST N 2.32 2.63 1500 4.96 2.18 -29.6
NOVARTIS N 57.05 56.85 2939189 58.35 38.91 6.2
OC OERLIKON N 8.07 8.03 1097382 9.17 3.69 60.4
ORASCOM DEV N 14 13.75 5935 62.25 12.9 -2.4
ORELL FUSSLI N 98.5 98.5 5 144 92 -6.9
PANALPINA N 89.1 86.6 24349 132 70.9 -7.3
PARGESA P 59.8 59.6 48602 90.95 51.05 -2.7
PARTNERS GROUP N 179.5 177.7 49713 186 116.5 9.5
PERFECT N 0.13 0.14 77610 0.29 0.1 18.1
PERROT DUVAL P 1450 1450 4 1950 1080 -9.3
PETROPLUS N — 0.03 — 18.1 0.03 0.0

PHOENIX P 483.25 487 239 731 425.25 -1.3
PRECIOUS WOODS N 6.2 6.18 335 36 5.21 -36.2
PSP SWISS PROP N 87.5 87.4 48087 87.75 60.82 11.3
PUBLIGROUPE N 136 137 147 163 90 6.1
REPOWER BP 228.4 238 103 378.25 212.5 -4.4
RICHEMONT P 57 56.8 1557824 59.95 35.5 19.9
RIETER N 130 128.7 15935 403 121.2 -7.8
ROCHE BJ 169.7 168.9 937755 173 115.1 6.5
ROCHE P 176 174.4 12338 179 120.3 5.6
ROMANDE ENERGIE N 1060 1060 11 1745 1000 -11.5
SANTHERA PHARMA N 4.2 4.1 2980 11.6 3.63 -13.4
SCHINDLER N 114.8 114 6258 118 79.25 5.2
SCHINDLER BP 115.6 115.1 48070 119 78.1 5.6
SCHMOLZ+BICKENB N 3.88 3.74 211373 14.56 3.6 -27.6
SCHWEITER P 475 466 1155 780 395 -5.7
SGS N 1980 1948 7648 1970 1255 27.3
SIKA FIN P 1861 1830 5786 2264 1490 5.1
SONOVA N 90.45 90.5 70938 137.4 57.3 -7.9
ST GALLER KB N 337 336 701 495 320.75 -4.8
STRAUMANN N 130.5 129.6 69193 249.6 127 -19.4
SULZER N 127.4 124.2 154519 158.5 84.35 26.8
SWATCHGROUP P 397 397 137280 443.7 288.5 12.9
SWATCH GROUP N 69.65 69.6 64373 79.5 51.6 11.2
SWISS FIN&PROP N 82 82.45 250 85 80 0.0
SWISS LIFE N 93.5 91.55 186924 166.2 74.35 8.2
SWISS PRIME SITE N 81.5 81.5 72690 81.5 61.1 15.5
SWISS RE N 61.2 60.65 655749 61.9 35.12 27.8
SWISSCOMN 393.5 391 69327 433.5 323.1 10.5
SWISSMETAL P 0.34 0.35 3505 9 0.17 -74.4
SWISSQUOTE N 26.7 25.75 12493 61.7 24.1 -19.0
SYNGENTAN 335.6 338.4 218301 338.4 211.1 22.0
TAMEDIA N 98.2 98.9 187 146.3 76 -15.7
TECAN N 67.75 68.1 16700 82.5 49.25 6.6
TEMENOS N 13 12.85 439949 39.55 9.96 -15.5
TORNOS N 7.6 7.49 8733 15 6.05 -7.7
TRANSOCEANN 46.49 45.9 258486 79.95 36.02 28.1
U-BLOX N 40.5 40.3 2415 55.8 24.15 -1.6
UBS N 10.93 10.52 14348621 19.13 9.34 -2.2
VALARTIS P 16.05 16 809 29.3 12.25 -6.9
VALIANT N 85.9 81.15 64554 137.2 80.3 -27.7
VALORA N 165.1 165.2 3936 347 162 -15.9
VAUDOISE ASS N 272.5 266 362 299 208.7 3.2
VETROPACK P 1745 1745 251 1980 1296 6.4
VILLARS N 492.5m 495 — 580 474 -6.1
VON ROLL P 1.94 1.81 108077 6.08 1.7 -24.2
VONTOBEL N 21.65 20.4 120272 39.9 17.8 3.0
VPB VADUZ P 71.5 71.45 2555 142.5 67.5 -13.8
VZ HOLDING N 86 86 10311 143 81.75 -10.8
WALLISER KB P 864 864 71 880 663 8.2
WALTER MEIER N 217.5 219 636 261.04 112.72 5.0
YPSOMED N 51 51.2 898 64 43.5 -6.3
ZUEBLIN IMMO P 3.19 3.2 95010 4.19 2.07 32.9
ZUGER KB P 4880 4880 15 5800 4450 -3.1
ZURICH FS N 218.4 217 301459 275 144.3 2.7
ZWAHLEN & MAYR P 492.5m 500 — 670 410 -10.6

COURS À 17 HEURES

COURS À 17 HEURES

LIBOR
MONNAIES 1 SEMAINE 1 MOIS 3 MOIS 6 MOIS 12 MOIS

Achat Vente Achat Vente

SUISSE
SMI 6402.38 6362.82 6739.13 4695.31

SPI 5918.21 5881.58 6078.48 4328.06

SLI 948.88 940.82 1083.89 710.40

SMIM 1161.41 1153.80 1443.29 959.15

GRANDE-BRETAGNE
FTSE 100 5693.63 5627.21 5989.07 5229.76

FRANCE
CAC 40 3320.71 3280.19 3600.48 2922.26

ALLEMAGNE
DAX 30 6774.06 6689.40 7194.33 5900.18

ESPAGNE
IBEX 35 6801.80 6617.60 10009.60 5905.30

ITALIE
FTSE MIB 13978.04 13596.88 17158.65 12295.76

RUSSIE
RTS 1396.87 1398.07 1762.71 1200.67

ÉTATS-UNIS
DOW JONES 13067.52 13075.66 13338.66 10404.49

S&P 500 1385.86 1385.97 1422.38 1074.77

NASDAQ 2947.05 2958.09 3134.17 2298.89

TOKYO
NIKKEI 225 8635.44 8566.64 10255.15 8238.96

CHINE
SHANGAI A 2210.40 2229.64 2596.15 2221.09

HONG KONG
HANG SENG 19585.40 19274.96 21760.34 18056.40

CORÉE DU SUD
KOSPI 1843.79 1829.16 2173.28 1644.11

INDE
BSE 30 2538.54 2492.78 3504.43 254.62

BRÉSIL
BVSP 56971.60 56553.12 68969.99 52212.92

AUSTRALIE
ALL ORD 4266.90 4234.39 451500 4033.40

INDICES MSCI
WORLD 1250.02 1250.02 1331.55 1144.16

M.ÉMERGENTS 941.76 941.76 1085.17 877.44

EUROPE 2498.12 2458.37 2556.04 2209.56

1 Euro 1.1705 1.2325 1.1862 1.2162 81.13
1 Dollar US 0.9360 1.0200 0.9674 0.9919 98.03
1 Dollar canadien 0.9360 1.0120 0.9644 0.9889 98.81
1 Dollar australien 0.9750 1.0750 1.0127 1.0414 93.02
1 Dollar hongkong 0.1205 0.1335 0.1245 0.1281 749.06
100 Yens 1.1990 1.3010 1.2367 1.2680 7686.39
1 Livre sterling 1.4765 1.5985 1.5180 1.5564 62.55
100 Couronnes suédoises 13.6900 14.9100 14.2327 14.6369 670.69
100 Couronnes norvég. 15.4900 16.9100 15.9802 16.4340 591.36
100 Couronnes danoises 15.4600 16.9400 15.9224 16.3746 590.31

Franc suisse - 1.0197 0.8324 0.6495 79.7300 1.0223 0.9719
Dollar US 0.9797 - 0.8162 0.6369 78.1400 1.0013 0.9530
Euro 1.2009 1.2260 - 0.7805 95.7700 1.2281 1.1674
Livre sterling 1.5392 1.5705 1.2815 - 122.7400 1.5733 1.4962
Yen 1.2538 1.2788 1.0439 0.8145 - 1.2821 1.2189
Dollar canadien 0.9777 0.9971 0.8138 0.6351 77.9700 - 0.9503
Dollar australien 1.0283 1.0488 0.8561 0.6680 82.0200 1.0516 -

Franc suisse -0.2000 -0.1800 -0.1700 0.0100 0.2500
Euro 0.0500 0.1400 0.3000 0.5500 0.8000
Livre sterling 0.4600 0.5300 0.6600 0.9400 1.4200
Dollar US 0.2000 0.4500 0.3600 0.4800 1.0500
Yen 0.0400 0.0600 0.0900 0.2300 0.4500

Franc suisse 0.0140 0.0250 0.0640 0.1660 0.3734
Euro 0.0507 0.1021 0.2703 0.5819 0.9127
Livre sterling 0.5368 5.6550 0.7475 1.0106 1.4927
Dollar US 0.1950 0.2457 0.4446 0.7264 1.0585
Yen 0.1130 0.1428 0.1957 0.3344 0.5522

OR
Once/USD 1613.95 1629.95
Kg/CHF 50846.00 51346.00

ARGENT
Once/USD 27.89 28.39
Kg/CHF 879.70 894.70

PLATINE
Once/USD 1404.25 1429.25
Kg/CHF 44281.00 45031.00

PALLADIUM
Once/USD 581.75 593.75
Kg/CHF 18341.00 18711.00

BLÉ
Bushel/Cents 916.25 916.50

20 FRS
Vreneli 291.00 327.00

20 FRS
Napoléon 290.00 327.00

Baril Londres Brent 106.17 -0.32
Baril New York Nymex WTI 89.73 -0.44
Mazout* 104.10 0.00

Actions suisses
Titre Cours Cours Vol. Extrêmes 12 mois Var. %

clôture préc. Haut Bas Déb. 12
Titre Cours Cours Vol. Extrêmes 12 mois Var. %

clôture préc. Haut Bas Déb. 12

*Prix net du mazout par 100 litres à 15ºC de 3001
à 6000 litres, en frs
Source : Chambre Syndicale des Négociants en
Combustibles du Canton de Genève

Plus de cours sur www.letemps.ch

Bourses

Ordre des informations de fonds: Nom du fonds, monnaie comptable du fonds, Conditions d’émission / rachat, Particularités, Valeur d’inventaire
(valeurs du lundi, 30.07.2012, indication des fluctuations de cours voir particularités), Performance 2012 en %FONDS DE PLACEMENT Fournis par: Swiss Fund Data AG en collaboration avec Rolotec SA et SIX Financial Information SA PUBLICITÉ

Sarasin Sust Bd - EUR Corporates A EUR 2/1 e 156.22 4.9
Sarasin Sust Bd - EUR Corporates F EUR 2/1 e 156.46 -
Sarasin Sust Bd - EUR Corporates M EUR 3/1 e 156.40 -
Sarasin Sustainable Bond CHF A CHF 2/1 e 158.31 2.8
Sarasin Sustainable Bond EUR A EUR 2/1 e 107.98 4.3

Fonds en actions
SaraSelect P CHF CHF 4/3 e 569.80 8.3
Sarasin EmergingSar-Global A USD 2/1 e 317.15 8.3
Sarasin EmergingSar-New Frontiers A USD 2/1 e 119.01 2.1
Sarasin EquiSar - Global A EUR 2/1 e 138.37 9.9
Sarasin EquiSar - Global F EUR 2/1 e 140.33 10.2
Sarasin EquiSar-IIID (EUR) B EUR 2/1 e 141.76 6.9
Sarasin EquiSar-Int.Income A EUR 2/1 e 117.25 13.2
Sarasin EquiSar-Int.Income B EUR 2/1 e 117.89 13.2
Sarasin New Power Fund A EUR 2/1 e 44.13 1.0
Sarasin New Power Fund B EUR 2/1 e 44.06 0.9
Sarasin New Power Fund F EUR 2/1 e 45.61 1.3
Sarasin OekoSar Eq - Global A EUR 2/1 e 116.61 11.8
Sarasin OekoSar Eq - Global B EUR 2/1 e 116.76 11.8
Sarasin OekoSar Eq - Global F EUR 2/1 e 119.49 12.3
Sarasin Real Estate Eq-Global A EUR 2/1 e 125.57 22.5
Sarasin Real Estate Eq-Global B EUR 2/1 e 138.30 22.5
Sarasin Sust Eq-Global Em Markets B USD 2/1 e 89.11 6.2
Sarasin Sust Eq-Global Em Markets MUSD 2/1 e 91.33 7.3
Sarasin Sust Eq-Real Estate Gl B EUR 2/1 e 113.51 21.8
Sarasin Sust Eq-Switzerland CHF 4/3 e 562.97 11.1
Sarasin Sust Equity-USA B USD 2/1 e 94.48 -4.4
Sarasin Sustainable Eq-Europe A EUR 2/1 e 63.59 11.1
Sarasin Sustainable Eq-Europe B EUR 2/1 e 64.60 11.1
Sarasin Sustainable Eq-Global A EUR 2/1 e 98.13 13.4
Sarasin Sustainable Water A EUR 2/1 e 106.64 13.4
Sarasin Sustainable Water B EUR 2/1 e 106.64 13.4
Sarasin Sustainable Water F EUR 2/1 e 108.76 14.0

Fonds d’allocation d’actifs
Sarasin Global Return (EUR) A EUR 2/1 e 122.84 3.0
Sarasin Global Return (EUR) F EUR 2/1 e 125.57 3.2
Sarasin GlobalSar-Balanced (CHF) A CHF 2/1 e 326.23 6.5
Sarasin GlobalSar-Balanced (EUR) A EUR 2/1 e 255.88 7.9
Sarasin GlobalSar-Growth (EUR) B EUR 2/1 e 109.60 7.8
Sarasin Quant Portfolio - Def P CHF CHF 4/3 e 103.37 1.1
Sarasin Sust Portfolio-Bal. (EUR) A EUR 2/1 e 163.59 7.6
Sarasin Sust.Portf. - Def. (CHF) CHF 4/3 e 93.40 4.3
Sarasin Sust.Portf. - Flexible P CHF CHF 4/3 e 97.34 -

Autres fonds
Sarasin Commodity-Diversified (EUR) EUR 4/3 e 67.34 -2.1
Sarasin Commodity-Diversified (USD) USD 4/3 e 92.45 -1.5
Sarasin Commodity-Diversified M CHF CHF 4/3 e 86.30 -
Sarasin Commodity-Diversified P CHF CHF 4/3 e 85.59 -2.3
Sarasin Commodity-Dynamic I CHF CHF 4/3 e 97.37 -5.2
Sarasin Commodity-Dynamic P CHF CHF 4/3 e 96.21 -5.5
Sarasin Currency Opp (CHF) B CHF 2/1 e 91.81 -2.2
Sarasin Currency Opp (CHF) F CHF 2/1 e 93.42 -1.9
Sarasin Currency Opp (EUR) B EUR 2/1 e 107.53 -2.2

Schroder Investment Management
(Switzerland) AG
www.schroders.ch
Tél. 0800 844 448

Fonds en actions
Schroder Swiss Eq Core Fund A CHF 2/1 e 102.19 10.8
Schroder Swiss Eq Core Fund I CHF 2/1 e 108.69 11.0

Fonds d’allocation d’actifs
Schroder Capital Fund CHF 2/1 e 1065.70 4.5
Schroder Capital Protected Fd 2014 CHF 1/1 e 113.42 -0.3
Schroder Capital Protected Fd 2019 CHF 1/1 e 123.66 2.8
Schroder Maturity Protected Fund 2032CHF 1/1 e 133.74 -5.0
Schroder Strategy Fund (BVV/LPP) CHF 2/1 e 126.24 3.3

SIA Funds AG
Tél. 055 617 28 70
www.s-i-a.ch
info@s-i-a.ch

Fonds en actions
LTIF Alpha - Alpha GBP GBP 3/1 e 109.56 -
LTIF Alpha - CHF class CHF 1/1 e 167.14 4.3
LTIF Alpha - EUR class EUR 1/1 e 139.19 5.4
LTIF Alpha - USD class USD 1/1 e 172.18 0.4
LTIF Classic - CHF class CHF 1/1 e 290.44 12.8
LTIF Classic - Classic GBP GBP 3/1 e 190.38 -
LTIF Classic - EUR class EUR 1/1 e 241.86 14.0
LTIF Classic - USD class USD 1/1 e 299.18 8.6
LTIF Emerging Market Value CHF Cap CHF 4/4 e 96.50 6.9

LTIF Emerging Market Value EUR Cap EUR 4/4 e 80.36 8.1
LTIF Emerging Market Value GBP Cap GBP 4/4 e 63.26 1.9
LTIF Emerging Market Value USD Cap USD 4/4 e 99.41 3.0
LTIF Natural Resources CHF CHF 1/1 e 114.10 -5.3
LTIF Natural Resources EUR EUR 1/1 e 95.02 -4.3
LTIF Natural Resources GBP GBP 1/1 e 74.80 -9.8
LTIF Natural Resources USD USD 1/1 e 117.54 -8.8

Autres fonds
LTIF Stability(SIA Fds)Growth CHF 1/1 a 184.20 5.2
LTIF Stability(SIA Fds)Inc. Plus CHF 1/1 a 184.20 5.2

Solvalor Fund Management
Tél. +41 58 404 03 00
www.solvalor.ch

Solvalor 61 CHF 2/2 e 241.50 -7.1

Swiss & Global Asset Management SA
funds@swissglobal-am.com
www.jbfundnet.com
Tél. +41 58 426 65 00

Fonds en instruments du marché monétaire
JB II MM Dollar-USD B USD 2/1 e 107.69 0.2
JB II MM Euro-EUR B EUR 2/1 e 108.40 0.1
JB II MM Sterling-GBP B GBP 2/1 e 112.38 0.2
JB II MM Swiss Franc-CHF B CHF 2/1 e 102.50 0.2
JB MM Dollar-USD B USD 2/1 e 1814.84 0.2
JB MM Euro-EUR B EUR 2/1 e 2074.04 0.1
JB MM Sterling-GBP B GBP 2/1 e 2294.15 0.2
JB MM Swiss Franc-CHF B CHF 2/1 e 1475.41 0.3

Fonds en obligations
JB BF ABS CHF - B CHF 2/1 e 89.75 3.2
JB BF ABS EUR - B EUR 2/1 e 97.61 3.5
JB BF Absolute Ret Pl-CHF - B CHF 2/1 e 121.08 5.8
JB BF Absolute Ret Pl-EUR - B EUR 2/1 e 131.10 6.1
JB BF Absolute Ret Pl-GBP - B GBP 2/1 e 133.20 6.0
JB BF Absolute Ret Pl-USD - B USD 2/1 e 132.45 5.9
JB BF Absolute Return-CHF - B CHF 2/1 e 113.40 4.3
JB BF Absolute Return-EUR - B EUR 2/1 e 131.97 4.5
JB BF Absolute Return-GBP - B GBP 2/1 e 123.21 4.6
JB BF Absolute Return-USD - B USD 2/1 e 123.70 4.4
JB BF Cred Opportunities-EUR - B EUR 2/1 e 150.01 6.7
JB BF Dollar Med Term-USD - B USD 2/1 e 191.36 2.0
JB BF Dollar-USD - B USD 2/1 e 332.39 3.4
JB BF Emerging-EUR - B EUR 2/1 e 312.39 10.4
JB BF Emerging-USD - B USD 2/1 e 391.86 10.0
JB BF Euro -EUR - B EUR 2/1 e 356.53 6.4
JB BF Euro Government-EUR - B EUR 2/1 e 156.05 4.6
JB BF Global Convert Bd-CHF - B CHF 2/1 e 91.82 3.9
JB BF Global Convert Bd-EUR - B EUR 2/1 e 96.44 4.2
JB BF Global High Yield-EUR - B EUR 2/1 e 185.37 7.6
JB BF Local Emerging-EUR - B EUR 2/1 e 222.57 9.7
JB BF Local Emerging-USD - B USD 2/1 e 310.84 10.0
JB BF Swiss Franc-CHF - B CHF 2/1 e 187.20 3.2
JB BF Total Return-EUR - B EUR 2/1 e 95.40 5.4
JB II BF Dollar MD-USD - B USD 2/1 e 130.05 2.0
JB II BF Dollar-USD - B USD 2/1 e 127.88 3.4
JB II BF Euro-EUR - B EUR 2/1 e 104.57 6.4
JB II BF Swiss Franc-CHF - B CHF 2/1 e 101.41 3.2
JB Strat Gl FI-CHF - B CHF 2/1 e 108.32 2.5
JB Strat Gl FI-EUR - B EUR 2/1 e 135.98 4.3

Fonds en actions
JB EF Africa Opportunities - B EUR 2/1 e 96.80 -
JB EF Asia-USD - B USD 2/1 152.43 4.4
JB EF Biotech-USD - B USD 2/1 e 149.42 30.0
JB EF Black Sea-CHF - B CHF 2/1 e 22.83 4.7
JB EF Black Sea-EUR - B EUR 2/1 e 31.17 5.9
JB EF Black Sea-USD - B USD 2/1 e 28.44 0.8
JB EF Central Europe-EUR - B EUR 2/1 e 210.11 12.4
JB EF Euroland Value-EUR - B EUR 2/1 e 119.17 5.8
JB EF Europe S&Mid Cap-EUR - B EUR 2/1 e 125.89 11.2
JB EF Europe Selection - B EUR 2/1 e 69.66 0.1
JB EF Europe-EUR - B EUR 2/1 e 265.12 9.6
JB EF German Value-EUR - B EUR 2/1 e 212.85 12.4
JB EF Gl Emerging Mkts-EUR - B EUR 2/1 e 78.80 7.2
JB EF Global-EUR - B EUR 2/1 e 77.12 8.6
JB EF Infrastructure-CHF - B CHF 2/1 e 66.43 11.6
JB EF Infrastructure-EUR - B EUR 2/1 e 92.58 12.9
JB EF Infrastructure-USD - B USD 2/1 e 83.92 7.5
JB EF Japan-EUR - B EUR 2/1 81.23 5.8
JB EF Japan-JPY - B JPY 2/1 8102.00 1.4
JB EF Luxury Brands-CHF - B CHF 2/1 e 124.20 12.7
JB EF Luxury Brands-EUR - B EUR 2/1 e 166.17 13.9

JB EF Luxury Brands-USD - B USD 2/1 e 138.80 8.6
JB EF Natural Resources-CHF - B CHF 2/1 e 61.65 0.5
JB EF Natural Resources-EUR - B EUR 2/1 e 85.32 1.6
JB EF Natural Resources-USD - B USD 2/1 e 74.56 -3.2
JB EF Northern Africa-CHF - B CHF 2/1 e 60.81 3.6
JB EF Northern Africa-EUR - B EUR 2/1 e 84.22 4.7
JB EF Northern Africa-USD - B USD 2/1 e 73.26 -0.2
JB EF Special Val. EUR - B EUR 2/1 e 109.81 5.1
JB EF Swiss S&Mid Cap-CHF - B CHF 2/1 e 366.23 5.5
JB EF Swiss-CHF - B CHF 2/1 e 352.23 6.0
JB EF US Leading-USD - B USD 2/1 e 427.51 8.4
JB EF US Value-USD - B USD 2/1 e 129.71 8.6
JB Equity Fund NEWO -EUR - B EUR 4/4 e 87.64 -0.9
JB Equity Fund NEWO -USD - B USD 4/4 e 89.00 -3.1
JB Strat EF Gl Excell-CHF - B CHF 4/1 e 104.87 10.6
JB Strat EF Gl Excell-EUR - B EUR 2/1 e 114.67 11.4

Fonds d’allocation d’actifs
JB (CH) Defender Asset Alloc. - A CHF 2/1 e 82.72 2.0
JB Strategy Balanced-CHF - B CHF 2/1 e 132.91 6.1
JB Strategy Balanced-EUR - B EUR 2/1 e 132.93 8.0
JB Strategy Balanced-USD - B USD 2/1 e 113.64 5.0
JB Strategy Growth-CHF - B CHF 2/1 e 80.19 7.6
JB Strategy Growth-EUR - B EUR 2/1 e 94.77 10.0
JB Strategy Income-CHF - B CHF 2/1 e 113.01 4.5
JB Strategy Income-EUR - B EUR 2/1 e 144.28 6.4
JB Strategy Income-USD - B USD 2/1 e 134.80 4.0

Autres fonds
JB Commodity-CHF - B CHF 2/1 e 80.63 0.8
JB Commodity-EUR - B EUR 2/1 e 85.83 0.9
JB Commodity-USD - B USD 2/1 e 97.41 1.3
JB Defender Asset Alloc CHF - B CHF 3/2 e 98.82 2.6
JB Defender Asset Alloc EUR - B EUR 3/2 e 100.94 3.0

Swiss & Global Asset Management SA
funds@swissglobal-am.com, www.jbfundnet.com
Tél. +41 58 426 65 00
Private Label Funds

Fonds en instruments du marché monétaire
RBC Money Market Fund USD A USD 4/4 e 97.79 -

Fonds en obligations
EURO LIQ FD - A EUR 2/1 e 10005.07 0.0
EURO LIQ FD - B EUR 2/1 e 10008.23 0.0
EURO LIQ FD - C EUR 2/1 e 10021.91 0.2
RBC Euro Fixed Income A EUR 4/4 e 104.78 -
RBC Swiss Franc Fixed Income A CHF 4/4 e 103.56 -
RBC USD Fixed Income A USD 4/4 e 98.13 -
USD LIQ FD - A USD 2/1 e 10000.00 0.0
USD LIQ FD - B USD 2/1 e 10000.00 0.0
USD LIQ FD - C USD 2/1 e 10007.77 0.1

Fonds en actions
Gold Equity Fund CHF - B CHF 2/1 e 217.69 -13.6
Gold Equity Fund EUR - B EUR 2/1 e 176.20 -12.7
Gold Equity Fund USD - B USD 2/1 e 231.11 -16.7
RBC Natural Resources Equity A USD 4/4 e 148.70 -
URAM Energy Stock Fund (EUR) - B EUR 2/1 e 70.59 -1.3
URAM Energy Stock Fund (EUR) - C EUR 2/1 e 71.55 -1.3
URAM Energy Stock Fund (USD) - C USD 2/1 e 81.41 -0.6
URAM Gold Alloc (CHF) - B CHF 4/4 e 80.37 -19.6
URAM Gold Alloc (EUR) - B EUR 4/4 e 81.71 -19.4
URAM Gold Alloc (EUR) - C EUR 4/4 e 82.06 -19.3
URAM Gold Alloc (USD) - B USD 4/4 e 82.84 -19.1
URAM Gold Alloc (USD) - C USD 4/4 e 83.38 -19.0
URAM MINING SF (EUR) - B EUR 2/1 e 86.11 -13.8
URAM MINING SF (EUR) - C EUR 2/1 e 87.16 -13.7
URAM MINING SF (USD) - B USD 2/1 e 98.10 -13.2
URAM MINING SF (USD) - C USD 2/1 e 100.37 -13.2
WMP EMA Established Leaders Fd - B CHF 4/4 e 108.93 11.9
WMP Global Equity Fund - B CHF 2/1 e 82.68 3.2

Fonds d’allocation d’actifs
Allround QUADInvest Fund - B EUR 2/1 e 126.49 5.6
Allround QUADInvest Growth - C USD 4/4 e 97.52 7.9
Allround QUADInvest Growth - D USD 4/4 e 97.32 -
Allround QUADInvest Growth - Da USD 4/4 e 97.32 8.0

Swisscanto Asset Management AG
Tél. +41 58 344 44 00
www.swisscanto.ch

Fonds en instruments du marché monétaire
SWC (LU) MM Fund CHF B CHF 2/1 e 148.84 -0.0
SWC (LU) MM Fund EUR B EUR 2/1 e 105.67 0.1

Fonds en obligations
SWC (CH) BF CHF CHF 2/1 e 93.87 4.7
SWC (CH) BF International A CHF 2/1 e 82.29 9.1
SWC (LU) Bd Inv Coco H CHF B CHF 2/1 e 97.91 9.4
SWC (LU) Bd Inv Green l Corp H CHF B CHF 2/1 e 113.28 7.7
SWC (LU) Bond Inv CHF B CHF 2/1 e 129.41 2.3
SWC (LU) Bond Inv EUR B EUR 2/1 e 88.95 4.3
SWC (LU) Bond Inv International B CHF 2/1 e 115.95 4.5
SWC (LU) Bond Inv MT CHF B CHF 2/1 e 118.00 1.1
SWC (LU) SICAV II Bond Abs. Ret. B CHF 2/1 e 112.22 4.6
SWC (LU) SICAV II Bond Inv EUR B EUR 2/1 e 124.94 4.2
SWC (LU) SICAV II Bond Inv MT EUR B EUR 2/1 e 121.29 2.0
SWC Swiss Red Cross Charity Fund CHF 2/1 e 103.80 3.6
SWC(CH)Bond Market Tracker CHF A CHF 4/4 e 108.50 3.2

Fonds en actions
SWC (CH) EF Green Invest A CHF 2/1 e 77.75 4.6
SWC (CH) EF SMC Switzerl A CHF 2/1 e 336.77 6.9
SWC (CH) EF Switzerland CHF 2/1 e 259.22 9.2
SWC (CH) SPI Index A CHF 4/4 e 86.62 9.8
SWC (LU) EF Climate Invest B EUR 2/1 e 52.98 1.5
SWC (LU) EF Selec.North America B USD 2/1 e 127.88 6.8
SWC (LU) EF Top Dividend Europe B EUR 2/1 e 93.01 2.0
SWC (LU) EF Water Invest B EUR 2/1 e 104.10 18.6
SWC (LU) Eq Fd Green I Em Ma B USD 2/1 e 104.33 2.4

Fonds d’allocation d’actifs
SWC (LU) PF Balanced B CHF 2/1 e 177.25 6.0
SWC (LU) PF Dynamic 0-50 B CHF 2/1 e 102.71 5.5
SWC (LU) PF Equity B CHF 2/1 e 222.34 8.7
SWC (LU) PF Green I Bal B CHF 2/1 e 150.78 4.3
SWC (LU) PF Green I Yield B CHF 2/1 e 99.91 3.9
SWC (LU) PF Growth B CHF 2/1 e 212.87 7.2
SWC (LU) PF Income B CHF 2/1 e 136.72 4.2
SWC (LU) PF Yield B CHF 2/1 e 158.11 5.3
SWC BVG 3 Oeko 45 CHF 2/1 f 121.40 3.5
SWC BVG 3 PF 10 CHF 2/1 f 165.30 3.3
SWC BVG 3 PF 25 CHF 2/1 f 150.00 4.4
SWC BVG 3 PF 45 CHF 2/1 f 165.70 5.6

Fonds immobiliers
Swisscanto (CH) RE Ifca CHF 5/5 e 119.10 4.1

Investissements alternatifs
SWC (CH) Alternat Fd Div CHF B CHF 3/1 b 1034.79 0.3

Autres fonds
SWC (CH) BF Convert Int A CHF 2/1 e 90.91 5.1
SWC (CH) Commodity Selection Fund ACHF 2/1 e 83.08 -2.4

UBS AG
Infoline 0800 899 899
www.ubs.com/fonds

Fonds en obligations
UBS(Lux)BF-CHF P-acc CHF 2/1 e 2438.65 4.6
UBS(Lux)BF-EUR P-acc EUR 2/1 e 333.92 5.4
UBS(Lux)Med.Term BF-CHF P-acc CHF 2/1 e 148.20 2.2

Fonds en actions
UBS 100 Index-Fund Switz. CHF 2/1 e 4328.50 9.7
UBS(CH)EF-Gold P USD 2/1 e 462.23 -16.8
UBS(CH)EF-Switzerland P CHF 2/1 e 699.94 7.9
UBS(Lux)EF-Biotech (USD) P-acc USD 2/1 e 257.36 33.5
UBS(Lux)EF-Emerg.Markets (USD) P-accUSD 2/1 e 25.59 4.6
UBS(Lux)EF-EURO ST.50 (EUR) P-acc EUR 2/1 e 121.84 4.0
UBS(Lux)EF-Europ.Opport. (EUR) P-acc EUR 2/1 e 494.36 14.1
UBS(Lux)EF-Glob.Innov. (EUR) P-acc EUR 2/1 e 45.90 11.4
UBS(Lux)EF-Greater China (USD) P-acc USD 2/1 169.56 2.2
UBS(Lux)EF-Health Care (USD) P-acc USD 2/1 e 130.18 8.7
UBS(Lux)Key S.Sic.-Asia Eq (USD) P-accUSD 2/1 126.76 6.6

Fonds d’allocation d’actifs
UBS (CH) Suisse - 25 P-dist CHF 3/4 e 103.96 4.6
UBS (CH) Suisse - 45 P-dist CHF 3/4 e 103.04 -
UBS(CH)SF-Balanced(CHF) P CHF 2/1 e 144.78 5.9
UBS(CH)SF-Yield(CHF) P CHF 2/1 e 119.73 5.2
UBS(L)KSS-G.A.F.Eu. (CHF hedg.)P-acc CHF 2/1 e 8.92 5.1
UBS(Lux)Key S.Sic.-Gl.All.CHF P-acc CHF 2/1 e 9.73 4.7
UBS(Lux)SF-Balanced(CHF) P-acc CHF 2/1 e 1600.63 5.9
UBS(Lux)SF-Fix.Inc.(CHF) P-acc CHF 2/1 e 1737.81 3.6
UBS(Lux)SF-Yield(CHF) P-acc CHF 2/1 e 1859.13 4.7
UBS(Lux)Strat.X.Sic.-BA(CHF) P-acc CHF 2/1 e 10.22 5.0
UBS(Lux)Strat.X.Sic.-FI(CHF) P-acc CHF 2/1 e 10.58 2.9
UBS(Lux)Strat.X.Sic.-YD(CHF) P-acc CHF 2/1 e 10.59 4.3

Autres fonds
UBS(CH)Commodity Fd-CHF P CHF 2/1 e 81.85 0.4
UBS(Lux)KSS-Abs.Ret.Med.(CHF) P-acc CHF 2/1 e 79.81 3.9
UBS(Lux)KSS-Abs.Ret.Plus(CHF) P-acc CHF 2/1 e 98.39 5.6

UBS(Lux)St.S.-Rogers I.Com.(CHF) P-accCHF 2/1 e 84.90 -1.2

UBS Vitainvest Fonds

Autres fonds
UBS (CH) Vitainvest - 12 World U CHF 5/1 e 245.58 3.7
UBS (CH) Vitainvest - 25 Swiss U CHF 5/1 e 106.30 3.8
UBS (CH) Vitainvest - 25 World U CHF 5/1 e 298.26 4.1
UBS (CH) Vitainvest - 40 World U CHF 5/1 e 215.24 5.3
UBS (CH) Vitainvest - 50 Swiss U CHF 5/1 e 107.12 5.1
UBS (CH) Vitainvest - 50 World U CHF 5/1 e 188.50 5.4

Union Bancaire Privée, UBP SA
Tél. 00800 827 38 637
www.ubpbank.com
ubpfunds@ubp.ch

Fonds en obligations
UBAM-Corp Euro Bd A Cap EUR 1/1 f 160.89 6.9
UBAM-Corporate Bond (USD) A Cap USD 1/1 f 167.41 6.7
UBAM-Dyn EUR Bd A Cap EUR 1/1 f 247.98 2.3
UBAM-Dyn USD Bd A Cap USD 1/1 f 205.24 2.2
UBAM-Em Mkt Corp bd A CAP USD 4/1 f 115.98 8.3
UBAM-Emerg Mkt Bd A Cap USD 1/1 f 154.70 8.1
UBAM-EURO 10-40 Convert Bd A Cap EUR 4/4 f 103.13 8.4
UBAM-European Convertible Bd A CapEUR 4/4 f 98.04 8.0
UBAM-Gl Hi Yi Sol USD A USD 4/1 f 106.92 7.1
UBAM-Local Ccy Em Mk Bd A Cap USD 1/1 f 125.90 6.1
UBAM-Yld Curve EUR Bd A Cap EUR 1/1 f 809.68 5.1
UBAM-Yld Curve USD Bd A Cap USD 1/1 f 2506.77 3.0

Fonds en actions
UBAM (CH) Swiss Excellence Equity A CHF 1/1 e 104.26 11.8
UBAM-Calamos US Eq Growth A Cap USD 1/1 f 262.12 5.7
UBAM-Dr.Ehrhardt German Eq A Cap EUR 1/1 f 1141.53 12.2
UBAM-Equity Bric+ AP Cap USD 1/1 f 68.68 0.8
UBAM-Europe Equity A Cap EUR 1/1 f 261.09 8.4
UBAM-IFDC Japan Equity A Cap JPY 1/1 f 600.00 -3.1
UBAM-IFDC Japan Opp.Eq AP Cap JPY 1/1 a 6455.00 1.9
UBAM-Neuberg.Bn US Eq Val A Cap USD 1/1 f 684.28 7.3
UBAM-Swiss Equity A Cap CHF 1/1 f 165.56 11.7
UBAM-Turkish Equity A Cap USD 4/4 f 103.44 33.5
UBAM-VP Value China Equity AP Cap USD 1/1 f 57.57 -10.8

Autres fonds
UBAM (CH) GOLD + (CHF) A CHF 1/1 e 109.70 -2.6
UBAM (CH) GOLD + (EUR) A EUR 1/1 e 111.95 -2.4
UBAM (CH) GOLD + (USD) A USD 1/1 e 112.82 -2.1
UBAM-Convertibles Europe C Cap EUR 1/1 e 1365.44 9.7

Valiant Bank
Tél. 031 320 91 11
Fax 031 320 91 12
www.valiant.ch

Fonds d’allocation d’actifs
Adagio (Lux) - Festverzinslich - B CHF 2/1 e 130.60 4.1
Allegro (Lux) - Wachstum - B CHF 2/1 e 99.00 7.1
Vivace (Lux) - Ausgewogen - B CHF 2/1 e 110.94 5.6

Vontobel Fonds Services AG
Tél. 058 283 53 50
www.vontobel.com

Fonds en instruments du marché monétaire
Euro Money B EUR 2/1 e 131.52 1.2
Swiss Money B CHF 2/1 e 114.35 0.6
Target Return (EUR) B EUR 2/1 e 96.77 2.4
US Dollar Money B USD 2/1 e 126.71 0.6

Fonds en obligations
Absolute Return Bond (CHF) B CHF 2/1 e 106.89 3.1
Absolute Return Bond (EUR) B EUR 2/1 e 153.26 3.1
Bond Maturity 5/2015 A-Klasse CHF CHF 4/1 e 99.54 -
Bond Maturity 5/2015 A-Klasse EUR EUR 4/1 e 99.59 -
Eastern European Bond B EUR 2/1 e 139.06 13.7
Emerging Markets Bond B CHF 2/1 e 106.28 -
Emerging Markets Bond B EUR 2/1 e 106.73 -
Emerging Markets Bond B USD 2/1 e 105.85 7.7
Euro Bond B EUR 2/1 e 314.71 5.2
Euro Mid Yield Bond B EUR 2/1 e 133.69 7.0
High Yield Bond B EUR 2/1 e 102.32 -
Swiss Franc Bond B CHF 2/1 e 228.88 3.1
US Dollar Bond B USD 2/1 e 286.92 3.0

Fonds en actions
Central and Eastern Europ. Eq. B EUR 2/1 e 112.01 7.9
China Stars Equity B USD 2/1 113.62 3.7
Clean Technology B EUR 2/1 e 154.95 11.6
Emerging Markets Equity B USD 2/1 e 655.80 10.4
Eur. Mid & Small Cap Equity B EUR 2/1 e 114.89 14.8
European Equity B EUR 2/1 e 211.70 4.7
European Value Equity B EUR 2/1 e 196.17 16.4
Far East Equity B USD 2/1 345.16 8.9
Future Resources B EUR 2/1 e 176.38 11.4
Global Value Equity (ex US) B USD 2/1 e 199.67 8.5
Global Value Equity B USD 2/1 e 152.38 7.5
Japanese Equity B JPY 2/1 3561.00 1.5
New Power B EUR 2/1 e 89.20 6.5
Sustain.Asia(Ex-Japan)Equity B USD 2/1 177.05 3.6
Sustain.Emerging Mkts Equity B USD 2/1 e 85.98 -1.0
Sustain.Global Equity B USD 2/1 e 101.37 2.8
Sustain.US Equity B USD 2/1 e 153.44 7.5
Sustainable Swiss Equity A CHF 4/1 e 124.19 7.8
Swiss Mid and Small Cap Equity B CHF 2/1 e 94.32 7.7
Swiss Stars Equity B CHF 2/1 e 191.72 8.4
US Equity B USD 2/1 e 112.86 7.3
US Value Equity B USD 2/1 e 588.02 10.6
Vontobel Swiss Small Companies A CHF 4/1 e 483.22 9.6
Vontobel SwissEquities A CHF 4/1 e 357.26 8.8

Fonds d’allocation d’actifs
Def. Balanced Portfolio (CHF) B CHF 2/1 e 96.09 3.5
Def. Balanced Portfolio (EUR) B EUR 2/1 e 85.17 4.8
Dynamic Capital Portfolio Fund (EUR) BEUR 2/1 e 97.50 -1.0

Autres fonds
Belvista Commodity B USD 2/1 e 96.52 -0.1
Belvista Dynamic Commodity B USD 2/1 e 103.01 -
Diversified Alpha UCITS B EUR 2/1 a 98.18 2.3
Global Convertible Bond B EUR 2/1 e 114.44 3.3

Vontobel Fonds Services AG - Helvetia
Tél. 0848 80 10 20
Fax 0848 80 10 21
www.vontobel.com

Fonds d’allocation d’actifs
Helvetia - Dynamic Pf A CHF 4/1 e 89.89 6.5
Helvetia - Dynamic Pf I CHF 4/1 e 89.88 6.5
Helvetia - Mix 30 Pf A CHF 4/1 e 100.31 -
Helvetia - Mix 30 Pf I CHF 4/1 e 100.41 -
Helvetia - Mix 50 Pf A CHF 4/1 e 135.99 3.4
Helvetia - Mix 50 Pf I CHF 4/1 e 139.03 3.4

Autres fonds
Helvetia - Income Pf A CHF 4/1 e 141.89 1.4
Helvetia - Income Pf I CHF 4/1 e 146.81 1.4

Zurich Invest AG
Tél. 044 628 49 99
Fax 044 629 18 66
www.zurich.ch

Fonds en instruments du marché monétaire
Target Inv. Fd Geldmarkt (CHF) - B CHF 1/1 e 9.89 0.3

Fonds en obligations
Target Inv. Fd Obligationen (CHF) - B CHF 2/1 e 10.22 2.7

Fonds en actions
Target Inv. Fd 100 (CHF) B CHF 2/1 e 13.06 9.2
Target Inv. Fd Sustainable (CHF) - B CHF 2/1 e 7.80 11.3

Fonds d’allocation d’actifs
Target Inv. Fd 25 (CHF) - B CHF 2/1 e 11.01 4.4
Target Inv. Fd 35 (CHF) - B CHF 2/1 e 11.08 5.0
Target Inv. Fd 45 (CHF) - B CHF 2/1 e 11.36 5.9

Zürcher Kantonalbank
Tél. 0800 840 844
www.zkb.ch

Fonds en actions
ZKB Fd Aktien LC Nachhaltigkeit A CHF 5/5 e 595.80 7.8
ZKB Gold Aktienfonds A CHF 5/5 e 539.58 -18.2
ZKB Industrie Vision Fonds CHF 5/5 e 834.58 6.6
ZKB Konsum Vision Fonds CHF 5/5 e 914.98 12.0
ZKB Ressourcen Vision Fonds CHF 5/5 e 1064.64 2.3
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Les avis mortuaires tardifs peuvent être remis au journal

LE TEMPS - Place de Cornavin 3, CH-1211 Genève 2
la veille de parution à 19 heures dernier délai

ou par fax au 022 888 59 91 –Mail: carnets@letemps.ch

Genève
Genève - 10 h 30:M. Robert Tournier; chapelle de
l'Ange de la Consolation.
Genève - 12 h 30:Mme Candida Rose Silver; Holy
Trinity Church, rue du Mont-Blanc 14bis.
Genève - 14 h 15:Mme Marcelle Russi; centre
funéraire de Saint-Georges.
Genève - 15 h 15:M. Fernand Rossetti; centre
funéraire de Saint-Georges.
Genève - 16 h:Mme Radmila Oefeli; centre
funéraire de Saint-Georges.
Meyrin - 14 h:Mme Françoise Savioz; centre
paroissial oecumémique.

Lausanne
14 h:M. René Droël; Chailly; temple.
14 h:M. Adrien Rossier; Lausanne; église du Saint-
Esprit.
11 h:M. Rodolphe Schenk; Lausanne; chapelle
Saint-Roch.
13 h 30:M. René Jungi; Lausanne; centre funéraire
de Montoie, chapelle B.
14 h:Mme Marguerite Cauderay-Schenkel;
Lausanne; chapelle Saint-Roch.
16 h:Mme Teresa Borgeaud-Badiali; Lausanne;
centre funéraire de Montoie, chapelle A.
14 h 30:Mme Léa Mayor-Berger; Lausanne; centre
funéraire de Montoie, chapelle A.

Vaud
Aigle - 10 h 30:M. Joseph Dévaud; La Ferme des
Melleys, route d'Evian 41.
Bière - 14 h:M. Jean-Pierre Cordey; temple.
Blonay - 14 h: Enfant Laura Buemi; chapelle
catholique de Sainte-Croix.
Commugny - 14 h:M. François Picot; temple.
L'Etivaz - 14 h 15:M. Georges Combremont;
église.
Missy - 13 h 30:Mme Marlyse Blanc-Rod; temple.
Montreux - 14 h:M. Johannes Fransen
Daalmeijer; temple de Saint-Vincent.
Prilly - 14 h:M. Angelo Zanni; église catholique du
Bon-Pasteur.
Renens - 14 h:M. Josef Gsponer; église catholique
Saint-François d'Assise.
Treytorrens (Payerne) - 14 h:Mme Sandrine
Aigroz Pillias; temple.
Savigny - 14 h 30:M. Jean Mottier; temple.
St-Loup - 14 h: Sœur Bluette Burkhalter; chapelle.
Yvorne - 15 h:Mme Juliette Durussel-Bertholet;
temple.

Pharmacies de garde
Genève
Genève - Pharmacie Amavita
)058 851 36 03. Gare Cornavin. Ma-me 7h-23h.
Pharmacie de Plainpalais
)058 851 30 58. Rue de Carouge 13.
Ma-me jusqu'à 23h.
Pharmacie Populaire Varembé
)022 318 69 12. Rue de Montbrillant 67.
Ma-me jusqu'à 23h.
Cointrin - Pharmacie Sun Store
Genève aéroport, gare CFF.
)022 798 58 55.
7/7 sans taxe, ni taxe d'urgence. Ma-me 8h-21h.

Vaud
Lausanne - Pharmacie 24 SA
50 m de l'avenue d'Ouchy
)021 613 12 24. Av. Montchoisi 3.
Sans taxe d'urgence. Ma-me 8h-24h.
Pharmacie Metro Flon
Dans la gare du Flon
)021 318 73 10. Pl. de l'Europe 5. Ma-me 7h-21h.
Pharmacie Sun Store A la Gare
Bâtiment CFF, quai 1
)021 324 20 20. Pl. de la Gare 9.
7/7 sans taxe, ni taxe d'urgence. Ma-me 7h-23h.

Echallens - Pharmacie Sun Store
Centre Migros
)021 882 21 32. Rue de Praz-Palud.
0848 133 133 en dehors desheures d'ouverture. Me
Grandson - Pharmacie Payot
)024 445 33 51. Rue Haute 2.
En cas d'urgence 024 445 26 36.
Entrée libre. Me 9h30-10h30.
La Sarraz - Pharmacie de la Sarraz Reuteler
)021 866 71 31. Grand-Rue 29.
0848 133 133 en dehors desheures d'ouverture. Me
La Tour-de-Peilz - Pharmacie Capitole
)021 971 29 00. Av. des Alpes 66.
0848 133 133 en dehors desheures d'ouverture. Ma
Leysin - Pharmacie de Leysin
)024 493 45 00. Av. Rollier.
Urgences (sur ordonnance).
Ma 8h30-12h, 14h-18h30.
Montreux - Pharmacieplus de Montreux
)021 963 16 36. Av. des Alpes 39.
0848 133 133 en dehors desheures d'ouverture. Me
Morges - Cercle de La Côte (Morges-Rolle-Bière)
0848 133 133 en dehors desheures d'ouverture -
urgences uniquement. Ma-me
Payerne - Pharmacie du Banneret
)026 660 18 18. Rue de Lausanne 21.
0848 133 133 en dehors desheures d'ouverture. Ma-me
Prilly - Pharmacie Sun Store (Malley Lumière)
)021 661 11 71. Viaduc 1. Ma-me 8h-22h.
Villars-sur-Ollon - Pharmacie Fleury
)024 495 11 22. Av. Centrale.
Urgences (sur ordonnance). Ma-me
Villeneuve - Pharmacie du Bourg
)021 960 22 55. Grand-Rue 53. 0848 133 133
en dehors des heures d'ouverture. Ma-me
Yverdon-les-Bains - Pharmacieplus de la Gare
)024 426 63 65. Av. de la Gare 10.
0848 133 133 en dehors desheures d'ouverture. Ma-me

Valais
Martigny
)0900 558 143.
En dehors desheures d'ouverture. Ma-me
Monthey - Pharmacie Raboud
)024 473 73 73. Rue du Midi 2.
En dehors desheures d'ouverture,
tél. 9099 144 0 33. Ma-me
Sierre - Pharmacie Coop Vitality
)027 455 14 33. Av. Château-de-la-Cour 4.
Ma-me 20h-21h.
Sion - Pharmacie Sun Store Gare CFF
)027 798 58 55. Av. de la Gare.
7/7 sans taxe, ni taxe d'urgence.
Ma-me jusqu'à 21h.

Neuchâtel
Fleurier - Pharmacie Centrale
)032 861 10 79. Rue du Grenier 1
Me 11h-12h, 17h-18h.
Fontainemelon - Pharmacie du Val-de-Ruz
)032 853 22 56. Rue Centre 2
Ma, me 11h-12h, 18h-18h30.
Neuchâtel - Pharmacie de la Gare
En dehors desheures d'ouverture
et pour les urgences: 144. Ma-me 7h30-20h30.

Jura
Delémont - Pharmacie
)032 423 22 32. Service de garde. Ma-me
Porrentruy - Pharmacie Capitole Desboeufs
)032 466 25 64Ma jusqu'à 19h, me 11h-12h, 18h-19h.

Urgences
Air Glaciers )141 5.
Centre d'information toxicologique )145.
Conseils + aide pour enfants Pro Juventute)147.
La Main Tendue )143.
Police)117.
Pompiers )118.
Sauvetage du lac)117.
Sauvetage par hélicoptère)141 4.
Secours routiers)140.
Urgences Santé)144.

Permanences
Genève
Genève - A domicile, Médecins Urgences
Visites 7j/7 de 7hà 23h.
)022 321 21 21. Lu-di 7h-23h.
Adent cliniques dentaires
Urgences et consultations
)0800 101 800.
Arcade sages-femmes
Association de sages-femmes à domicile
Permanence téléphonique
)022 329 05 55. Bd Carl-Vogt 85.
Lu-ve 8h-20h, sa-di 9h-12h, 17h-20h.
Ardentis clinique dentaire
)058 234 01 10. Rue Thomas-Masaryk 1.
Lu-ve 8h-18h, sa-di 9h-12h.
Association des chiropraticiens
)022 781 82 00. Lu-ve 8h-16h, sa-di 8h-12h.
Association des cliniques dentaires
Urgences
Lu-ve 8h-19h, sa 8h-17h, di 9h-12h
Rive droite - clinique dentaire de la Servette
)022 733 98 00. Avenue Wendt 60
Rive gauche - clinique dentaire de Malombré
)022 346 64 44. Chemin de Malombré 5
C1 Centre médico-dentaire
)022 338 02 00. Rue de Lyon 87.
Lu-ve 7h-21h, sa 8h-16h, di 9h-12h.
Centre d'oncologie des Eaux-Vives
)022 319 77 77. Rue Maunoir 26. Lu-ve 8h-18h.
Centre médical de Sécheron
Urgences médico-chirurgicales
)022 731 77 87. Av. Blanc 46. Lu-ve 8h30-19h.
Centre médical du Léman
)022 716 06 60. Rue A.-Vincent 17. Lu-ve 8h-18h.
Centre médico-chirurgical des Acacias
Urgences ambulatoires adultes et enfants
Consultations et urgences:
24h/24 - 7j/7 avec ou sans rendez-vous
)022 342 54 55. Rue des Epinettes 19, Acacias.
Lu-ve 8h-20h, sa 8h-14h.
Centre médico-chirurgical des Eaux-Vives
)022 718 03 80. Rue du Nant 4-6.
Lu-ve 8h-18h, sa 8h-13h.
Centre médico-dentaire Balexert
Centre commercial (accès caisses cinéma)
)022 979 22 22. Av. Louis-Casaï 27.
Lu-ve 7h-21h, sa 8h-16h, di 10h-12h.
Clinique dentaire de Genève
)022 735 73 55.
Terrassière 58, France 29, Gabelle 6 (Carouge).
Lu-ve 7h30-19h30, sa 8h30-13h30.
Clinique Générale-Beaulieu
Garde pédiatrique
)022 839 54 15. Ch. Beau-Soleil 20.
Lu-ve 18h-22h, sa-di 8h-22h.
Clinique la Colline
)022 702 20 22. Av. de Beau-Séjour 6.
Genève médecins
Consultations à domicile (24h/24, 7j/7)
)022 754 54 54.
Hôpitaux Universitaires de Genève (HUG)
Service des urgences
)022 372 81 20.
Rue Gabrielle-Perret-Gentil 2
Service d'accueil et d'urgences pédiatriques (SAUP)
)022 382 45 55.
Avenue de la Roseraie 45
Urgences psychiatriques
)022 372 38 62.
Rue Gabrielle-Perret-Gentil 2

Urgences obstétricales
)022 382 42 36.
Boulevard de la Cluse 32
Urgences gynécologiques
)022 382 68 16.
Boulevard de la Cluse 32
Urgences ophtalmologiques
)022 382 84 00.
Rue Alcide-Jentzer 22
Institut médico-chirurgical de Champel
)022 346 33 63. Ch. Malombré 5. Lu-ve 7h30-19h.
Permanence des vétérinaires genevois
Fr. 2.-/min.)0900 838 343.
Permanence du Rond-Point de Plainpalais
)022 329 56 56. Rue de Carouge 17-19. Lu-di 8h-22h.
Permanence médico-chirurgicale
de Chantepoulet
24h/24 - 7j/7 sans rendez-vous
)022 731 21 20. Rue de Chantepoulet 1-3.
Permanence Vermont Grand-Pré
24h/24 sans rendez-vous
)022 734 51 50. Rue de Vermont 9a.
Service d'urgence dentaire Lu-di 8h-18h
Rive droite
)022 791 04 30. Rue François-Lehman 8
Rive gauche
)022 320 31 22. Rue Georges-Leschot 2
Société cantonale d'ostéopathie de Genève
Service de garde
)022 782 72 48. Lu-di 8h-18h.
SOS infirmières
24h/24, 7j/7.)022 420 24 64.
SOS médecins
Urgences médicales et consultations à domicile
24h/24, 7j/7.)022 748 49 50.
Unité d'urgence psy
24h/24, 7j/7.)0800 20 24 04.
Carouge - Clinique de Carouge
7j/7, 24h/24
)022 309 46 46. Av. Cardinal-Mermillod 5.
Chêne-Bougeries - Clinique des Grangettes
Chemin des Grangettes 7.
Urgence adultes.)022 305 07 77.
Lu-ve 7h-23h, sa-di 8h-23h
Urgences pédiatrie
)022 305 05 55. Lu-di 10h-22h
Meyrin - Hôpital de la Tour
)022 719 61 11. Av. J.-D.-Maillard 3.
Service des urgences
)022 719 61 11.
Service de consultations de pédiatrie
)022 719 61 00.
Onex - Clinique de l'œil
)022 879 12 34. Bois de la Chapelle 15.
Lu-ve 7h30-20h, sa 9h-17h.
Groupe médical d'Onex
24h/24, 7j/7.
)022 879 50 50. Rte de Loëx 3.
Permanence du Groupe Médical
7j/7 et 24h/24
)022 879 50 50. Rte de Loex 3.
Petit-Lancy - Garde Médicale Lancy
(Enfants + Adultes)
Garde Adultes: 022 879 57 00
Garde Enfants: 022 879 57 01
Lu-ve: 19h-22h (tél. dès 18h)
Samedi adultes: 9h-12h (tél. dès 8h)
Samedi enfants: 9h-15h (tél. dès 9h)
Dimanche et fériés: enfants 9h-15h (tél. dès 9h)
Avenue du Petit-Lancy 29.
Plan-les-Ouates - Centre de soins dentaires
)022 706 22 22. Rte de Saint-Julien 176 bis.
Lu-ve 7h-19h, sa-di 8h-11h.
Versoix - Clinique médico-dentaire Sdent
Partie médicale: lu-ve 7h30-21h, sa/di 8-16h.
Partie dentaire: lu-ve 7h30-21h, sa 8-14h, di 8-11h.
)0800 80 07 50. Grand-Montfleury 54.

Lausanne
A Bel-Air
Permanence dentaire
)021 320 32 81. Lu-ve 8h-19h, sa 9h-14h, di 9h-12h.
Adent clinique dentaire Lausanne-Blécherette
)021 644 20 00. Rte du Châtelard 54 B.
Lu-ve 7h-21h, sa 8h-16h, di 15h-18h.
Ardentis clinique dentaire
Consultations lu-ve 7h30-19h
)058 234 00 20. Voie du Chariot 6.
Lu-ve 8h-18h, sa-di 9h-14h.
Centrale des médecins et médecins-dentistes
24h/24. Ordonnances urgentes seulement,
dès 23h au matin
)0848 133 133.
Centre de médecine dentaire et d'implantologie
Urgences dentaires
)021 312 21 53. Av. Mon-Repos 14. Lu-ve 7h45-18h45.
Centre médical de Vidy
A deux pas du rond-point de La Maladière
Urgences médicochirurgicales, physiothérapie,
chirurgie de la main, gynécologie, chiropratique.
)021 622 87 77. Rte de Chavannes 11.
Lu-ve 7h-23h, sa-di 9h-23h.

Centre médical du Valentin
)021 321 23 33. Rue du Valentin 32.
Lu-ve 7h-23h, sa-di 9h-21h.
Centre médical Vidy Source
Aile est de la Clinique de la Source
Urgences médicochirurgicales, gynécologie.
Avec ou sans assurance privée.
)021 641 25 25. Av. Vinet 30.
Lu-ve 7h-21h, sa-di 9h-21h.
CHUV
)021 314 11 11. Rue du Bugnon 46.
CHUV - HEL - PMU: URGENCES 24h/24
Urgences vitales adultes et enfants
)144.
Urgences médicales adultes et enfants
)0848 133 133.
Urgences adultes: CHUV/PMU
)0848 133 133.
Bugnon 44
Urgences enfants: CHUV/HEL
)0848 133 133.
Montétan 16
Urgences psychiatriques: CHUV/PMU
)021 314 19 30.
Bugnon 44
Urgences gynécologiques: CHUV/Maternité
)021 314 34 10.
Ave Pierre-Decker
Urgences accouchements: CHUV/Maternité
)021 314 35 05.
Ave Pierre-Decker
Clinique dentaire de Chauderon
)058 234 00 80. Pl. Chauderon 16. Lu-ve 8h-18h.
Consultation d'orthopédie et de la main
de la clinique Bois-Cerf
Ouvert 5 jours sur 7. Sur rendez-vous
)021 619 69 99. Av. d'Ouchy 31.
Hôpital de l'enfance de Lausanne
)021 314 84 84. Ch. de Montétan 16.
Hôpital ophtalmique Jules Gonin
Fondation Asile des aveugles
)021 626 81 11. Av. de France 15.
Policlinique
)021 626 84 67.
Permanence de Longeraie
Urgences chirurgicales SOS main, 24h/24
)021 321 03 00. Av. de la Gare 9.
Permanence dentaire de Bel-Air
Urgences et tous - Soins 7/7 - 365/365
)021 320 32 81. Pl. Bel-Air 1 (Tour Métropole).
Permanence PMU-FLON
Bâtiment Les Mercier au FLON
Urgences médicales ambulatoires.
)021 314 90 90. Voie du Chariot 4.
Lu-sa 7h-21h, di 10h-21h.
Policlinique médicale universitaire (PMU)
Rue du Bugnon 44.
Médecine interne / Médecine générale
)021 314 60 60.
Centre de vaccination et de médecine des voyages
)021 314 49 39.
Stomatologie et médecine dentaire
)021 314 47 47.

Vaud
Montreux - Centre médico-dentaire Riviera
)021 961 30 30. Grand-Rue 52.
Lu-je 7h-21h, ve 7h-18h, sa-di 9h-13h.
Hôpital Riviera/Montreux
Site de Montreux
Urgences chirurgie
)021 966 66 66. Av. de Belmont 25.
Sdent cliniques dentaires
)0800 800 750. Rue du Théâtre 8 bis.
Lu-ve 7h30-21h, sa 8h-14h, di 8h-11h.
Service dentaire d'urgence
)021 966 83 00. Sa-di 18h-19h.
Vevey - Centrale d'accueil et d'Orientation
psychiatrique de l'Est Vaudois
24h/24 7j/7
)0800 779 779.
Hôpital Riviera/Vevey
Site du Samaritain
Urgences médecine et pédiatrie
)021 923 40 00. Bd Paderewski 3.
Serv. méd. urgence Vevey-La Tour-de-Peilz
)0848 133 133.
Service dentaire d'urgence
)021 923 52 31. Sa-di 18h-19h.
Vevey - Ardentis clinique dentaire
)058 234 00 10. Rue du Collège 3.
Lu-ve 8h-18h, sa-di 9h-12h.
Yverdon-les-Bains - Adent Clinique dentaire
)024 447 40 00.
Lu-ve 7h-21h, sa 8h-18h, di 15h-18h.
EHnv Hôpital Yverdon
Urgences 24h/24, médecin de garde: 0848 133 133
)024 424 44 44.
Yverdon - Ardentis clinique dentaire
)058 234 00 30. Rue d'Orbe 31.
Lu-ve 8h-18h, sa-di 9h-12h.

Carnet de deuil

Convois funèbres

LECONSEIL D’ETAT
DE LARÉPUBLIQUE ET CANTON DEGENÈVE

a le profond regret de faire part du décès de

MONSIEUR FRANÇOIS PICOT
ancien conseiller d’Etat

La chancelière, Le président,
Anja Wyden Guelpa Pierre-François Unger

Le Conseil d’administration, le Comité Exécutif et les Collaborateurs de l’
UNIONBANCAIRE PRIVÉE

ont appris avec beaucoup de peine le décès de

MONSIEUR ANDRÉ FROELICHER
père de

MONSIEURDOMINIQUE FROELICHER
Adjoint à la Direction

Ils expriment à la famille et aux proches leur plus vive sympathie.

EN SOUVENIR

RAYMONDMARCHETTI
2002 – 1ER AOÛT – 2012

Toujours en pensée avec toi.
Ton épouse et tes enfants

Jacqueline Piguet-Koechlin, son épouse;
Etienne et Isabelle Piguet-Fath, ses enfants;
Colin et Julie, ses petits-enfants;
Ses frères et sœurs, ses beaux-frères et belles-sœurs, ses neveux et petits-neveux;
et tous ses amis,

ont le profond chagrin de faire part du décès de

CHARLES PIGUET
qui les a quittés au matin du dimanche 29 juillet 2012, à l’âge de 82 ans.

La cérémonie d’adieu aura lieu au temple de Sainte-Claire à Vevey,
le jeudi 2 août, à 14 heures.

Adresse de la famille: Mme Jacqueline Piguet, rue de Lausanne 25, 1800 Vevey

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

130 000 lecteurs

La rédaction décline toute res-
ponsabilité envers les manuscrits
et les photos non commandés ou
non sollicités.
Tousdroits réservés. En vertu des
dispositions relatives au droit
d’auteur ainsi qu’à la Loi contre la
concurrence déloyale et sous ré-
serve de l’approbation préalable
écrite de l’éditeur (tél. +4122 888
58 53; e-mail: natacha.stroot@le-
temps.ch) sont notamment inter-
dites toute réimpression, repro-

duction, copie de texte rédac-
tionnel ou d’annonce ainsi que
toute utilisation sur des supports
optiques, électroniques ou tout
autre support, qu’elles soient to-
tales ou partielles, combinées ou
non avec d’autres œuvres ou
prestations. L’exploitation inté-
grale ou partielle des annonces
par des tiers non autorisés, no-
tamment sur des services en li-
gne, est expressément interdite.

Fribourg
Bulle - 14 h:M. François Andrey; église Saint-
Pierre-aux-Liens.
Le Pâquier - 14 h 30:M. Yvan Bossel; église.

Jura
Bonfol - 14 h:M. Walter Müler; église.
Delémont - 14 h:Mme Gilberte Amez; église
Saint-Marcel.
Vicques - 14 h:M. Jérôme Saucy; église.

Jura Bernois
Moutier - 15 h 30:Mme Françoise Brand-Rossel;
chapelle de Chalière.

Neuchâtel
Buttes - 14 h:M. Fritz Erb; temple.
Le Landeron - 14 h 30:Mme Marie Digier-
Frochaux; chapelle des Dix-Mille-Martyrs.

Valais
Champlan - 17 h:Mme Rosa Mabillard; église.
Monthey - 10 h:M. Hilaire Quentin; église.
Sion - 9 h:Mme Honorine Moix; chapelle du
Home Saint-François.
Sion - 10 h 30:Mme Betty Stegmann; église de
Saint-Théodule.
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Opéra

Roberto Alagna chante dans Turan-
dot de Puccini, en direct des Choré-
gies d’Orange. Lors de la première,
samedi, le ténor a souffert de fai-
blesses vocales; a-t-il retrouvé toute
l’étendue de sesmoyens?
France 3, 21h30

Jazz
Youn SunNah etWyntonMarsalis,
deux stars en direct deMarciac.
France Inter, 22h

Débat
Walt Disney, un grand artiste? se
demandent Ali Rebeihi et ses invités
Pierre Lambert et FrédéricMartel.
France Inter, 20h35

Laprincesse et l’oursmal léché
>Animation
Pixar s’essaye pour
la première fois
au conte de fées

> C’est «Rebelle»,
une pure merveille

Antoine Duplan

Il était une fois, dans les landes
de la sombre et plaisante Ecosse,
une princesse à la chevelure de feu:
Merida, une vraie sauvageonne.
Elle passait ses journées à cheval en
décochant des flèches à tire-lari-
got. Mais le temps de l’insouciance
est compté. Un jour sa mère, la
reine Elinor, l’informa qu’elle de-
vait, selon la tradition, épouser un
chef de clan. Elle avait le choix en-
tre un fort-à-bras, un colosse et un
freluquet pas fute-fute.

Merida se rebelle et s’enfuit. Les
feux follets la guident vers la ca-
bane de la sorcière qui lui vend un
philtre susceptible de changer sa
mère. Le produit est de qualité: la

reine Elinor se transforme en
ours… A l’aube du troisième jour,
le charme sera définitif.

Pour Pixar, Rebelle est le film
des premières fois: première hé-
roïne féminine, premier film
d’époque, premier conte de fées.
Totale réussite pour le premier
long métrage du storyboardeur
Mark Andrews, assisté de Brenda
Chapman (Le Prince d’Egypte) et
du scénariste Steve Purcell. Le stu-
dio auquel on doit le renouveau
de l’animation (Toy Story, Le
Monde de Nemo, Wall-E, Là-haut…)
reconduit ce qui assure sa précel-
lence: originalité du scénario, in-
telligence de la mise en scène et
génie graphique. L’équipe s’est
déplacée en Ecosse pour saisir
l’esprit des lieux, absorber la cul-
ture, la flore, la faune… Certains
dessinateurs qui n’avaient jamais
mis le nez hors de Californie ont
découvert qu’en matière d’archi-
tecture médiévale il existait
d’autres réalisations que le châ-
teau de la Belle au bois dormant,
joyau de Disneyland.

Rebelle distance aisément le
clinquant Cars 2 de 2011. Il se dis-
tingue aussi des concurrents sai-

sonniers, Age de Glace 4 ou Mada-
gascar 3, en refusant la surenchère
du montage épileptique et la dé-
magogie du clin d’œil référentiel –
hormis l’hilarante combox de la
sorcière fonctionnant à la bave de
crapaud. Rebelle vise un registre
plus calme, plus réaliste, ce qui
n’empêche pas les embardées déli-
rantes, et réussit un parfait dosage
d’humour, d’action et d’émotion.

Les personnages sont tous ex-
trêmement bien dessinés, qui de
Merida, adolescente hyperactive
levant les yeux au ciel lorsqu’on lui
fait une remarque, d’Elinor, la-
quelle a des principes et veut que
tout soit irréprochable, ou du roi
Fergus, piquant du nez lorsque
son épouse fait la morale. Esthéti-
quement splendide – ô sous-bois
enchanteurs dont la profondeur

doit moins à la 3D qu’à l’art du
clair-obscur –, le film exploite tou-
tes les possibilités qu’offre l’ani-
mation, jusqu’à l’absurde délecta-
ble: pour semer la panique, les
frères de Merida, trois diablotins
poil-de-carotte, font croire qu’un
ours s’est introduit dans le châ-
teau en projetant sur les murs
l’ombre d’un… poulet!

Rebelle renoue avec le folklore
en distribuant dans le rôle du mé-
chant un animal beaucoup plus
original qu’un dragon ou le
monstre du Loch-Ness: l’ours,
dangereux plantigrade qui han-
tait les forêts et l’imaginaire mé-
diéval. Avec sa bosse hérissée de
javelots brisés, le vieux mâle in-
vincible se pose en avatar sylves-
tre de Moby Dick.

Toujours grincheux, Les Cahiers
du Cinéma dénoncent la normali-
sation de Pixar, en train de s’en-
gluer dans la guimauve de Disney,
la maison mère. Faut-il avoir du
haggis dans les yeux! Depuis que
le vieux géant du divertissement a
absorbé le jeune studio, c’est le
contraire qui se passe. La réponse
est déjà dans Raiponce (2010), des-
sin animé dynamique et zinzin.

N’en déplaise aux garants de la
plus haute cinéphilie, Merida
n’est pas de la famille de Blanche-
Neige, Cendrillon ou la Belle au
bois dormant, ces oies blanches
pour qui le mariage constitue le
plus parfait accomplissement de
la jeune fille. Il n’y a pas de Prince
charmant au bout de Rebelle,
juste une jeune femme qui s’est
prise en main, a mûri, a conquis
le droit de décider de sa vie. Elle a
accompli un cheminement mo-
ral, cessé de rejeter la faute sur les
autres pour assumer ses torts, les
réparer, et renouer un dialogue
avec sa mère.

Une dimension sexuelle sous-
tend ce film initiatique. Merida
est la fille qui a vu l’ours – dési-
gnation familière des règles.
Changée en animal sauvage, Eli-
nor doit lutter contre la bestialité
qui l’envahit et la rend dange-
reuse pour les siens. L’air de rien,
Rebelle renoue avec la psychana-
lyse des contes de fées défrichée
par Bruno Bettelheim.

VVVRebelle (Brave), deMark
Andrews, Brenda Chapman et Steve
Purcell (Etats-Unis, 2012), 1h33.

«Rebelle» renoue avec
la psychanalyse des
contes de fées
défrichée par Bruno
Bettelheim

Merida fait une démonstration de tir à l’arc.Autour de la princesse rebelle se tiennent ses prétendants, le fanfaron, le freluquet, le colosse, et ses parents, la reine Elinor et le roi Fergus. ARCHIVES
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Six raisonsd’aller à Locarno
> Cinéma Le festival du film propose stars, souvenirs et surprises
Le concours Le cinéma indé-

pendant américain revient en
force avec cinq œuvres: Com-
pliance, de Craig Zobel, Jack and
Diane, de Bradley Rust Gray, Mu-
seum Hours, de Jem Cohen, Starlet
de Sean Baker, et Somebody Up
There Likes Me, de Bob Byington. Le
jury international est présidé par
le Thaïlandais Apichatpong Wee-
rasethakul (Oncle Boonmee).
Le glamour Tapis rouge ou ci-

néma d’auteur? Le débat a fait
rage il y a quelques années entre
ceux qui se réjouissent de décou-
vrir des films de qualité et ceux
qui rêvent de voir Angelina Jolie
sur les bords de la Maggia. Sans
abdiquer sa tradition cinéphile,
Locarno ne rougit plus d’inviter
des stars d’hier et d’aujourd’hui.
Sont attendus: Charlotte Ram-
pling, Gael Garcia Bernal, Johnnie
To, Leos Carax, Valerie Bruni Te-
deschi, Harry Belafonte, Vincent
Lindon, Eric Cantonna, Ingrid Ca-
ven, Alain Delon, Ornella Muti…

La mémoire Locarno montre
tout le cinéma, même celui
d’autrefois. La traditionnelle Ré-
trospective est dédiée à Otto Pre-
minger (LT du 28.7.12). Sous son
titre godardien, la section His-
toire(s) du cinéma projette les
films des hôtes d’honneur. L’occa-
sion de revoir sur grand écran
Rocco et ses frères, de Visconti, La
Dernière Femme, de Ferreri, White
Dog, de Samuel Fuller ou les films
suisses restaurés par la Cinéma-
thèque
L’avenir Locarno montre tout

le cinéma, y compris celui de de-
main. Les traditionnels Pardi di
Domani permettent de découvrir
les jeunes auteurs d’ici et
d’ailleurs. Dans le cadre du Festi-
val sera aussi présentée l’intégrale
de La faute à Rousseau, cette collec-
tion de 55 courts métrages imagi-
née dans le cadre du tricentenaire
du philosophe et réunissant ci-
néastes chevronnés et étudiants
en cinéma.

La Suisse La production helvé-
tique est à l’honneur. Avec deux
films en compétition: Image Pro-
blem, de Simon Baumann et An-
dreas Pfiffner, et The End of Time,
de Peter Mettler. Et trois sur la
Piazza: Nachtlärm, de Christoph
Schaub, Das Missen Massaker, de
Michael Steiner, et More Than Ho-
ney, de Markus Imhoof.
L’AutreAvec le soutien de la Di-

rection du développement et de la
coopération (DDC) du Départe-
ment fédéral des affaires étrangè-
res, la section Open Doors a pour
but d’apporter un soutien aux ci-
nématographies économique-
ment fragiles du Sud et de l’Est.
Cette année, l’Afrique franco-
phone subsaharienne… Selon Oli-
vier Père, directeur artistique du
festival, l’Afrique est «le prochain
grand continent du cinéma»A.Dn

Festival du film de Locarno.
Locarno, dume 1er au sa 11 août.
www.pardo.ch

ChrisMarker,
parti à pas feutrés
>Décès Le cinéaste de «La Jetée» avait 91 ans

«Auteur le
plus connu de
films incon-
nus», Chris
Marker est
aussi l’auteur
le plus in-
connu de
films connus.

Photo-roman d’anticipation, La Je-
tée (1962) a inspiré à Terry Gilliam
un remake à grand spectacle, L’Ar-
mée des 12 singes. On dit aussi que
«Chris Marker est au documentaire
ce que Jean-Luc Godard est à la
fiction». L’équation marque ses li-
mites. Car, immense réformateur,
Marker préfère l’ombre, entrete-
nait le mystère. Les images de lui
sont rares, il évite les interviews.

Né Christian François Bouche-
Villeneuve, à Neuilly-sur-Seine, il a
étudié la philosophie auprès de
Sartre, s’est impliqué dans la Résis-
tance française. Il a pris des photo-
graphies, soutenu toutes les révo-
lutions culturelles, parcouru les

cinq continents et, dès 1952, réa-
lisé quelque 50 films.

L’œuvre de Chris Marker est po-
lymorphe. Les règles narratives, les
genres, les supports n’existent que
pour être réinventés. Le cinéaste
s’intéresse aux animaux (Vive la ba-
leine), au Japon (Tokyo Days), au so-
cialisme (Le tombeau d’Alexandre), à
la guerre du Pacifique (Level Five)…

Son dernier film, Leila Attacks,
est sorti sur Internet en 2007. Et
c’est sur Twitter que son décès a été
annoncé. Ce poète amoureux des
chats se passionnait pour les nou-
velles technologies et hantait Se-
cond Life sous la forme d’un matou
orange. Dimanche, il a fêté son 91e
anniversaire. Il est mort le lende-
main, toujours curieux, à jamais
jeune. A. Dn

>>Sur Internet
Chris Marker, cinéaste de génie

www.letemps.chLes étoiles duTemps:VVVV On adule VVVOn admire VVOn estime VOn supporte U On peste
UU On abhorre–On n’a pas vu
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Un conseil personnalisé pour
bénéficier de notre expérience.

Louis Soutter, lemonde au corps à corps
> Exposition A Paris,
La maison rouge
célèbre le grand
artiste suisse

> Ses dessins au doigt
ont marqué la fin
des années 1930

LaurentWolf PARIS

La souffrance est à la portée de
tous, l’art ne l’est pas. Si le partage
de cette souffrance, le sentiment
d’avoir accès à des douleurs com-
munes est la voie la plus poignante
pour accéder à la sensation d’une
œuvre, il est parfois un obstacle à sa
compréhension. C’est ce que mon-
tre l’exposition Louis Soutter, le trem-
blement de la modernité à La maison
rouge, le centre d’art créé à Paris par
le collectionneur Antoine de Gal-
bert, et deux autres manifestations
parisiennes, l’une consacrée à ses
dessins à la Fondation Le Corbusier
et l’autre à ses relations avec Le Cor-
busier, qui était son cousin ger-
main et qui l’a soutenu notamment
en lui fournissant du matériel
quand il était interné dans un asile
pour vieillards et nécessiteux à Bal-
laigues dans le canton de Vaud, à la
Fondation Suisse de la Cité interna-
tionale universitaire.

Louis Soutter (1871-1942) est
l’un des plus grands artistes suisses
de la première partie du XXe siècle;
c’est une idée acceptée chez nous. Il
est encore ignoré par beaucoup
d’historiens et d’amateurs d’art
hors de notre pays, au point que Le
Monde peut légitimement intituler
un article sur l’exposition: «Louis
Soutter, le chef-d’œuvre méconnu»,
paraphrasant ainsi un titre de Bal-
zac, Le Chef-d’œuvre inconnu.

En France, cette ignorance vient
d’un malentendu quant au statut
de Louis Soutter et aux querelles
qui n’ont jamais cessé depuis plus
d’un siècle sur la définition de l’art
et sur les relations de ce dernier
avec la folie. Louis Soutter fut l’un
des peintres préférés de Jean
Dubuffet qui a d’abord songé à lui
dédier un Cahier de l’art brut avant
de concéder que son œuvre n’en-
trait pas clairement dans cette caté-
gorie. Il a été l’objet de plusieurs
ouvrages signés par Michel Thévoz,
sans doute son meilleur connais-

seur et son plus fervent défenseur;
or quelles que soient par ailleurs les
idées soutenues par Michel Thévoz,
le fait qu’il soit lié à la Collection de
l’art brut de Lausanne a pu entrete-
nir la confusion.

Louis Soutter a été placé à partir
de 1923 et jusqu’à sa mort à l’asile
de Ballaigues qui n’était pas une
institution psychiatrique. Il appar-
tenait à une famille aisée. Il a fait
des études. Il a appris le violon et il a
brièvement occupé le premier pu-
pitre de l’Orchestre philharmoni-
que de Genève. Il a fréquenté des
académies et le milieu artistique.
C’était un homme cultivé, dispo-
sant d’une formation artistique à la
fois générale et technique. Il est
donc possible de visiter les exposi-
tions parisiennes, notamment celle
de La maison rouge, plus de 200
œuvres dont la moitié provient du
Musée cantonal des beaux-arts de
Lausanne, sans se soucier de savoir
si sa pratique artistique était ou
non «un exutoire thérapeutique».

L’accrochage de La maison rouge
a trois accents: les interprétations

de la peinture classique, les livres
enluminés et les peintures au doigt
de la période 1937-1942. Qu’il
s’agisse de Raphaël, de Michel Ange
ou de Tiepolo, jamais Louis Soutter 
ne copie servilement leurs tableaux
bien que sa technique du dessin eût
pu le lui permettre. Pour lui, dessi-
ner c’est entrer dans une peinture,
et y entrer avec ses propres moyens
au point qu’il ne s’agit pas d’un des-

sin d’après telle ou telle, mais d’un
dessin de Soutter dont le motif est
sa propre manière de voir, exacte-
ment comme pour n’importe le-
quel de ses dessins sans référence à
l’histoire de l’art.

Que Soutter dessine sur des
feuilles blanches ou dans les mar-
ges d’un livre imprimé, entrer dans
le visible c’est entrer dans un

monde dont on devine qu’il se re-
fuse. La maison rouge présente une
dizaine d’ouvrages enluminés. Une
Maison – Un Palais de Le Corbusier
vient d’être édité en fac-similé aux
Editions Fage. Chaque fois, Louis
Soutter sature complètement ce
qui est laissé libre par le texte ou
par les reproductions. Espace blanc
disponible quand le papier est pré-
cieux. Annotation fébrile à la façon
de ces lecteurs couvrant les pages
de leurs commentaires. Faire siens
les mots, le texte, la pensée. Surtout,
comme dans les interprétations de
tableaux classiques, pénétrer dans
l’œuvre, forcer l’entrée, accéder à la
main et à l’esprit de son créateur.

A partir de 1937, Soutter aban-
donne les instruments habituels du
dessin et de la peinture. Il se met à
étaler ses couleurs sur le papier
avec les doigts, en raison d’une
arthrose, paraît-il. Peu importe;
d’autres peintres ont fait la même
chose (Rembrandt quelques fois,
par exemple). Cette relation tactile
avec le papier obéit à la même logi-
que que les interprétations et les

enluminures. Louis Soutter, quelle
qu’en soit la cause physiologique
ou psychologique, raccourcit la dis-
tance entre le corps et l’esprit. Son
corps est au contact de l’image qu’il
est en train de fabriquer. C’est pour-
quoi la vision de ces peintures
court-circuite elle aussi la relation
entre l’esprit et le corps du specta-
teur. Elle provoque un contact élec-
trisant entre l’image, son auteur et
celui qui la voit. Louis Soutter souf-
frait, c’est sûr, mais son œuvre ne
fait pas qu’illustrer ses épreuves.
Elle met le corps en présence d’un
monde.

Louis Soutter, Le tremblement de
lamodernité. Lamaison rouge,
Paris 12e. www.lamaisonrouge.org.
Jusqu’au 23 septembre

Fondation Le Corbusier,
www.fondationlecorbusier.fr.
Jusqu’au 15 septembre

Fondation Suisse,
www.fondationsuisse.fr. Jusqu’au
30 septembre

Son corps est au
contact de l’image qu’il
est en train de fabriquer

«Glace d’argent,
miroir d’ébène»,
1938, peinture
au doigt,
44 x 58,1 cm.
ARCHIVES
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SimonNorfolk
à Rossinière

>Alt. + 1000 Le
photographe anime
un atelier en août

Caroline Stevan

Il a photographié Kaboul, Bag-
dad ou Medellin. Il s’apprête à im-
mortaliser Rossinière. A l’invita-
tion du festival Alt. + 1000, dont la
prochaine édition se tiendra à
l’été 2013, Simon Norfolk ani-
mera un atelier dans le petit vil-
lage de montagne entre le 20 et le
23 août. Quatre jours durant, les
participants arpenteront les alen-
tours de la bourgade vaudoise, à
la recherche du bon angle et de la
meilleure lumière. «En tant que
photographe paysager, je passe le
plus clair de mon temps à cher-
cher la lumière. Elle est partie in-
tégrante de l’histoire que je veux
raconter», souligne Norfolk, qui
promet quelques sessions noctur-
nes à ses futurs élèves.

Depuis une dizaine d’années, le
Britannique concentre son travail
sur les champs de bataille; il in-
ventorie les séquelles des guerres,
les traces qu’elles laissent sur les
paysages. Ruines, restes d’arme-
ment, camps de réfugiés défilent
devant son objectif, comme les jo-
lies peintures d’une sale histoire.
Né à Lagos en 1963, le photogra-
phe documentaire a remporté de
nombreux prix, dont un World
Press Photo cette année pour ses
portraits d’Afghans à la manière
de John Burke, reporter de la
deuxième guerre anglo-afghane à
la fin du XIXe siècle.

Atelier du 20 au 23 août à
Rossinière, en anglais. 1600 francs
par élève, cours et pension
complète. Rens: www.plus1000.ch

Panorama

Patrimoine
Le Colisée de Rome s’affaisse
Un pan du Colisée s’est affaissé de
40 cm, selon une étude récente,
mais cela ne constitue pas une
source d’inquiétude pour la
survie d’un des monuments
romains les plus visités d’Italie, a
indiqué lundi la directrice du site.
(AFP)
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Ma cave etmoi (2/6)

«Le vin catalyse la convivialité»
> Le conseiller d’Etat
neuchâtelois Jean
Studer aime les vins
qui lui ressemblent,
puissants et charnus

> Il entend profiter de
son temps libre post-
Conseil d’Etat pour se
doter enfin d’une cave
«qui tienne la route»

Pierre-Emmanuel Buss

Avec son double mètre, Jean
Studer se trouve très vite à l’étroit.
Dans la petite cave de sa maison
des hauts de Neuchâtel, sa grande
silhouette semble empruntée, sou-
cieuse de ne rien renverser. «Je suis
désolé, c’est un peu le souk, s’excu-
se-t-il en enjambant des cartons de
vins posés ça et là. Quand je quitte-
rai le Conseil d’Etat, le 31 juillet,
une de mes priorités sera de ranger
tout ça pour en faire une cave à vin
qui tienne la route. Ces dernières
années, mon agenda surchargé ne
m’a pas permis de réaliser des tra-
vaux domestiques.»

Le nouveau président du conseil
de banque de la BNS – une fonction
à temps partiel – n’a pas encore les
idées claires concernant les aména-
gements à venir dans sa cave. «Je
vais commencer par tout vider. Je
vais ensuite reclassifier, organiser
et peut-être tout mettre ailleurs. Ici,
c’est parfois un peu chaud en été.»

Cette incertitude ne le gêne pas:
il stocke une part importante de
ses bouteilles en Valais, canton
d’origine de son épouse Marie-
Christine. «J’adore le vin, mais je ne
suis pas un collectionneur. J’ai pas
mal de vins suisses, surtout neu-
châtelois et valaisans. J’ai aussi un
faible pour les bordeaux et les
bourgognes blancs.» Et d’exhiber
un des trésors de sa cave, un Châ-
teau Margaux 1989. «C’est l’année
de naissance de ma deuxième fille,
Margaux. C’est une des dernières
qu’il me reste. J’aime ce type de
vins, charnus et puissants. J’aime
aussi les arômes tertiaires qui se
développent avec l’âge.»

Entre Jean Studer et Bordeaux,
c’est une vieille histoire d’amour.
Né à Saint-Cloud, près de Paris, le
Neuchâtelois a été éduqué «à la
française», avec un éveil précoce
aux arts de la table. «Les repas de
famille étaient des moments privi-
légiés. Dès l’âge de 11 ou 12 ans,
mon frère et moi avions droit à

quelques gouttes de vin dans notre
verre d’eau le dimanche. A 17 ou
18 ans, j’ai commencé à boire du
vin. Mon père achetait des crus
français, surtout des bordeaux.
Pour sa génération, la France était
le seul pays capable de produire de
bons vins.»

Cette initiation a porté ses
fruits: l’ancien avocat peut «diffici-

lement imaginer» bien manger
sans boire un verre de vin. «Quand
je travaille, je m’interdis de boire à
midi sauf circonstances exception-
nelles. En revanche le soir, je bois
volontiers deux à trois verres. Je
fais mon choix en fonction de ce
que je mange. Et bien sûr, le vin est
un compagnon indispensable
quand on reçoit du monde à la

Jean Studer: «J’adore le vin, mais je ne suis pas un collectionneur.» NEUCHÂTEL, 4 JUILLET 2012
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maison. Il catalyse la convivialité.»
Jean Studer souligne qu’il boit

«de plus en plus de vins suisses»,
notamment des blancs. Joignant
le geste à la parole, il choisit pour
l’apéritif une bouteille de vio-
gnier de Thierry Constantin, vi-
gneron-encaveur à Sion. «C’est
Marie-Catherine qui me l’a fait dé-
couvrir, comme d’autres vigne-

rons valaisans. C’est une région
incroyable. Il y a une qualité, une
diversité, une richesse exception-
nelle au vu de la taille réduite du
vignoble.»

Pour déguster le nectar valaisan,
direction la terrasse de la maison
entourée de verdure. La vue sur le
lac de Neuchâtel est splendide. A
l’arrière-plan, les Préalpes, subli-
mées par un soleil du soir, sem-
blent flirter avec le plan d’eau. En
servant le vin, le socialiste souligne
son souci constant de consommer
local. «Depuis presque dix ans, je
n’achète plus de produits frais
dans les grandes surfaces. Pour le
poisson ou la viande, je vais chez
des fournisseurs en direct. Le sa-
medi matin, j’essaie d’aller au mar-
ché de Neuchâtel pour les légu-
mes. Même chose pour le vin: je
vais régulièrement faire mes em-
plettes directement chez le pro-
ducteur.»

Jean Studer n’est pas seulement
épicurien, c’est aussi un cuisinier
confirmé. Une passion qu’il doit à
sa mère, issue d’une dynastie de
restaurateur. Il l’a développée suite
à sa séparation avec la mère de ses
deux premières filles. «J’ai toujours

voulu leur offrir autre chose que
des pizzas ou des plats congelés.
Avec le temps, elles ont appris à
apprécier le vin. J’aime cette trans-
mission.» Aujourd’hui, il se plie en
quatre au fourneau pour faire plai-
sir à sa petite dernière, Louise,
3 ans.

Quand on le lance sur la gastro-
nomie, le Neuchâtelois finit tou-
jours par évoquer l’Italie, qu’il a
appris à connaître avec son épouse.
Là non plus, le vin n’est jamais très
loin. «J’aime la simplicité, la qualité
de la cuisine et le sens de l’accueil
des Italiens. Il y a quelques années,
Marie-Christine et moi avons passé
le Réveillon dans un bon restau-
rant de Florence. Au moment de
commander, elle s’est étonnée avec
humour de ne pas trouver de vin
valaisan à la carte. Sans crier gare,
le patron nous a servi un Château
Margaux, un Petrus puis un Châ-
teau d’Yquem pour finir. A la fin, il
nous a fait visiter sa cave. Cela reste
un souvenir incroyable.»

Demain sur www.letemps.ch:
Nestor Subiat. Et dans notre
édition de jeudi: André Raboud

>> Sur Internet
Retrouvez toutes les séries d’été sur:
www.letemps.ch/series_ete

Qui a dit?

Le souvenir
du bonheur n’est plus
du bonheur; le
souvenir de la douleur
est de la douleur
encore

La phrase d’hier, «Ma femme etmoi
avons été heureux vingt-cinq ans,
et puis nous nous sommes
rencontrés», est de Sacha Guitry

Réponse dans la prochaine édition
du «Temps»

Quand on le lance
sur la gastronomie,
il finit toujours
par évoquer l’Italie

Lieux communs

Les aléas
du 1er Août

Que s’est-il passé le 1er août 1291
sur la prairie du Grütli? Probable-
ment pas grand-chose. Si l’on asso-
cie ce jour au serment des trois Suis-
ses, c’est parce que le Pacte fédéral
est daté «1291, au début du mois
d’août». Mais ce document n’a été
découvert qu’au XVIIIe siècle. Jus-
qu’au XIXe siècle, c’est le 8 novem-
bre 1307 qui faisait foi, car c’est à
cette date que l’historien Aegidius
Tschudi avait situé la prestation du
serment. Ce n’est qu’en 1891, à l’oc-
casion du 600e anniversaire de la
Confédération, que la date du
1er août est arrêtée pour marquer la
Fête nationale. Il faudra attendre
plus d’un siècle pour qu’elle soit un
jour férié. Ce dernier pas n’a été fran-
chi que grâce à une initiative popu-
laire des Démocrates suisses, dont
c’est le seul succès. Lancée l’année du
700e anniversaire, l’initiative a été
acceptée par 83,8% et tous les can-
tons en 1993. Le 1er août est férié
depuis 1994.BernardWuthrich

En héritage

«La voix
douce»

Nicolas Julliard (Fauve)
Chanteur

Ce que je dois àmamère
(enseignante)?
– La rousseur
– Le sourire, l’optimisme
– La recette de la pâte brisée
– L’empathie envers les plus
faibles
– Jacques Brel
– L’énergie vitale
– Un sens exacerbé de la justice
– Les auteurs classiques
– L’amour du théâtre, des
musées
– Le féminisme
– Le temps partiel
– Une passion pour la France

Ce que je dois àmon père
(enseignant)?
– La voix douce, la réserve
– L’amour de la nature, des
petites et grosses bêtes
– La haine de toute autorité,
à l’exception de l’autorité
naturelle
– Etre son propre coiffeur
– Lamontagne
– Le rhume des foins
– Georges Brassens
– La pratique d’un instrument
demusique
– Le sentimentalisme
– Le côté têtu
– L’amour des jeux demots
– Une chanson pour chaque
occasion
– L’humour british

Ce que je ne tiens ni de l’un
ni de l’autre?
– L’envie de faire de la scène,
dem’exposer
–Mamusique

Propos recueillis par
Rinny Gremaud

Fauve, musicien. Dernier disque
paru: «Clocks’n’Clouds»
(TwoGentlemen/Irascible)
www.fauve.info

Tous les jours, «LeTemps»
demandeàdespersonnalités
ce qu’elles doivent à leur père
et à leurmère.

Saveurs du français

Menòn, ou étole, écharpe féline
Notre premier mot du jour est
particulier, puisqu’il s’agit d’une
transcription phonétique. Dans un
texte de la Bibliothèque nationale
(BN), «menòn» indique la curieuse
écharpe fauve que porte une dame.
Le fragment saisit des propos tenus
en patois du Jorat en 1939. On peut
l’entendre sur notre site internet.
Jusqu’au 25 août, et aussi ce
1er Août, la BN propose au public
sa petite exposition «Sacredou-
ble!»: au moyen de bornes sonores,
l’installation permet une explora-
tion des patois helvétiques. Hom-
mage est aussi rendu aux démar-
ches de recensement de ces parlers
locaux – de ce côté de la Sarine, le
Glossaire des patois de la Suisse
romande, qui s’élabore avec une
patience de bénédictin depuis
1899 à Neuchâtel.
Revenons à notre histoire du Jorat.
Un jour, une femme se promenait
avec une sorte d’écharpe en peau
de chat. Une «étole», traduit le
catalogue de l’exposition: du grec
stolê, «longue robe», le mot dési-

gnait d’abord une étoffe à usage
liturgique, avant de se laïciser pour
parler d’une longue écharpe de
fourrure.
Mais voici que le vent arrache
l’étole, ou «menòn», de la dame. Et
voilà qu’un homme qui s’en venait
d’Yverdon croit voir un monstre
dans un arbre: l’horreur! Le brave
alerte toute la bourgade. C’est la
mobilisation. Brandissant piques
et fourches, les valeureux villageois
font corps pour neutraliser cette
gargouille. Las, lorsque souffle à
nouveau la bise, tombe une étole.
Les combattants se rendent
compte de la méprise: c’était la
peau de chat haut perchée…
Soit, on a un peu enjolivé. Toute-
fois, même sans rapport étymolo-
gique, ces deux mots nous aurons
offert un aperçu des mystères
félins du Jorat. Nicolas Dufour

Chaque jour de l’été, «Le Temps»
déguste unmot de la langue
française. Et, chaque samedi,
une locution en schwyzerdütsch.

Brèves de cuisine Bamix, batteur culte

Chaque jour, «Le Temps» présente un ustensile indispensable

On a tous un peu de Bamix en nous, héritage d’une grand-
mère, dans le ton d’origine gris-blanc, reçu pour équiper un
premier studio d’étudiant ou en version drapeau suisse à sa
pendaison de crémaillère…
Acronyme de battre et demixer, le Bamix est aussi lié à
l’identité helvétique que le Cenovis ou le chocolat au lait. Se
trouve-t-il encore un lecteur pour ignorer que grâce à ses
trois accessoires - le couteau étoile, le couteau fouet pour la
chantilly et lemélangeur – cemixeur plongeant est totalement
polyvalent? Ses gammes vont de la crème fouettée auxœufs
montés en neige, en passant par la viande hachée ou la soupe.
Il aura 60 ans en 2014, prétexte à rendre hommage à son inven-
teur Roger Perrinjaquet. Car il est à inscrire au registre des plus
brillantes trouvailles helvétiques, de celles qui n’ont jamais failli,
ne se sont pas délocalisées en Chine, n’ont rien sacrifié à l’obso-
lescence programmée – le service après-vente offremême de
le réparer!
Le secret? Peu gourmand en énergie (120 à 350watts, là où ses con-
currents en affichent volontiers le double), il concentre sa puissance
dans sesmini-couteaux, qui font de 14 000 à 20 000 toursminute.
Les chiffres? 30 000ménages suisses achètent un Bamix chaque
année, pour 400 000 à l’étranger; le Japon est son deuxièmemarché
et il vient d’attaquer la Chine. Un bémol, un seul? Le classicisme tris-
tounet de ses couleurs – le rose flashy ou le vert pétant semblent pour
l’heure réservés auxmarchés étrangers, mais il paraît que les desi-
gnersmaison y travaillent…Véronique Zbinden

www.bamix.ch. Prix: dès 140 francs environ
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